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Nouvelle 
Agglo
Alès Agglomération a fêté 
sa création lors d’une céré-
monie des vœux fondatrice 
au parc des expositions de 
Méjannes-les-Alès.
(p. 2 et 3)

Pôle métro-
politain
Le 31 décembre 2012, les 
Agglos d’Alès et Nîmes ont 
créé l’un des premiers Pôles 
métropolitains de France.
(dossier p. 20 et 21)

Centre 
nautique
Les travaux du centre nau-
tique d’Alès ont commencé 
voilà dix ans. Cet anniver-
saire permet de mettre le 
focus sur l’équipement.
(p. 11)

Semaine 
cévenole
La 4e Semaine cévenole déroule 
ses épées, ses lances et ses dra-
gonnades du 4 au 10 mars à Alès. 
Une reconstitution historique des 
années 1629 à 1715.

 (p. 16 et 17)

L’Agglo 
reconstitue les emplois 

sur le site de Richard-Ducros
(pages 15 à 17)
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Alès Agglomération cé 
Le 11 janvier, devant 2 600 personnes

la toute jeune Communauté d’aggloméra

«B ienvenue ! Bienvenue à toutes 
et tous pour ce moment que 
l’on peut qualifi er d’historique, 

les tous premiers vœux de notre nouvelle 
Communauté : Alès Agglomération ».
L’entame du discours de Max Roustan, 
président d’Alès Agglomération, situait 
d’emblée le contexte et les enjeux de ces 
premiers vœux de l’Agglo. Historique, 
oui, à tout le moins, ce moment fort qui 
marquait la naissance concrète d’un nou-
veau territoire, offi ciel depuis le 1er janvier 
20131. « Que de chemin parcouru, que 
de travail, que d’obstacles surmontés, 
ces derniers mois, ces dernières années, 
pour nous retrouver réunis ici afi n d’offi -
cialiser le début d’une nouvelle coopéra-
tion et le lancement d’un projet commun 
pour 50 communes et plus de 100 000 
habitants » relançait le maire d’Alès, épau-
lé sur scène par les 49 autres maires de 
l’Agglo, symboles de la force de frappe 
que représente désormais la 2e agglo-
mération du Gard et la 4e du Languedoc-
Roussillon.

« C’est émouvant d’assister à cette 
naissance » frémissait une spectatrice, 
consciente du caractère fondateur de 
cette cérémonie rassemblant tous les 
élus, toutes sensibilités politiques confon-
dues, en un ensemble cohérent et déter-
miné à écrire une nouvelle page pour un 
territoire commun.

Une chance pour le territoire
Car –Max Roustan l’a répété avec force– 
la création d’Alès Agglomération est 
avant tout une chance pour ses habitants. 
« C’est un bras de levier nécessaire au 
soutien des actions municipales et terri-
toriales. Ce n’est pas une strate de plus 
dans le mille-feuille territorial, mais c’est 
une intercommunalité qui permet, grâce à 
la mutualisation et à l’ingénierie, d’amé-
liorer le service au public sans générer 
de coûts supplémentaires. » La nouvelle 
Communauté d’agglomération bénéfi cie-
ra en prime de la forte dotation de l’État 
héritée du Grand Alès, qui était la plus 

élevée de France métropolitaine. Ce qui 
permet d’investir pour le bien-être de tous. 
Une chance encore car le regroupement 
de communes qui partagent une histoire 
commune et les mêmes types de problé-
matiques permet d’avoir « la taille néces-
saire pour se faire entendre au niveau 
régional et national ».
Une chance enfi n car, « face aux défi s qui 
nous attendent, et notamment celui de 
l’emploi, il faut nous regrouper, travailler 
ensemble à un grand projet de développe-
ment sur un territoire pertinent, cohérent et 
solidaire ». Ce grand projet de territoire, en 
cours de validation, qui anticipe et impulse 
les actions de l’Agglo, Max Roustan en a 
dressé les lignes à travers quatre axes : 
le développement industriel, le tourisme, la 
viticulture et l’agriculture, et enfi n les dépla-
cements (lire encadré ci-dessous). 

De nombreux projets structurants
Le travail ne manque donc pas pour les 
184 élus et 702 agents de la nouvelle 

Le président Max Roustan, maire d’Alès, et les 49 autres maires d’Alès Agglomération, unis pour développer le territoire.

UN AMBITIEUX PROJET DE TERRITOIRE
L’avenir du territoire nécessite un projet d’envergure 
partagé, « où chacun aura sa place, la campagne 
comme la ville, l’agriculture comme l’industrie ». 
Ce projet de territoire, qui était au cœur du discours 
de Max Roustan, devrait s’articuler autour de quatre 
axes :
1) Le développement industriel
« Alès et sa couronne bénéfi cient d’un tissu industriel 
important qui, malgré la crise, continue son déve-
loppement. Plus de 130 millions d’euros seront ainsi 
investis en 2013 dans les entreprises du bassin. De 
nouvelles perspectives économiques s’ouvrent à la 
nouvelle Agglo avec une ouverture vers la vallée du 
Rhône et son industrie nucléaire, et vers Montpellier, 
la ville du savoir. »
2) Le tourisme
« L’Agglo dispose d’atouts remarquables en ce do-
maine, avec la Bambouseraie de Prafrance, le Train 
à Vapeur des Cévennes, la grotte de Trabuc, le musée 
du Désert, le musée des Vallées cévenoles, le village 
remarquable de Vézénobres ou encore le majestueux 
Mont Bouquet. Sans oublier le classement des Cé-

vennes au patrimoine mondial de l’humanité par 
l’Unesco. »
3) L’agriculture et la viticulture
L’Agglo bénéfi cie d’un patrimoine agricole de tout 
premier plan sur ses fl ancs Sud et Est. « Il faut sécu-
riser et amplifi er cet atout considérable, notamment 
en sécurisant la ressource en eau et en organisant 
des fi lières courtes pour une agriculture raisonnée qui 
alimentera, entre autres, la future cuisine centrale. »
4) Les déplacements
« L’Agglo veut mettre en œuvre rapidement des in-
frastructures de déplacement effi caces. » Sont au 
programme la construction de la voie de contourne-
ment de Saint-Christol et celle d’une grande rocade 
qui joindra Vézénobres à Salindres. La 2x2 voies 
Alès-Nîmes est également dans les cartons, avec les 
deux contournements Est et Ouest de Nîmes (lire 
aussi p. 20 et 21).
Par le train, sur la ligne Alès-Nîmes modernisée et 
rénovée (lire p. 10), l’Agglo réalisera des gares qui 
amélioreront le quotidien des usagers.

Max Roustan: 
« Fier et 
confi ant »
Dans un discours de trente 
minutes, le premier président 
d’Alès Agglomération (élu le 
9 novembre dernier par les 
184 conseillers commu-
nautaires) a fait part de sa 
« fi erté du travail accompli à 
ce jour », car « nous avons 
su dépasser nos peurs, 
transcender nos idéologies, 
nos préférences partisanes et 
nos ambitions légitimes pour 
le seul intérêt général de nos 
administrés ».
Le président a aussi confi é sa 
joie « de travailler à ce grand 
dessein » et sa confi ance en 
l’avenir. « Je ressens ce soir 
un fort sentiment d’encou-
ragement, avec la présence 
de nombreux citoyens des 
nouvelles communes de 
l’Agglo. Le message est donc 
bien passé. Désormais, on peut 
avancer. C’est un grand pas 
vers l’avenir. »



lèbre ses premiers vœux 
réunies au parc des expos de Méjannes-les-Alès,
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La grande foule était présente le 11 janvier au parc des expositions de Méjannes-les-
Alès, avec de nombreux citoyens des nouvelles communes.

Les maires des communes de l’Agglo en scène.

Agglo. L’année 2013 sera ainsi « une an-
née primordiale et passionnante » avec le 
lancement ou la poursuite de nombreux 
projets structurants : la zone d’activité 
économique et le golf de Saint-Hilaire 
(lire p. 7), le complexe des thermes des 
Fumades, porté par les communes d’Alès 
et des Fumades, la réception offi cielle de 
l’usine de tri-compostage de Salindres, 
unique en France par son process, l’arri-
vée de la fi bre optique à l’entrée d’Alès, ce 
qui permettra d’irriguer en très haut débit, 
dès 2014, l’ensemble des zones écono-
miques et les grands établissements de 
l’Agglo. Sans oublier la modernisation de 
la voie ferrée Alès-Nîmes, avec l’ouverture 
du viaduc de Courbessac le 25 mars (lire 
p. 10), et l’avancement des dossiers sur 
l’eau et sur la fi n de la 2x2 voies Alès-
Nîmes (lire p. 20 et 21). 

Le 1er concours d’idées 
de France
Symbole du dynamisme de l’Agglo, le 
2e concours Audace est lancé, avec une 
dotation de 80000 € pour les porteurs de 
projets originaux (lire p. 4). Ce concours 
d’idées, le 1er du genre en France, est 
« l’occasion pour notre territoire de se 
faire mieux connaître, de changer son 
image et d’attirer les audacieux ». 
Ce qui permet, au fi nal, à Max Roustan de 
conclure que « la qualité de vie exception-
nelle et les richesses de notre Agglo en 
font un territoire d’avenir ». 

1 – Alès Agglomération a fusionné quatre intercommunalités 
– Le Grand Alès et les trois Communautés de communes 
Autour d’Anduze, du Mont Bouquet et de la Région de Vézé-
nobres – et s’est étendu à cinq nouvelles communes : Sainte-
Croix-de-Caderle, Saint-Bonnet de Salendrinque, Vabres, 
Saint-Jean-de-Serres et Massanes.

DEUX 1ERS CONSEILS QUASI UNANIMES

ILS ONT DIT
Les maires des 34 communes qui 
ont rejoint le Grand Alès étaient pour 
la plupart assez impressionnés par 
des vœux à la population regroupant 
quelque 2 600 personnes. Extraits :
• Cyril Ozil, 
maire d’Euzet-les-Bains : 

« Je suis ravi et 
résolument tourné 
vers l’avenir pour 
le développement 
de ce territoire. 
Une nouvelle page 
s’écrit. »

• Alain Vigouroux, 
maire des Plans : 

« On est une petite 
commune, mais on 
va essayer de par-
ticiper au mieux 
pour le bien-être 
de tout le monde. »

• Jacques Boudet, 
maire de Brouzet-les-Alès : 

« Pour notre com-
mune, c’est un gros 
progrès de faire 
partie d’une telle 
a g g l o m é r a t i o n . 
Cela nous prépare 
un très bel avenir ! 

La volonté y est et l’envie aussi… »
• Jean-Michel Burel, 
maire de Saint-Just-et-Vacquières : 

« C’est nouveau 
pour nous. On est 
une petite com-
mune, mais on est 
ravi de découvrir 
tout ça… »

• Roch Varin d’Ainvelle, 
maire de Servas : 

« Ça va être dur de 
participer à tout 
car on n’est pas 
nombreux, mais on 
essaiera ! »

Le 7 janvier, le 1er Conseil de Commu-
nauté d’Alès Agglomération s’est déroulé 
sans la moindre anicroche, grâce à l’or-
ganisation et au sérieux des élus et des 
cadres de l’Agglo. Les 184 conseillers 
communautaires ont adopté, pour la 
plupart à l’unanimité, une trentaine de 
dossiers de poids : entre autres, le pro-
jet de statuts de l'Agglo, les délégations 
et les commissions de la nouvelle Agglo, 

les fi nances (tarifs, création de régies), 
les adhésions aux syndicats intercom-
munaux (SITOM, SMIRITOM, SMTBA, 
Pôle métropolitain), etc.
Seules deux délibérations ont rompu 
avec l’unanimité générale : 2 opposi-
tions et 5 abstentions sur la première 
et 3 oppositions sur la seconde.
Le 24 janvier, lors du 2e Conseil de 
Communauté, la concorde a également 

régné avec un vote unanime sur 14 dé-
libérations, 1 vote contre sur 9 délibéra-
tions et 1 abstention sur 6 délibérations.
Au fi nal, cette quasi-unanimité est por-
teuse de belles promesses quant au 
fonctionnement de la nouvelle Agglo, 
où tous les élus semblent avoir décidé 
de tirer dans le même sens, celui de 
l’intérêt général.
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actualité

Alès Agglomération relance 
son grand concours d’idées
80 000 € soutiendront les projets les plus audacieux. Les lauréats de la 
première édition partagent leur expérience et donnent leurs conseils.

EN PRATIQUE
•  80 000 € de dotations, à répartir 

entre 3 et 10 lauréats.
•  45 000 € maximum pourront être 

attribués au 1er prix. 35 000 € 
minimum seront répartis entre 
les prix suivants.

•  Dossiers de candidature et règle-
ment complet à télécharger sur 
www.ales-audace.fr

•  30 mars : date limite de dépôt 
des dossiers.

Être créatif et innovant sont des critères 
déterminants pour capter l’attention 
du jury. Mais il faut aussi que le projet 

soit bien fi celé et qu’il soit valorisant pour 
l’image du territoire. À ce titre, la première 
édition du concours a été un franc succès. 

Éric Defrenne : 
la construction en terre

Sur l’audace, Éric Defrenne n’est pas en 
manque avec son procédé de construc-
tions de maisons en terre crue. Sa so-
ciété “Jolie Terre” a reçu le premier prix 
et il ne s’attendait pas à autant de réper-
cussions : « Après la remise des prix, j’ai 
connu une notoriété impressionnante et, 
aujourd’hui, j’ai une belle visibilité. Ce 
concours m’a aidé à changer d’échelle. »
Le plus : « L’effet levier me permettra de 
réunir quatre fois la somme investie grâce 
au prix. »
Son conseil : « L’important n’est pas de 
vouloir gagner un prix, mais de mener le 
plus loin possible son projet et d’oser. »

14 communes de l’Agglo 
sont recensées jusqu’au 23 février
Les agents recenseurs munis d’une carte offi cielle et tenus au secret professionnel 
se présentent à chaque domicile concerné.

L’enquête annuelle commandée par 
l’INSEE vous concerne directement. 
Toutes les données recueillies per-

mettent d’établir des statistiques fi ables et 
précieuses pour les collectivités.  
Le but : adapter au mieux les infrastruc-
tures et les équipements des communes 
selon les besoins réels (établissements 
scolaires, crèches, logements sociaux, 
hôpitaux, etc).

Qui est concerné cette année ?
À Alès, qui compte plus de 10 000 habi-
tants, la campagne de recensement se 
déroule chaque année à partir d’un échan-
tillon représentatif de la population. 8 % 
des Alésiens sont donc encore recensés 
cette année, jusqu’au 23 février.
Dans les villes de moins de 10 000 habi-
tants, l’enquête concerne la totalité de la 
population de la commune. En 2013, c’est 
au tour de Boucoiran-et-Nozières, Cor-
bès, Euzet, Générargues, Martignargues, 
Massanes, Mons, Saint-Jean-de-Cey-
rargues, Saint-Jean-du-Pin, Saint-Martin-

de-Valgalgues, Tornac, Vabres et 
Vézénobres. Le recensement s’y ef-
fectuera jusqu’au 16 février.

Des réponses obligatoires 
et confi dentielles
Les personnes concernées par 
le recensement ont déjà reçu un 
courrier nominatif dans leur boîte 
aux lettres. Ce sont désormais les 
agents recenseurs qui arpentent les 
rues et chemins des communes afi n 
de déposer une feuille par logement 
et un bulletin pour chaque habitant.
Afi n de pouvoir être identifi és, les 
agents recenseurs doivent présenter 
leur carte offi cielle tricolore qui com-
porte leur photo. Tenus au secret profes-
sionnel, ils sont également habilités à aider 
au remplissage des questionnaires en cas 
de besoin. En cas d’absence, les résultats 
doivent être remis à l’agent recenseur ou 
déposés au service municipal Recense-
ment (à Alès) ou dans les mairies.

  tél. 04 66 43 58 62 (Alès) 
ou numéros de téléphone des mairies concernées.

Voici les agents recenseurs d’Alès. 
Réservez-leur un bon accueil.

Luc Pérez : 
le barnum simplifi é

« Il y a ici de forts potentiels d’accompa-
gnement et une réelle ouverture aux 
nouveaux projets, avec Alès Myriapolis 
et toutes les infrastructures de l’École 
des Mines d’Alès notamment. C’est ce 
qui m’a motivé à venir m’installer dans 
la région » témoigne Luc Pérez, 4e du 
concours 2012 avec un projet de dômes 
modulables destinés aux événements out-
door. Arrivé au concours avec un concept 
et un prototype, Luc Perez attaque désor-
mais la phase d’industrialisation.
Le plus : « Sans ce concours, mon in-
vention aurait pu voir le jour ailleurs, mais 
beaucoup plus diffi cilement. Une partie 
de la dotation va servir en capital numé-
raire, le reste m’aidera à tenir en atten-
dant les premières ventes. »
Son conseil : « Ajustez votre présenta-
tion sur le thème du concours. »

Cet été
LA NUIT 
DES CAMISARDS 
À ALÈS
C’est dans un véritable théâtre de 
plein air aménagé sur les hauteurs 
d’Alès que se rejouera La Nuit des 
Camisards, du 16 juillet au 15 août. 
Déjà jouée en 2008 et 2009 à 
Saint-Jean-du-Gard, la pièce de 
théâtre de Lionnel Astier, mise en 
scène par Gilbert Rouvière, s’ins-
talle cette fois, sous l’impulsion 
de la Ville d’Alès et de l’Agglo, en 
dessous du Mont Ricateau. Un évé-
nement phare pour l’été alésien !
Ce spectacle en pleine nature re-
trace les prémices de la guerre 
des Camisards. Le public est invité 
à s’asseoir sur des rondins après 
avoir emprunté un chemin à tra-
vers les arbres. Dans un écrin de 
verdure, les comédiens surgissent 
de la forêt pour faire vivre au pu-
blic une expérience théâtrale sin-
gulière.
Nous y reviendrons plus en dé-
tails dans une prochaine édition. 
En attendant, préparez donc vos 
agendas !

Jean-Claude et Agnès Toledo : 
la boisson au safran

Ce sont les aspects “innovant” et “terroir” 
de leur projet qui ont séduit le jury. La 
boisson au safran cultivé sur leurs terres 
de Saint-Just-et-Vacquières a obtenu 
le 5e prix. « Les retombées presse nous 
ont donné plus de crédibilité et l’accom-
pagnement dont nous bénéfi cions avec 
l’Agence de développement Alès Myria-
polis est un sacré coup de pouce. » 
Le couple d’agriculteurs-entrepreneurs 
effectuera bientôt sa première mise en 
canette.
Le plus : « La dotation nous a permis de 
fi naliser le business plan et de créer l’en-
treprise. »
Leur conseil : « Si vous voulez être pri-
mé, ne vous mettez pas de barrières. »

concours

Le premier concours d’idées en France
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industrie

«O n ne va pas refaire l’histoire… » 
assurait Max Roustan, président 
d’Alès Agglomération. Il n’em-

pêche, la visite réservée à la presse le 22 
janvier sur l’ancien site industriel de Richard-
Ducros avait pour but de marquer le coup. 
Avec une annonce hautement symbolique : 
« Moins de deux ans après la liquidation de 
cette entreprise historique de métallurgie, 
non seulement le site a conservé sa vo-
cation industrielle, mais en plus le nombre 
d’emplois y a été totalement reconstitué » 
pointe Christophe Rivenq, directeur de ca-
binet de Max Roustan.

140 emplois dont 80 embauches
Arrivées en avril 2012 avec 60 salariés, 
les trois nouvelles entreprises affi chent dé-
sormais 140 emplois, soit le nombre exact 

de salariés de Richard-Ducros lors de la 
fermeture de l’usine. Elles ont donc tenu 
leurs premiers objectifs de croissance, 
avec 80 embauches à la clé sur le bassin 
alésien, dont une dizaine en CDI. Comme 
à l’époque de feu Richard-Ducros, une 
soixantaine d’intérimaires est également 
employée. « Une part incontournable, liée 
aux besoins de fl exibilité de l’industrie » 
précise Stéphanie Feybesse, directrice du 
service Économie de l’Agglo.
N’ayons pas peur des mots, il s’agit bien 
d’un pôle industriel de pointe qui a réin-
vesti les 18 000 m2 d’ateliers. D’abord, la 
Société Gardoise d’Application Industrielle 
(SGAI Cévennes) qui était jusque-là ba-
sée sur Uzès et condamnée à délocaliser 
pour honorer son carnet de commandes : 
« Nos pièces sont imposantes, nous 
avions besoin de locaux très hauts qui 

soient équipés de dispositifs de levage 
adaptés » décrit Frédéric Valat, à la tête 
de SGAI Cévennes, mais également de 
l’Européenne de Montage et de Tuyauterie 
Industrielle (EMTI) qui a aussi rejoint le site. 
Une synergie d’activités complétée par 
l’Entreprise Générale de Traitement de 
Surface (EGTS), auparavant implantée 
sur le bassin grand-combien : « J’avais 
prévu un déménagement dans la vallée 
du Rhône, mais nous avions toute notre 
place ici, au côté des concepteurs et fa-
bricants de pièces métalliques » indique 
son patron, Kader Sayahi.
De la conception des pièces métalliques 
jusqu’à leur traitement de surface avant 
expédition, tout se fait sur le site de la 
Montée de Silhol.

140 emplois reconstitués 
sur le site Richard-Ducros
Trois entreprises ont réinvesti les ateliers de la Montée de Silhol 
et annoncent 12 M€ d’investissement d’ici 2015.

L a société Richard Ducros est reprise 
fi n 2010 par le groupe Fayat. L’en-
treprise est placée en redressement 

judiciaire en février 2011 et le tribunal 
prononce sa liquidation en mai 2011. 
Max Roustan s’engage alors à tout 
mettre en œuvre pour faciliter la reprise 
d’activités sur les sites alésiens. Une 
opération complexe dans laquelle s’en-
gagent l’Agglo, la Ville d’Alès et l’Agence 
de développement Alès Myriapolis.

• La Communauté d’agglomération né-
gocie le rachat des bâtiments avec le 
groupe Fayat au prix exact de leur acqui-
sition initiale.
• La collectivité rachète les outils de pro-
duction en octobre 2011 pour sauvegar-
der le patrimoine industriel.
• Une évaluation des besoins des entre-
prises intéressées et un aménagement 
du site sont entrepris pour permettre 
une implantation rapide et clé en main.
« Nous avons toujours affi ché notre 
volonté de ne pas laisser les sites à 
l’abandon. Nous avons tenu nos enga-
gements, affi rme Max Roustan. Je reste 
pourtant amer… On s’est battus seuls, 
on est restés seuls. Ceux qui étaient en 
première ligne derrière les banderoles, 
ils étaient où quand il a fallu agir ? »

L’Agglo a tout mis en œuvre pour 
sauvegarder le patrimoine industriel.

12 M€ INVESTIS
Jusqu’en 2015, l’investissement prévi-
sionnel global des trois entreprises devrait 
atteindre plus de 4 M€ chacune (plus de 
5 M€ pour EGTS).
Les retombées pour les entreprises du 
bassin alésien s’élèvent à plus de 2 M€, 
notamment grâce à des contrats de sous-
traitance et des travaux d’aménagement 
du site.
Selon l’Union des Industries et des Métiers 
de la Métallurgie Gard-Lozère, un emploi 
dans l’industrie permet de créer indirecte-
ment trois emplois en moyenne.
SGAI Cévennes et EMTI ont réalisé ces 
cinq dernières années un chiffre d’affaires 
respectif de 4,4 et 2,4 M€. Sur l’exercice 
en cours, le chiffre d’affaires cumulé de-
vrait passer la barre des 10 M€. 
Les ateliers de la Montée de Silhol leur 
ont permis de changer d’échelle, ouvrant 
la porte à de nouveaux contrats.

FOCUS SUR LES TROIS 
ENTREPRISES
• SGAI Cévennes travaille à 98 % pour l’export. 
Ses pièces d’équipements industriels pour les 
fi lières de production de pétrole et de gaz lui 
valent principalement des contrats en Afrique et 
en Amérique du sud. Des équipements qui peu-
vent atteindre 30 mètres de long. Depuis le mois 
de juillet 2012, la société produit une série de 
200 unités métalliques spécifi ques. Un contrat 
qu’il n’aurait pas été possible de signer hors des 
ateliers alésiens.
• EMTI est spécialisée dans les travaux de tuyau-
terie et de chaudronnerie industrielle. L’entreprise 
travaille pour les grands groupes français : Ar-
celor Mittal, Royal Canin, EADS, Eurocopter, etc. 
Dans sa palette de compétences, EMTI réalise 
des fours industriels, des montages mécaniques 
de précision ou des installations clé en main.
• EGTS réalise des traitements de surface pour 
l’industrie et des revêtements anticorrosion. Des 
demandes de plus en plus nombreuses venant de 
clients importants (SNCF, Vinci, etc) ont poussé 
la société à chercher des locaux plus adaptés.

�  140 salariés sont présents sur le site 
de la Montée de Silhol.

�  Les pièces fabriquées dépassent 
souvent les 100 tonnes.

�  Les ponts de levage d’une capacité de 
200 tonnes, sauvegardés par l’Agglo lors 
de la liquidation de Richard-Ducros, 
ont été déterminants dans la décision 
d’implantation des entreprises sur 
le site.

�  SGAI Cévennes fabrique des pièces 
pour l’industrie pétrolière.

�  EMTI est spécialisée dans les travaux 
de tuyauterie et de chaudronnerie 
industrielle.

�  Kader Sayahi (EGTS) et Frédéric Valat 
(SGAI Cévennes et EMTI) ont fait 
visiter leurs installations à Max Roustan 
et Christophe Rivenq.

� �

�

�

�

�

Le rôle clé de l’Agglo
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santé

DES PROJETS 
QUI APPELLENT 
DES CRÉDITS
Véritable colonne vertébrale, le nouveau 
projet médical a servi de socle à la rédac-
tion du projet d’établissement 2012-2016 
qui a été présenté par Max Roustan, pré-
sident du centre hospitalier, et François 
Mourgues, le directeur. Ce projet permet 
de défi nir les objectifs généraux de l’hôpi-
tal d’Alès, tant d’un point de vue médical 
que pour la gestion des ressources hu-
maines ou la mise en œuvre du dévelop-
pement durable. 
Le nouveau projet d’établissement per-
met par ailleurs de porter une réfl exion 
prospective qui s’attache à anticiper les 
besoins futurs.
Dans cette optique, c’est avec ce docu-
ment en main que la direction de l’hôpital 
d’Alès défendra ses projets, en février, 
pour signer un contrat d’objectifs et de 
moyens avec l’Agence régionale de Santé 
qui détient les crédits.

Hôpital Alès-Cévennes : 
le cap est fi xé jusqu’en 2016
Le projet médical a été présenté, avec l’annonce de nouvelles spécialités, 
l’arrivée d’un IRM fi xe et la création de places supplémentaires.

Plus de praticiens, de nouvelles spécia-
lités et un IRM fi xe : ce sont les grandes 

lignes du nouveau projet médical.

Quel est l’objectif ? Éviter que les 
180000 Cévenols du bassin sani-
taire aient à se déplacer à Bagnols, 

Nîmes ou à Montpellier pour se faire 
soigner. « Parce que se faire soigner au 
plus près de chez soi est un confort ines-
timable pour un patient » souligne Max 
Roustan, président du centre hospitalier 
Alès-Cévennes. 
Le projet médical 2012-2016, fi xe ainsi le 
cap à suivre pour adapter l’offre de soins 
à l’évolution de la population cévenole et 
à ses pathologies.

Soins de suite et de réadaptation : 
une priorité majeure
53 lits et places supplémentaires sont attendus, répartis dans trois pôles d’accueil spécialisés. 
Les travaux d’aménagement sont en cours.

Le SSR – comprenez “Soins de suite 
et de réadaptation” – est un espace 
de rééducation et de récupération 

entre l’intervention médicale ou chirurgi-
cale et le retour au domicile. « Le dévelop-

pement de cette fi lière apparaît comme 
prioritaire dans le nouveau projet médical 
2012-2016 du centre hospitalier Alès-
Cévennes » pointe François Mourgues, le 
directeur d’établissement.
Pour le moment, l’hôpital d’Alès dispose 
d’un service SSR locomoteur : 22 lits et 
7 places de jour ouverts dans l’ancienne 
maternité réaménagée, avec électrothé-
rapie, presso-thérapie1 et bassin de bal-
néothérapie au service de la rééducation 
des membres inférieurs et supérieurs.

82 lits et places d’ici deux ans
Dès le mois de septembre, le centre 
hospitalier disposera d’un SSR polyva-
lent, gériatrique et neurologique, qui sera 
logé dans l’ancien bâtiment administratif. 

Après les travaux de réhabilitation, 38 lits 
seront disponibles.
Fin 2012, le centre hospitalier a égale-
ment déposé une demande d’ouverture 
pour un SSR cardiovasculaire de 10 lits 
et 5 places de jour. « C’est une montée 
en puissance qui nous permettra, d’ici 
deux ans, de passer de 22 lits et 7 places 
à 70 lits et 12 places ! »
À terme, un nouveau bâtiment, entière-
ment dédié aux SSR et regroupant l’inté-
gralité de l’activité, devrait jouxter l’hôpital 
neuf. Un projet qui devrait se réaliser dans 
cinq ans environ, tous les crédits n’étant 
pas encore réunis. « Rappelons que l’hô-
pital Alès-Cévennes est le seul établis-
sement hospitalier de France à avoir tout 
reconstruit en une décennie. Il conclut 
parallèlement sa treizième année d’équi-
libre budgétaire. »

1 – Méthode thérapeutique provoquant l’activation de la circu-
lation veineuse et de la circulation lymphatique.

La réhabilitation de l’ancien bâtiment 
administratif va permettre de créer 38 lits 
supplémentaires.

L’opération de la cataracte
34 % : c’est la proportion de patients rési-
dant sur le bassin sanitaire alésien qui va se 
faire soigner ailleurs. Le nouveau projet mé-
dical apporte des réponses pour stopper 
cette hémorragie, comme dans le domaine 
de l’ophtalmologie, où 600000 € ont été 
injectés dans du matériel permettant no-
tamment l’opération chirurgicale de la ca-
taracte. « 200 à 300 interventions par an 
pourront être planifi ées » indique François 
Mourgues, le directeur d’établissement.
La cancérologie médicale et chirurgicale, 
la chirurgie ambulatoire et le service des 

Bonne nouvelle
LA CHAMBRE 
À 30 €
L’Union régionale de la Mutualité 
française a signé avec l’hôpital 
d’Alès un accord de renégociation 
portant sur les tarifs des chambres 
individuelles. Elles passent désor-
mais de 70 € à 30 €. 140 mu-
tuelles vont pouvoir bénéfi cier de 
cet accord.
Concrètement, à 70 €, le rembour-
sement des séjours en chambres 
individuelles était généralement 
réservé aux forfaits haut de 
gamme. Cette baisse de tarif per-
mettra aux assurances complé-
mentaires de le proposer dès les 
premiers contrats.

urgences (34 000 passages l’an dernier) 
sont également au cœur du développe-
ment stratégique. « L’éducation thérapeu-
tique au diabète et la prévention contre 
l’obésité restent un axe de soin priori-
taire » complète Marie-France Durand, la 
nouvelle représentante des médecins.

Un IRM fi xe en avril
Parmi les annonces phares du projet mé-
dical, on trouve le développement de l’ac-
tivité de Soins de suite et de réadaptation 
(lire ci-dessous), ainsi que l’arrivée début 
avril d’un IRM fi xe. C’est le deuxième IRM 
du bassin alésien, la clinique Bonnefon en 
possédant un depuis 2010. 700 000 € 
ont été investis pour cet outil qui permet-
tra de faire tomber le délai d’attente de 
trois mois à quinze jours. Il sera mis à dis-
position des praticiens du public et du pri-
vé : « Le renforcement de la coopération 
public/privé est l’une de nos ambitions » 
rappelle François Mourgues.
Cette stratégie médicale dynamique 
implique une politique volontariste de 
recrutement : déjà dix praticiens supplé-
mentaires sont arrivés en 2012. Le centre 
hospitalier compte aujourd’hui 120 pra-
ticiens à temps plein et couvre 38 spé-
cialités médicales. Près de 100 emplois 
seront créés d’ici cinq ans par le dévelop-
pement d’activités : « Notre offre de soins 
arrive quasiment au maximum de ce que 
la médecine de proximité nécessite. »
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Centre-ville d’Alès
LES COMMERCES 
FÊTENT LA SAINT-
VALENTIN
Du 8 au 13 février, la Maison du Com-
merce d’Alès organise un jeu pour 
la fête des amoureux : des tickets 
à gratter seront distribués dans les 
boutiques du centre-ville participant 
à l’opération, avec des lots à gagner 
immédiatement. Gagnants et per-
dants peuvent ensuite s’inscrire au 
tirage au sort fi nal en complétant 
le ticket et en le déposant chez un 
commerçant. Le gros lot : une balade 
en limousine et un repas dans un 
restaurant ou un week-end roman-
tique en cabane.
Au Studio Prisme aussi, les amou-
reux seront à la fête puisque le 
photographe Abdeslam Chaoui pro-
pose d’immortaliser gratuitement les 
couples, tous les jeudis de février. 
Des portraits réalisés dans le cadre 
d’une vraie séance photo qui sont 
ensuite envoyés instantanément sur 
votre boîte mail. 
Studio Prisme, 20 faubourg du So-
leil, Alès - tél. 04 30 38 40 92

L’eau, première préoccupation 
du projet de golf
En période de sécheresse, l’arrosage sera celui de deux terrains de foot, 
sans puiser dans la nappe phréatique grâce à un bassin de rétention.

L e projet d’aménagement de la zone 
économico-touristique sur Saint-Hi-
laire-de-Brethmas comprend prin-

cipalement la construction d’un golf de 
27 trous : un “poumon vert” de 195 hec-
tares intégralement préservé de toute urba-
nisation, sur les 300 hectares que compte 
le projet global (lire ci-contre). La création 
d’un tel équipement a inévitablement posé 
l’épineuse question de l’arrosage « parce 
que, dans l’imaginaire collectif, un golf, 
c’est de l’herbe verte et bien grasse, avec 
des lacs artifi ciels » explique Alain Marti-
nez, cadre de la Communauté d’agglo-
mération qui coordonne le projet. Pour 
l’Agglo, engagée depuis de nombreuses 
années dans le développement durable, il 
n’a jamais été question de ne pas imaginer 
des solutions écologiques.

L’équivalent de deux terrains 
de football à arroser
Le premier maillon du dispositif consiste-
ra à sélectionner et semer une herbe peu 

Le Pays Cévennes veut préparer l’arrivée 
de 50 000 habitants d’ici 2030
Une concertation publique est lancée jusqu’en mars afi n d’élaborer un SCoT, document 
consignant la stratégie de développement du territoire.

C’est un outil de développement du 
territoire. Le SCoT, Schéma de 
Cohérence Territoriale, a valeur de 

guide concernant les ambitions du Pays 
Cévennes en matière d’urbanisme, d’habi-
tat, de déplacement, d’équipements com-
merciaux ou de préservation de l’environ-
nement. Chacune des 121 communes du 
Pays Cévennes a indiqué ses objectifs de 
croissance, ses besoins, ses contraintes 
ou ses inquiétudes.
Cette élaboration concertée, qui a débuté 
en 2007, arrive à son terme en passant 
désormais à une phase de concertation 
avec la population. « Le SCoT concerne 
directement chacun des 150000 ha-

bitants, insiste Max Roustan, président 
du Pays Cévennes. C’est un document 
stratégique qui défi nit les grandes orien-
tations de développement et d’aména-
gement, comme l’implantation de com-
merces de proximité, la création de zones 
économiques, la constructibilité des 
terres, etc ».
Un document qui vise à accompagner au 
mieux la croissance annuelle de 1,3 % de 
la population, tout en prenant en considé-
ration les principaux enjeux liés au Gre-
nelle II de l’Environnement et à la réforme 
de l’intercommunalité. 50 000 habitants 
de plus sont en effet attendus en Cé-
vennes d’ici 2030…

4 réunions publiques
Un registre est ouvert au public jusqu’au 
8 mars dans chaque commune pour y 
consigner ses remarques. 
Des réunions d’information ont lieu à Gé-
nolhac le 13 février, au Collet-de-Dèze le 
19 février, puis à Alès et à Allègre-les-Fu-
mades (les dates ne sont pas encore dé-
fi nies, mais seront consultables prochai-
nement sur le site www.payscevennes.fr).
Les avis recueillis permettront de fi naliser 
le document et l’enquête publique sera 
lancée de juillet à octobre. Le SCoT de-
vrait enfi n être approuvé au mois de no-
vembre.

consommatrice en eau. Il existe de nom-
breuses références, comme la “fétuque 
ovine durette”, restant vertes même en 
période de sécheresse. Sur les 195 hec-
tares du golf, 50 hectares seront classés 
“zone verte et naturelle” et formeront des 
bois laissés intacts, ne nécessitant pas 
d’eau. Seuls 40 hectares seront vérita-
blement concernés par l’arrosage : « Ce 
sont les parties les plus nobles de l’aire 
de jeu » explique Jacques Bueno, adjoint 
au maire de Saint-Hilaire qui suit ce projet 
depuis 2001. En été et lors des périodes 
les plus sèches, seulement 2 hectares 
auront l’autorisation de recevoir un arro-
sage : « Cela correspond à l’arrosage de 
deux terrains de football. »

Un bassin de rétention 
de 250 000 m3

Pas d’eau provenant du Gardon et en-
core moins d’eau potable dans les tuyaux. 
L’arrosage se fera à partir d’un bassin 
de rétention de 250 000 m3 captant les 

eaux de pluie et disposant d’un forage 
pour faire l’appoint du niveau uniquement 
lorsque le Gardon sera à son niveau maxi-
mum, lors des “gardonnades”.
Cette réserve d’eau sera naturellement 
alimentée durant le printemps et l’au-
tomne et permettra de tenir sans aucun 
pompage dans la nappe phréatique du-
rant toute la période estivale, du 15 juin 
au 15 septembre.
« L’équivalent de la quantité d’eau qui de-
vrait être utilisée pour l’arrosage du golf 
en été est renvoyée dans le Gardon en 
18 jours par la station d’épuration de Saint-
Hilaire » donne à titre de comparaison 
Alain Martinez. 

121 communes et 150 000 habi-
tants sont répartis sur le Pays 
Cévennes autour de 12 pôles 
de centralité.

L’arrosage du golf se ferait
en grande partie
grâce à la récupération 
de l’eau de pluie.

L’ENQUÊTE PUBLIQUE 
ATTENDUE EN MARS
Si le golf de 195 ha est le cœur du projet, la ZAD 
“Les Hauts de Saint-Hilaire” prévoit d’articuler 
autour la construction de villas sur 37 ha, celle 
d’une zone d’activités pour des entreprises non 
polluantes sur 30 ha et d’une zone dédiée au tou-
risme sur 26 ha. Au total, près de 300 ha sont 
concernés au Sud-Est de Saint-Hilaire-de-Breth-
mas, entre le parc des expositions de Méjannes-
les-Alès et l’aérodrome de Deaux.
Le projet a été présenté à la population le 
20 décembre 2012. Il a également fait l’objet 
d’une réunion avec les personnes publiques as-
sociées : communes limitrophes, Conseil général, 
préfet, sous-préfet et SMAGE des Gardons (struc-
ture de gestion de l’eau). Un avis favorable, sur le 
principe, a été rendu.
Désormais, c’est l’enquête publique qui va com-
mencer, à partir de mars.
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Logis Cévenols présente 
un budget 2013 audacieux
Parfaitement géré, l’Offi ce Public de l’Habitat Alès Agglomération 
affi che 60 M€ en investissement et 30 M€ en fonctionnement.

En présentant son budget 2013, voté 
le 21 décembre 2012, l’Offi ce Pu-
blic de l’Habitat Alès Agglomération 

(OPH) démontre une fois de plus qu’il 
est un acteur économique majeur du bas-
sin alésien : 60 M€ d’investissement et 
30 M€ de fonctionnement, cela repré-
sente en effet des sommes conséquentes 
reversées aux prestataires et entreprises 
du bâtiment (constructions d’immeubles, 
travaux d’entretien, etc) et donc des em-
plois pérennisés ou créés.

43,7 M€ : 654 logements neufs 
en cours
Avec 43,7 M€, la politique de construc-
tion de Logis Cévenols n’a jamais atteint 
un stade aussi important. 84 nouveaux 
logements ont été livrés en 2012 (à Alès, 
Bagnols, Saint-Jean-du-Pin et Saint-Mar-
tin-de-Valgalgues) et 307 nouveaux loge-

ments doivent être livrés en 2013 (à Alès, 
Saint-Christol, Bagnols et Goudargues). 
Ce n’est pas tout : 263 logements se-
ront lancés en 2013 (à Alès, Saint-Jean-
du-Pin, Saint-Hilaire-de-Brethmas, Vialas 
et Robiac), dont – c’est une première – 
70 à Nîmes. Preuve que l’Offi ce, qui a 
une compétence régionale, construit des 
fl ancs du Mont Lozère jusqu’à la préfec-
ture du Gard.
Ce haut niveau d’investissement est d’au-
tant plus méritoire que Logis Cévenols 
doit fi nancer chaque logement neuf à 
87 % par des fonds propres et des em-
prunts, voyant la part des subventions se 
réduire comme peau de chagrin (- 26 % 
entre 2009 et 2013)… Ainsi, un logement 
neuf coûte en moyenne 116 430 €, dont 
101 343 € restent à la charge de l’Offi ce.

11,8 M€ pour l’entretien 
du patrimoine
Avec 11,8 M€ consacrés à l’entretien sur 
le patrimoine en 2013 (ravalement des 
façades, réfection des toitures, mise aux 
normes électriques, rénovation des halls, 
remise en peinture des cages d’escalier, 

DES LOYERS 16 % MOINS CHERS 
QU’EN RÉGION
Le loyer moyen de l’OPH s’établit à 283 €, soit 12 % en des-
sous des plafonds réglementaires et 14 % sous le loyer moyen 
HLM 2012 en France (328 €). Les loyers de Logis Cévenols sont 
également inférieurs de 16 % aux loyers moyens 2012 en Lan-
guedoc-Roussillon (335 €).
En 2013, Logis Cévenols augmente ses loyers de 1,76 %, une 
hausse inférieure à celle de la Région (+ 2,06 %) et à celle 
appliquée par les autres Offi ces du Gard (+ 2,15 %). 
(Source : Union Régionale des Organismes HLM)

77 % DES LOGEMENTS ÉCONOMES 
EN ÉNERGIE
77 % des logements de Logis 
Cévenols – et la totalité de 
ceux nouvellement construits 
– fi gurent en catégorie A, B 
ou C dans le classement des 
diagnostics de performance 
énergétique (DPE). C’est dire si 
l’Offi ce est soucieux de propo-
ser à ses locataires des loge-
ments de qualité, qui permet-
tent de maîtriser les dépenses 
énergétiques et de limiter ainsi 
le niveau des charges.
Pour les logements trop “éner-
givores” (catégories D et E, 
soit 23 % des logements de 
l’Offi ce), Logis Cévenols attend 
les fi nancements permettant 
de réaliser les travaux d’amé-
lioration.

LOGIS CÉVENOLS, 
C’EST QUOI ?
Logis Cévenols, l’Offi ce Public de 
l’Habitat Alès Agglomération, est 
né des évolutions successives de 
l’Offi ce Public d’Habitation à Bon 
Marché de la ville d’Alès, créé en 
1922. 
Dynamique nonagénaire, l’Offi ce 
compte aujourd’hui 5400 loge-
ments sur toute l’agglomération 
et au-delà. « Compte tenu de son 
savoir-faire, de la qualité de sa ges-
tion et de sa bonne santé fi nancière, 
l’Offi ce compte intervenir sur le dé-
partement du Gard partout où il y 
a des besoins en logement social » 
indique Max Roustan, président de 
Logis Cévenols. 
L’Offi ce a ainsi livré ou lancé la 
réalisation de 650 logements entre 
2012 et 2013. Ses constructions 
sont toutes certifi ées “Habitat 
et Environnement” et “Qualitel” 
pour des logements de qualité et 
économes en charges. 77 % des 
logements bénéfi cient ainsi d’un 
classement DPE favorable, en A, 
B ou C. 
Véritable partenaire des collectivi-
tés locales, Logis Cévenols travaille 
avec les élus pour bâtir un projet 
qui réponde au mieux à leurs at-
tentes.

En chiffres
•  5 400 logements
• 102 agents (dont 40 gardiens)
•  654 logements neufs en cours 

de construction
• 283 € : le loyer moyen en 2013
•  42 % des loyers investis en tra-

vaux sur le patrimoine
•  88 % des réclamations traitées 

en moins d’un mois
• 85,3 % des locataires globale-
ment satisfaits de l’Offi ce

Chaque logement neuf coûte 
en moyenne 116 430 €, 
dont 101 343 € restent 

à la charge de Logis Cévenols.

15 nouveaux logements seront livrés en 2013, à St-Christol, aux “Terrasses du Château”.

Isolation thermique 
par l’extérieur aux Cévennes.

Numéro Vert
Pour toute demande à Logis Cévenols, 
vous pouvez appeler le Numéro Vert 
(gratuit depuis un poste fi xe), 24h/24. 
0 800 306 546

etc), Logis Cévenols fait tout simplement 
25 % de mieux que la moyenne nationale 
des Offi ces. Cela correspond à 1 210 € 
investis par logement contre 971 € en 
moyenne nationale. 
Ces investissements se subdivisent en 
6,2 M€ dans la maintenance du patri-
moine et 5,6 M€ dans la rénovation ur-
baine des Prés-Saint-Jean et des Cé-
vennes.
L’OPH continue donc d’investir à un très 
haut niveau pour garantir la qualité de vie 
de ses locataires (lire page 9 l’encadré 
sur l’entretien du patrimoine).

85,3 % des locataires satisfaits
En somme, tout va bien à Logis Céve-
nols, comme le montrent trois derniers 
indicateurs : 85,3 % des locataires sont 
satisfaits de leur Offi ce et 88 % de leurs 
réclamations sont traitées en moins d’un 
mois (dont 79 % en moins de 15 jours). 
On note aussi un net recul des loyers im-
payés (– 50 000 €) grâce au rôle préven-
tif des gardiens et des chargés de clien-
tèle ainsi que la reprise de la médiation 
avec un médiateur désigné par le tribunal 
d’instance d’Alès.



Logis Cévenols construit 17 villas à Goudargues.
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Logis Cévenols 
achète à Bagnols 
et construit 
à Goudargues
L’Offi ce propose désormais des logements 
dans tout le département du Gard.

Dans le cadre de la diversifi cation de 
son offre de logements, l’Offi ce Public 
de l’Habitat Alès Agglomération vient 

d’acquérir 200 logements à Bagnols (7 bâ-
timents, 1 local commercial et 1 local d’ac-
cueil du public). Cette opération bagno-
laise, qui n’a bénéfi cié d’aucune subvention 
du Département, permet ainsi à l’OPH 
d’étendre son périmètre d’intervention. 
Rappelons que Logis Cévenols était déjà 
présent sur Bagnols, puisqu’il a construit 
et mis à la location 11 villas neuves en juin 
2012. Un programme de 1508 310 €, 
avec des subventions de l’État (96745 €), 
du Conseil régional (56250 €), du 
Conseil général (20 500 €) et d’Action 
logement (1% logement 18 000 €).
L’implantation de Logis Cévenols se 
confi rme d’ailleurs dans ce secteur Nord-
Est du Gard, avec un projet en cours à 
Goudargues : 17 villas au hameau de Ra-
baste, avec une livraison prévue courant 
2013.

Les 7 bâtiments de la résidence 
“les fonctionnaires” se situent 
à deux pas du centre-ville de 
Bagnols.

Infos pratiques
GARE AUX 
DÉMARCHEURS
Logis Cévenols appelle ses lo-
cataires à la vigilance face aux 
démarcheurs qui font du porte-
à-porte. Certains font valoir qu’ils 
sont mandatés par Logis Cévenols 
pour placer des détecteurs incen-
die ou autres produits prétendu-
ment utiles. Logis Cévenols rap-
pelle à ses locataires que la venue 
de toute entreprise prestataire est 
annoncée par un affi chage dans le 
hall de l’immeuble. Sans annonce 
préalable, aucun démarcheur ne 
peut se prévaloir de l’accord de 
Logis Cévenols.
Prudence donc !
Pour toute question, n’hésitez pas 
à contacter votre gardien ou le 
Numéro Vert de Logis Cévenols : 
0800 306 546.

DES CONSEILS 
POUR LE 
CHAUFFAGE
Voici quelques conseils pour sé-
curiser votre chauffage et faire du 
même coup des économies :
• Laissez libres les ventilations et 
aérations de votre logement, net-
toyez les régulièrement.
• Dépoussiérez régulièrement vos 
convecteurs et ne les couvrez sur-
tout pas.
• N’utilisez pas d’appareils d’ap-
point de type chauffage à pétrole.
• La nuit, fermez les volets et les 
fenêtres pour conserver la chaleur 
des pièces. 
• Équipez-vous d’un thermomètre 
pour ajuster la température des 
pièces, 19° dans les pièces à vivre, 
17° dans les chambres.
• Laissez réaliser par notre pres-
tataire l’entretien des appareils de 
chauffage.

En 2013, l’Offi ce investit 6,2 M€ de travaux 
sur son patrimoine
Hors ANRU, le niveau d’investissement sur l’entretien du patrimoine reste très élevé.

Les programmations pluri annuelles sui-
vent leur cours, comme à Clavières, 
où sont repris conjointement les fa-

çades, les toitures et les espaces verts. 
2013 verra la fi n de ce programme de ré-
novation des 260 logements et espaces 
extéreurs de ce quartier. 
Ce sera également la fi n du marché plu-
riannuel des volets roulants sur le quartier 
des Prés-Saint-Jean. Le changement 
des volets actuels pour des volets rou-
lants en PVC se poursuivra aux 25 à 27, 
rue Molière, 1 à 7, 9 à 15, et 2 à 4, rue Ed-
mond Rostand ainsi qu’aux 7 à 17, avenue 
Jean-Baptiste Dumas. De la même façon, 
le changement des chaudières, débuté en 
2011 sur l’avenue Jean-Baptiste Dumas, 
sera achevé cette année.
Parallèlement, les reprises de façades se 
poursuivent avec la suite et fi n du bâti-
ment de Conilhères. Des études sont en 
cours sur les Genêts et sur le bâtiment 
de Saint-Ambroix pour une reprise de fa-
çade qui améliorera l’effi cacité thermique 
des bâtiments. 
Les remises en peinture de 38 halls d’en-
trée et cages d’escalier sont par ailleurs 
programmées en 2013 sur des immeubles 
de Rochebelle, Clavières, centre-ville, 
Pierre Curie, Bouza, Prés-Saint-Jean et 
Cévennes. 

Enfi n, l’Offi ce intervient sur certains bâ-
timents comme sur les 39-41, Grand 
rue Jean Moulin où les halls d’entrée en 
rez-de-chaussée vont être intégralement 
aménagés. Les travaux sur les ascenseurs 
ont permis de faire descendre la cabine 
jusqu’au rez-de-chaussée et l’aménage-
ment de cet accès bas sera donc traité 
en 2013. 

38 halls d’entrée et cages d’escalier 
seront remis en peinture.

Les façades seront terminées 
cette année à Clavières.

L’installation des volets roulants en 
PVC se poursuivra en 2013 aux Prés-
Saint-Jean.
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travaux

Alès et Nîmes n’ont jamais 
été aussi proches par le rail
Prévue le 25 mars, la mise en service du viaduc de Courbessac permettra 
de diminuer le temps de trajet et d’augmenter les cadences des trains.

L e train enfi n plus rapide que la voi-
ture ! Cette affi rmation interpellera de 
nombreux Cévenols. Avec la mise en 

service du viaduc de Courbessac, annon-
cée le 25 mars, les TER mettront 30 mi-
nutes pour relier en direct Alès et Nîmes, 
contre environ 40 minutes au mieux par la 
route, lorsqu’il n’y a pas d’embouteillages.
Le viaduc de Courbessac est la clé de 
voûte du grand projet de modernisation 
de l’Étoile ferroviaire de Nîmes qui per-
met d’améliorer, jusqu’à Alès, la fi abilité 
et la régularité des trains, de réduire les 
temps de trajet et d’augmenter le nombre 
de wagons. Confortablement installé 
dans les banquettes du TER, le voyageur 
n’imagine pas qu’il s’agit là d’un colossal 

investissement de 83 M€. Une réalisation 
souhaitée par le “contrat d’axe” des Ag-
glos de Nîmes et d’Alès unies au sein du 
Pôle métropolitain (lire pages 20 et 21).

Un cadencement régulier 
entre Alès et Nîmes
C’est en soi une petite révolution dans le 
confort de milliers d’usagers de la SNCF, 
mais aussi des Nîmois et des Alésiens qui 
hésitaient jusque là à se convertir au rail : 
« Cette liaison plus performante devrait 
attirer près de 10 % de nouveaux voya-
geurs dès 2013 » estiment les services 
de Réseau Ferré de France (RFF). Soit 
50000 voyageurs supplémentaires. 

Dans un second temps, la SNCF souhai-
terait mettre en place un cadencement 
permettant aux trains de partir et d’arriver 
toujours à la même minute. L’offre serait 
ainsi quasi-imbattable…

Plus de rebroussement 
à Courbessac
37,3 M€. La construction du viaduc de 
Courbessac était la seule solution pour 
mettre les trains venant d’Alès “dans 
le bon sens” en supprimant l’historique 
rebroussement qui obligeait à s’immo-
biliser parfois longtemps au milieu des 
voies. Le gain de temps estimé est de 6 
à 8 minutes. De plus, le nouvel ouvrage 
permettra d’augmenter la cadence avec, 
dans l’immédiat, 18 allers-retours par 
jour contre 16 actuellement.

Automatisation des lignes
46 M€. Le renouvellement de deux 
postes d’aiguillage à Nîmes et la mise 
en place d’un système automatique d’es-
pacement des trains sur la ligne Nîmes-
Alès assureront désormais aux voyageurs 
un trafi c plus fi able et plus régulier afi n 
de limiter, voire d’éliminer, les fréquents 
retards. Ces manœuvres et ces contrôles 
étaient auparavant réalisés manuelle-
ment et “à l’œil”…

Le premier train commercial roulera 
sur le viaduc de Courbessac le 25 mars.

Une cuisine centrale a ouvert 
à l’école Marignac de Saint-Christol
1,3 M€ ont été investis pour une nouvelle cantine et un plateau sportif.

La célébration des trente ans de l’école 
Marignac de Saint-Christol-lez-Alès 
tombait plutôt bien puisque le maire, 

Philippe Roux, conviait en même temps 
les personnalités politiques et la popula-
tion à l’inauguration des travaux achevés 
fi n 2012. Un lifting à trente ans pour les 
bâtiments et les équipements c’est indis-
pensable : « La cantine existait depuis 
la création de l’école en 1982, rappelle 
Véronique Pautard, adjointe saint-chris-
tolenne à l’Éducation et à la Vie scolaire. 
Mais l’installation ne répondait plus aux 
normes et nous avions un agrément pro-
visoire, le temps de faire les travaux ».

Une cuisine centrale moderne
« Ce projet qui se divise en deux volets 
représente un montant de 1,3 M€ et a 
été soutenu par l’État à 25 %, le Conseil 
général à 22,5 % et le Grans Alès à 
18 % » détaille Philippe Roux.

Précisément, la nou-
velle cuisine cen-
trale ultra-moderne 
permet de préparer 
les repas des mater-
nelles et primaires 
des groupes sco-
laires Marignac et Jo-
liot-Curie. Quant au 
nouveau restaurant 
scolaire, les enfants 
en apprécient déjà 
le mobilier neuf et les 
nouvelles peintures. 
1 M€ a été dévolu 
à cette première 
tranche. Pour le 
reste, 300 000 € ont 
permis la création 
d’un plateau sportif dans le prolongement 
de l’école, ainsi qu’une cour et un parking 
sécurisant l’accès à l’établissement.

Philippe Roux, maire de Saint-Christol, a 
coupé le ruban inaugural le 14 décembre 
2012, en présence du sous-préfet d’Alès et 
du président de l’ex Grand Alès.

Fort Vauban d’Alès
LA RÉNOVATION 
A DÉBUTÉ
Le chantier d’insertion concernant 
la restauration du Fort Vauban a 
commencé en décembre 2012. 
En janvier 2013, 14 travailleurs ont 
déjà réalisé le nettoyage complet 
du rez-de-chaussée et des étages 
du monument historique, ainsi que 
sa mise hors d’air. Plusieurs son-
dages de planchers et de murs ont 
révélé l’existence de pièces non 
répertoriées. 
En février, les travailleurs en in-
sertion vont procéder au décroû-
tage des anciennes écuries, puis 
au rejointage des pierres et à leur 
traitement par badigeon de chaux. 
Un décaissement au pied du Fort 
Vauban est également prévu pour 
mettre à jour d’anciens bâtis.
Parallèlement, les entreprises spé-
cialisées en monuments histori-
ques commenceront en mars la 
restauration du portail d’entrée 
du Fort (la porte royale), ainsi que 
trois des six bastions extérieurs et 
leurs échauguettes.

VIADUC : 
UN CHANTIER 
PHARAONIQUE
• 3 ans de travaux
• 1100 m de tronçons
• 5 000 m de forages
• 620 m de long
• Un tablier métallique de 1200 t
• Une tranchée rocheuse de 180 m
• 4 000 m3 de roches déplacées
• 1 km de murs antibruit
• 37,3 M€ de travaux
•  4 partenaires fi nanciers : État 

54,3 %, Région 38,3 %, Départe-
ment 2,7 % et RFF 4,7 %
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Le Toboggan a accueilli plus 
d’un million de nageurs
Depuis son ouverture en 2006, le centre nautique construit par l’Agglo 
a trouvé son public. Il affi che même complet.

Max Roustan l’avait promis en 2001 : 
le centre nautique de la Prairie, le 
Toboggan, a ouvert ses portes au 

public le 11 avril 2006 après plus de deux 
ans de travaux. « Cet équipement était de-
venu indispensable, se souvient Christian 
Ricome, alors directeur de la piscine d’Alès. 
L’ancienne piscine Paul Vaillant-Couturier, 
qui datait de la fi n des années 60, était 
totalement saturée et n’était plus du tout 
aux normes ! » Indispensable, certes. En-
core fallait-il s’en donner les moyens, ce 
qu’a fait la Communauté d’agglomération 
en investissant 7,8 M€ sur ce projet et en 
décrochant près de 70 % de subventions 
(lire l’encadré chiffres ci-contre).
Ce qui a permis de livrer, en avril 2006, 
après deux ans de travaux, un équipement 
comportant un bassin de compétition 
multiplié par deux (25 x 25 m) ainsi qu’un 
bassin ludique avec rivière rapide, bain 
bouillonnant et toboggan. « On a deux 
fois plus de place : c’est un beau bassin, 
dont on est fi er » s’enthousiasme Chris-
tian Ricome.

183 000 nageurs en 2012
Que du bonheur pour les habitants de 
l’Agglo qui se sont tout de suite pressés 
en masse dans cet équipement moderne, 
ouvert sept jours sur sept. Au bout de six 
mois, quelque 70 000 baigneurs, soit plus 
de 300 par jour, avaient déjà franchi les 
portes du Toboggan. En 2008, la fréquen-
tation connaissait un pic avec 186 000 
nageurs. Au total, le Toboggan a accueilli 
1 182 506 nageurs depuis son ouverture, 
dont 2/3 de public et 1/3 de scolaires et 
d’associations. « C’est une bonne fré-
quentation, analyse Yann Faure, directeur 
des piscines de l’Agglo depuis 2007. Si 
on la rapporte à la surface des bassins, 
elle équivaut à celle de la piscine olym-
pique de Montpellier ». Excusez du peu… 

Un équipement victime 
de son succès
Il faut dire que le Toboggan s’élève au 
cœur d’un désert de piscines : de Nîmes 
à La Blachère (Ardèche), on ne compte 
qu’une seule piscine couverte : celle 
d’Alès ! Un sous-équipement qui a forcé-
ment des conséquences sur l’emploi du 
temps du centre nautique alésien. Mal-
gré les dix couloirs de nage du bassin de 
compétition, « on affi che complet » sou-
pire Yann Faure en listant les créneaux dé-
volus aux scolaires (primaires, collèges et 
lycées, soit 48 classes accueillies par se-
maine), aux cours de natation et d’aqua-
gym proposés par l’Agglo (800 per-
sonnes inscrites) et aux 25 associations 
qui fréquentent les lieux (le CNC, 32e club 

loisirs

de natation de France bien sûr, mais aussi 
les clubs de triathlon et de plongée, des 
clubs handisport, des foyers, des clubs 
de retraités, etc). 
Une situation qui va s’aggraver dans le 
cadre d’une Agglo à 50 communes et 
100 000 habitants, avec des demandes 
d’établissements scolaires et d’usagers 
qui vont croître de façon mécanique.
Alors victime de son succès, le Toboggan ? 
« Nous allons mettre en place en 2013 un 
contrôle d’accès par badge qui nous per-
mettra de mieux réguler les fl ux, et d’op-
timiser les créneaux horaires » avance 
Yann Faure. 
Le projet de territoire, en cours d’élabora-
tion, prendra peut-être en compte la ques-
tion de la saturation du centre nautique…

UN BÂTIMENT ÉCOLOGIQUE
Chauffage, traitement de l’eau et éclai-
rage : sur tous ces points, le centre 
nautique est un exemple de bâtiment 
écologique. 
• Chauffage : le centre nautique a 
été conçu pour dépenser un minimum 
d’énergie. En sous-sol, deux chaudières 
de 400 kWh fonctionnant au gaz naturel 
chauffent l’eau des bassins (1 250 m3) 
entre 26 et 28 degrés et l’air ambiant 
(40 000 m3) à 30 degrés. Un système 
de pompe à chaleur permet par ailleurs 
de récupérer l’air ambiant pour pré-
chauffer l’air neuf. De même, l’eau des 
bassins et les planchers sont chauffés 
en partie par la récupération d’air chaud 
et humide et par celle de l’énergie issue 
des fumées des chaudières.

• Eau des bassins : l’eau est fi ltrée de façon fi ne par des diatomées 
(soit de fi nes particules de coquillages), ce qui la rend plus claire et limpide 
que par la fi ltration à sable. Elle est également stérilisée par du chlore 
gazeux. Surtout, grâce aux multiples déversoirs, l’eau des bassins est ré-
cupérée et traitée. 
• Éclairage : une cellule mesure en permanence l’éclairage naturel et 
limite en conséquence l’éclairage artifi ciel. Les larges baies vitrées permet-
tent de substantielles économies d’électricité.

LES TRAVAUX 
ONT COMMENCÉ 
VOILÀ DIX ANS
Les travaux préparatoires du complexe nau-
tique ont commencé en juillet 2003, voilà 
donc dix ans, par… le déplacement du ter-
rain de football annexe Maurice Laurent. 
Conçu par le cabinet d’architectes alésien 
AEA, le centre nautique devait donner « une 
impression de transparence et de légèreté, 
dixit Hubert Havard, avec des baies vitrées 
omniprésentes côté stade et des poutres et 
poteaux en bois rappelant l’armature d’un 
navire ». 
Le premier coup de pioche a été donné en 
2004, avec les terrassements et les fonda-
tions. Puis le chantier proprement dit a en-
suite duré deux ans. Construits sur 
une galerie technique creusée dans 
la terre, les bassins ont progressive-
ment fait leur apparition. Durant l’été 
2005, la pose de la couverture en 
forme de carapace de tortue était le 
point d’orgue de la réalisation. 
L’inauguration a eu lieu le 7 avril 
2006 et l’ouverture au public le 
11 avril.

Vu de l’extérieur, le centre 
nautique ressemble à un navire 
à l’amarre sur les berges 
du Gardon. À l’intérieur, un vaste espace lumineux, 

avec bassin de compétition et bassin 
ludique.

EN CHIFFRES
• 11 000 m2 : la surface totale de 
l’équipement.
• 650 m2 : la surface du bassin de 
compétition de 25 x 25 m, qui offre 
10 lignes d’eau aux nageurs.
• 350 m2 : la surface du bassin 
ludique.
• 35 m : la longueur du specta-
culaire toboggan qui a donné son 
nom à la structure.
• 180 places de gradins.
• 7,8 M€ : le coût total de l’équi-
pement.
• 68,2 % : le taux de subventions, 
avec 34 % de l’Europe, 20 % de la 
Région, 9,9  % de l’État et 4,3 % 
du Département.
• 22 agents de l’Agglo, dont 10 
maîtres-nageurs.
• Tarifs : 3 €/adultes, 2,40 €/5-
17 ans, 1,20 €/chômeurs (tarifs 
plus élevés pour les habitants hors 
Agglo). Cartes d’abonnement pour 
10 et 30 entrées.
• 340000 € : la moyenne des 
recettes annuelles (350000 € 
en 2012, avec 119000 entrées 
payantes).
• 1,2 M€ : le coût de fonctionne-
ment annuel.

  tél. 04 66 91 20 70
www.alescevennes.fr

L’ancienne piscine

La pose de la carapace de tortue



La nouvelle Agglo apporte son lot d’interro-
gations, dont certaines au sujet du tri sélectif. 
Les consignes vont-elles changer ? Les mo-
dalités de collecte seront-elles identiques ? 
En attendant une éventuelle harmonisation 
de la collecte sélective sur l’ensemble du ter-
ritoire, soyez rassurés, les consignes et ha-
bitudes restent inchangées pour tous les ha-
bitants et, notamment, pour le tri du verre 
ménager.

Recyclable à 100 % 
et à l’infi ni
Le verre possède des propriétés excellentes 
en termes de recyclage et c’est pourquoi il est 
si important d’insister sur sa récupération. 
Chauffée à haute température, la matière est 
recyclable à quasiment 100 % et cela à l’infi ni !
Les 50 communes sont dotées de colonnes à 
verre, également appelées “bornes à verre” 
ou “points d’apport volontaire”, dans les-

quelles il est possible de déposer librement 
ses bouteilles, bocaux et verrines vides.
Les nombreux points d’apport volontaire 
d’Alès Agglomération se situent généralement 
à proximité de grandes surfaces ou d’établis-
sements scolaires. « Il est donc facile d’appor-
ter ses emballages en verre en allant faire ses 
courses, en déposant ses enfants ou petits-
enfants à l’école, conseille Sébastien, ambas-
sadeur du tri de l’Agglo. Pensez aussi aux co-
lonnes de proximité de votre quartier ou aux 
déchetteries, qui sont bien entendu équipées ».

Un geste simple 
et connu de tous
Attention toutefois  ! Tous les objets en 
verre ne peuvent pas être déposés dans 
les colonnes. Seuls les emballages en verre 
ayant contenu des liquides ou des aliments 
consommables peuvent être recyclés. Les 
autres objets en verre ne répondant pas à ces 
critères ne doivent surtout pas être mélan-
gés aux bouteilles, bocaux et autres verrines 
(lire l’encadré “carton rouge” ci-dessous).
Trier ses emballages en verre est un geste 
simple, connu de tous, mais malheureuse-
ment pas toujours appliqué  : trop de verre 
se retrouve encore associé aux ordures mé-
nagères…
La collecte sélective du verre ménager est 
la plus ancienne de toutes, souvent mise en 
place dès le milieu des années 1980 au pro-
fi t d’associations caritatives ou d’utilité pu-
blique. Aujourd’hui encore, ce type d’actions 
perdure  : en 2012, l’ex-Grand Alès a pu par 
exemple verser 4 465 € au profi t de la Ligue 
contre le Cancer.

Le mois prochain  : Vous retrouverez dans 
cette page “tri sélectif” l’impact chiffré et les 
conséquence d’un mauvais tri du verre.

Une question ? 
Un doute ?

Les ambassadeurs du tri sélectif d’Alès 
Agglo sont à votre service. 

N’hésitez pas à leur demander conseils 
ou à aller à leur rencontre sur les stands 
qu’ils tiennent lors des manifestations 

sportives et culturelles.
tél. 04 66 54 89 94

ambassadeur.tri@alesagglo.fr

carton
rouge

Tous les verres 
ne se trient pas

La règle de base est la suivante : je ne trie 
que les emballages en verre ayant contenu 
des produits alimentaires, liquides ou so-
lides. Cela peut être des bouteilles, des bo-
caux ou des verrines.
Les objets en verre, tels que les fl acons de 
parfum, la vaisselle, les verres à eau ou à 
vin, les fl ûtes de champagne, les ampoules 
ou les vitres sont à exclure du tri. Pourquoi ? 
À cause d’une différence de fabrication  : 
une assiette en verre reçoit par exemple 
différents additifs qui lui permettent 
d’être plus résistante aux chocs physiques 
et thermiques. Ces additifs modifi ent sa 
constitution et il n’est plus possible de la 
recycler de la même façon qu’une bouteille 
de vin.
Que faire alors de ces déchets en verre ? 
Idéalement, je les apporte en déchette-
rie où le gardien m’indiquera dans quelle 
benne jeter les différents déchets.

Les classes de l’école Henri Barbusse sont 
allées visiter la déchetterie de Saint-Mar-
tin-de-Valgalgues, sous la houlette de Sil-
vère, un ambassadeur du tri d’Alès Agglo-
mération.
Cette journée pédagogique a permis aux 
élèves et aux professeurs de découvrir le 
fonctionnement d’une déchetterie et les dif-
férentes fi lières de traitement des déchets. 
Certains ont même été agréablement sur-
pris du nombre important de déchets qui 
peuvent être recyclés : « Des enfants m’ont 
demandé ce que l’on pouvait faire avec 
les gravats, témoigne Silvère. Il fallait voir 
leur étonnement quand je leur ai dit que le 
contenu de la benne peut servir, après trai-
tement, à la construction des routes… »

Les ambassadeurs du tri sélectif ont pour 
mission de montrer les bons gestes du tri à 
la population d’Alès Agglomération. Cela se 
passe lors d’animations scolaires, périsco-
laires, associatives et événementielles. Ces 
animations sont bien sûr gratuites. 
Vous pouvez contacter le service des am-
bassadeurs pour en organiser une : 
04 66 54 89 94
ambassadeur.tri@alesagglo.fr

Le tri s’apprend 
dès l’école
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Tri du verre ménager: 
à vos colonnes!

Les 50 communes d’Alès Agglo sont équipées 
d’au moins une colonne à verre.
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Le magnolia a enfi n été planté 
dans sa nouvelle résidence, 
un trou de six mètres devant 
le lycée Jean-Baptiste Dumas. 
600 kg d’engrais organique 
y ont été déversés afi n de favo-
riser la reprise du géant vert.

Magnolia… for ever
Fin décembre, le grand magnolia de la place des Martyrs, 
à Alès, a été déménagé debout vers un autre emplacement.

environnement

« UNE PREMIÈRE 
EN FRANCE »
Jean Boyer, directeur du pôle Envi-
ronnement urbain de la Ville d’Alès, 
préparait ce déménagement avec 
ses équipes depuis un an. « Cet 
arbre est la mémoire vivante d’Alès. 
Le maire a eu grandement raison de 
ne pas vouloir le tronçonner, pre-
nant ainsi le contre-pied de ce qui 
se fait dans d’autres villes… » 
Au fi nal, l’opération déménage-
ment a duré quatre jours, entre 
le 19 et le 22 décembre dernier, 
mais le jeu en valait la chandelle. 
« Le transport debout d’un arbre 
aussi imposant est une première en 
France » assure Jean Boyer.
L’arbre a bien sûr été chouchouté 
pour repartir d’un bon pied dans 
son nouvel emplacement, le rond-
point de la place de Belgique. 
« J’ai une grande confi ance dans la 
reprise du sujet, indique le jardinier 
Bernard Pical. On lui a préparé un 
berceau fertile : il va se refaire une 
santé et ses premières fl eurs de-
vraient s’ouvrir fi n mai ». Si l’arbre 
n’a pas trop souffert de sa stupé-
fi ante transplantation, ce sont les 
lycéens de Jean-Baptiste Dumas 
qui vont en prendre plein la vue !

Le magnolia grandifl ora de la place des Martyrs de la Résistance aurait environ 
300 ans. Il pèse 70 tonnes et mesure 28 mètres… La municipalité, qui a engagé un pro-
jet urbanistique sur cette place, a décidé de déménager l’arbre plutôt que de le couper.

En préparation de son déplacement, 
l’arbre a été élagué et soigneusement 
câblé.

Tiré par une énorme grue, le magnolia 
a d’abord fait de la résistance… En effet, 

certaines racines étaient profondément 
imbriquées dans les fondations de l’an-

cien hôpital. Il a fallu les cisailler.

Enfi n déterré et soulevé, le ma-
gnolia a été attaché debout sur un 
porte-char, non sans mal car il était 
d’abord en porte-à-faux… Il a fallu 
disposer trois buses en béton sous la 
motte afi n de stabiliser l’ensemble.

Le 22 décembre, 
l’arbre a été 
transporté 
à 0,5 km/h, 
pour éviter 
les secousses. 
Le porte-char 
a mis deux heures 
pour faire 
300 mètres…
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Les marronniers sont rongés de l’intérieur par des infi ltrations d’eau.

16 MARRONNIERS DU BOSQUET 
DOIVENT ÊTRE ABATTUS

LA VILLE D’ALÈS 
SOUTIENT LES 
OTAGES DU NIGER
Pierre Legrand, Marc Féret, Thierry 
Dol et Daniel Larribe : quatre noms 
que la Ville d’Alès ne veut pas oublier, 
quatre portraits affi chés dans ce 
but sur la façade de l’hôtel de ville. 
L’Alésien Daniel Larribe est en effet 
l’un des quatre otages français en-
levés en septembre 2010 au Sahel 
par Aqmi (“Al-Qaïda Maghreb isla-
mique”).

LE CITIPARC 
A DÉMÉNAGÉ
Le mini-parc d’attractions conçu 
pour les 2-13 ans a déménagé 
du quai du Gardon. Les manèges 
sont désormais installés au parc 
du Colombier (face au Mc Do 
du centre-ville). Un site calme et 
ombragé, à côté de la crèche Les 
Petits Princes et du musée, doté 
d’un parking.
La réouverture est annoncée 
pour le 23 février.
• Ouverture les mercredis, sa-
medis, dimanches, jours fériés et 
vacances scolaires, de 14h30 à 
18h30
• Entrée : 10 € par enfant (accès 
illimité aux manèges)

TENNIS : L’AS SALINDRES N° 1 DU GARD

De g. à d. : MM. Descloix, Vidal (directeur sportif), Poch-Gradin, Martin, Torresi 
et Moès (président).

Ils sont au top les tennismen de Sa-
lindres ! Contre les clubs les plus 
prestigieux de France, ils ont réussi à 
imposer leur jeu et à se maintenir pour 
la deuxième année consécutive dans 
le championnat de Nationale 1A : 
« La Ligue 2 du tennis » compare 
Jean-Claude Moès, président de 
l’AS Salindres.
Au classement fi nal, le club cévenol 
(200 licenciés) décroche une 3e place 
ex-aequo et la satisfaction d’avoir fait 
douter les meilleurs, à l’image de Mar-
seille (1 300 licenciés), dominé 4/2.
L’AS Salindres est sur une courbe de 
progression constante depuis 2002 
où il évoluait en championnat Excel-
lence. Des résultats qui placent offi -
ciellement le club salindrois N°1 du 
Gard, devant 125 autres clubs.

C’est la mort dans l’âme que la muni-
cipalité a dû décider d’abattre les mar-
ronniers formant une allée magistrale 
au parc du Bosquet d’Alès (photo).
16 arbres de 20 à 25 mètres, au port 
étalé superbe, certainement deux fois 
centenaires mais, malheureusement, 
complètement rongés de l’intérieur par 
des infi ltrations d’eau. 
Les rapports de deux experts arbori-
coles ont diagnostiqué le mauvais état 
de santé de ces marronniers du Bos-

quet, préconisant « un abattage immé-
diat ». Et Max Roustan, maire d’Alès, 
de s’y résoudre : « Leur implantation 
au cœur d’un parc très fréquenté et à 
proximité d’une aire de jeux ne pouvait 
pas laisser la place à l’hésitation. »

Bientôt une allée de tilleuls
Une dizaine de tilleuls platyphyllos 
(tilleuls “à tisane”) vont être replantés 
dans la foulée, en février. 

Des sujets de 5 ou 6 ans qui assure-
ront dès leur plantation une belle pres-
tance. « Penser au renouvellement 
des végétaux est tout à fait valorisant 
dans le cahier des charges des villes 
comme Alès, estampillées “4 Fleurs” » 
positive Jean Boyer, responsable du 
pôle Environnement urbain en mairie 
d’Alès.
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PARRAINEZ 
UN ENFANT

Ce sont des enfants de parents iso-
lés, n’ayant pas de grands-parents 
ou dont les parents ont des res-
sources fi nancières limitées. En de-
venant leur parrain ou leur marraine, 
vous leur apporterez une ouverture 
sur l’extérieur, de l’attention et du 
temps pour partager des moments 
agréables : cinéma, cirque, sorties 
à la mer ou à la piscine, décou-
verte de la nature, aide aux devoirs 
d’école, etc.
L’association “Parrains par Mille” 
dispose d’une antenne à Alès afi n 
de se charger de la mise en relation 
des enfants et des parrains/mar-
raines.
Tout le monde peut devenir par-
rain ou marraine : femmes seules, 
couples avec ou sans enfant, 
grands-parents, … Inversement, 
tous les parents qui le souhaitent 
peuvent demander un parrain ou 
une marraine pour leur enfant.

  Permanence, tous les 1er mardis du mois, 
de 14h30 à 16h30
“Parrains par Mille”, 14 rue Balore, Alès
tél. 06 19 32 53 15
www.parrainsparmille.org

Les lycéens de Prévert vont bientôt 
pouvoir faire du sport à couvert…

Le mois de février se terminera en 
fanfare à Saint-Christol-lez-Alès, avec 
l’inauguration tant attendue de la halle 
des sports située près du lycée Prévert. 
On se rappelle en effet que le lycée a 
ouvert ses portes en septembre 2009 
et que, depuis, les élèves font du sport 
dehors, faute de gymnase… La faute 
à des problèmes dans le fi nancement 
de cet équipement pourtant indispen-

sable, obligeant le Grand Alès, qui avait 
la maîtrise d’ouvrage, à reprendre plu-
sieurs fois ses plans.
Au fi nal, la halle des sports de 1200 m2 
(un gymnase, quatre vestiaires et un 
vaste hall d’entrée), dotée d’un sol 
souple et de gradins, sera livrée cou-
rant février 2013, avec son mur d’es-
calade extérieur de 11 mètres. Pour un 
coût total de 2 M€, fi nancé à 35 % par 
le Grand Alès.
La halle sera inaugurée le 27 février à 
18h. Le public est le bienvenu !

L’AGGLO LIVRE LA HALLE 
DES SPORTS À SAINT-
CHRISTOL-LEZ-ALÈS

 

64 candidats et 6 fi nalistes : le premier concours AleStar, organisé par l’association 
alésienne Raia, a attiré de nombreux et talentueux chanteurs régionaux. Le 22 dé-
cembre dernier, sur la scène de l’Espace Cazot, c’est fi nalement Baptiste qui a rem-
porté le concours, avec un blues traditionnel et une reprise de Cabrel, devant 500 
spectateurs enthousiastes. « Il se produira en 1re partie de Sinik, lors du festival 
des Prés-Saint-Jean, le 7 juillet prochain » annonce Brahim Aber, président de Raia. 
Les autres fi nalistes – Mahéva, Lisa-Marie, Rémy, Katya et Kenny – ont tous bluffé le 
jury et le public par leur potentiel artistique.
Cerise sur le gâteau : Myriam Abel en personne, gagnante de la Nouvelle star, est 
venue mettre le feu à l’Espace Cazot dans un fi nal étourdissant.
Quant aux bénéfi ces de la soirée, ils serviront à fi nancer un voyage pour les jeunes 
du quartier des Prés-Saint-Jean, cet été. Que demander de plus, sinon une 2e édi-
tion en 2013 ?

BAPTISTE REMPORTE LE CONCOURS 
ALESTAR

UNE FRESQUE EN HOMMAGE À L’AUTOMOBILE

Une fresque de 9,50 mètres de haut a 
été peinte sur un mur de l’école Henri 
Barbusse, à Saint-Martin-de-Valgalgues. 
« J’ai souhaité qu’on rende à la fois un 
hommage aux mineurs et au Pôle Mé-
canique » confi e Guy Marrot, maire de 
Saint-Martin. 
Du moteur à charbon pulvérisé tirant les 
wagonnets de la mine à la 2 CV de 1954, 
en passant par la toute récente PGO dé-
carbonée ou le cyclo-moteur électrique 

E-tricks, toutes les époques cévenoles 
de l’automobile sont représentées.
La fresque est l’œuvre de l’Ardéchois 
Jean-Marc Fraisse, ancien dessinateur de 
voitures de Formule 1 et tout à fait pé-
nétré par le sujet… « Cette fresque se 
partage avec tout le monde, elle n’est 
pas enfermée chez des particuliers » se 
réjouit l’artiste qui a travaillé un mois et 
demi pour peindre la totalité du mur de 
l’école.

L’ÉCOLE DES MINES 
DANS LE HAUT DU PANIER
L’Étudiant publie annuellement un très attendu palmarès des écoles d’ingénieurs. 
Le magazine répartit les quelque 200 écoles d’ingénieurs françaises selon cinq 
groupes : c’est désormais dans le groupe A, rassemblant les meilleures écoles, 
que se positionne l’École des Mines d’Alès (EMA).
Pour cette édition 2013, un focus particulier a été mis sur la rémunération des 
jeunes ingénieurs à la sortie des écoles mais aussi trois ans après : des four-
chettes dont les résultats sont très positifs pour l’EMA.
« Je suis très fi er de la place que nous avons obtenue dans ce classement de ré-
férence qu’est le palmarès de l’Étudiant, déclare le directeur Alain Dorison. C’est 
la preuve que l’École des Mines est très performante sur de multiples critères, 
en particulier la qualité de l’enseignement et la parfaite adéquation du profi l de 
nos ingénieurs avec les besoins des entreprises. »
Octroyant trois étoiles (note maximum) pour sa « proximité avec les entreprises », 
le classement 2013 de l’Étudiant confi rme en effet que l’École des Mines d’Alès 
est un partenaire clé pour les acteurs économiques régionaux.
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évènement

Du 4 au 10 mars : 
la guerre des 

Camisards de A à Z

Cette année encore, ce sont tous les 
acteurs de la vie alésienne qui s’in-
vestissent pour l’événement : l’Of-

fi ce de tourisme, les musées, le Centre 

Un rendez-vous culturel et festif

Et aussi…
CONCERTS
• Concert de guitare par le “Nice 
Guitar Duet”, avec Laurent Blan-
quart et Claude Di Benetto.
4 mars, 19h, Pôle culturel et scien-
tifi que de Rochebelle 
• “Chants et mémoires au XVIIe 
siècle” : concert riche en couleurs 
et en émotion, avec la participa-
tion de l’Ensemble vocal des Cé-
vennes, sous la direction de Karen 
Kapferer. L’histoire transportera le 
public par ses différentes scènes à 
la croisée des chemins protestants 
et catholiques… Du Désert et à 
la Cour.
6 mars, 20h30, Temple
• Concert d’Alès Sinfonia. Au pro-
gramme : Mozart, Bach et Haendel. 
7 mars, 20h30, Temple  

LE SALTO 
FAIT SON CIRQUE
Une petite équipe d’échassiers, 
de jongleurs et d’acrobates en 
costume déambulera en ville pour 
distribuer les informations sur la 
Semaine cévenole.
Du 4 au 8 mars, de 12h à 14h et de 
17h à 19h, centre-ville

national de Pomologie, le Pôle culturel 
et scientifi que de Rochebelle, la média-
thèque, les nombreuses associations, 
sans oublier tous les services municipaux 
qui contribuent à rendre cette semaine 
plus cévenole chaque année.
La ville se transporte dans le temps l’es-
pace d’une semaine. Un rendez-vous 
culturel et festif gratuit, où les reconstitu-
tions historiques de combats côtoient les 
défi lés et les moments de fête.

Le contexte historique
1629 marque l’apparition des premières 
mesures discriminatoires : l’interdiction 
aux protestants d’exercer certaines pro-
fessions, des conditions d’exercice du 
culte de plus en plus strictes, etc. 
Louis XIV emploie la force pour convertir 
ses sujets réformés. Des “dragonnades” 
s’ensuivent : exactions, temples détruits, 
amendes prohibitives, … Le 18 octobre 
1685, l’Édit de Nantes est révoqué, impo-
sant le culte catholique en France. 

La minorité fi dèle à la foi protestante doit 
alors se cacher. Les prédicants se réunis-
sent lors d’assemblées dites “du Désert”, 
secrètes et clandestines.
C’est le meurtre de l’abbé du Chaila, le 
24 juillet 1702, qui fait basculer les Cé-
vennes dans la guerre des Camisards à 
proprement parler : une véritable révolte 
armée est en marche pour défendre la 
liberté religieuse en France. De 1702 
à 1704, près de 3 000 gens du peuple, 
paysans, tisserands, cardeurs de laine 
ont réussi à tenir en échec les 25 000 à 
30 000 soldats des troupes royales. 
Dans cette guerre, deux chefs se sont 
imposés pour la conduite des opérations, 
tant par l’exaltation de leur foi que par leur 
habileté tactique : Rolland et Jean Cava-
lier. C’est leur séparation qui marquera la 
fi n de la Guerre des Camisards, même si 
des étincelles perdurent jusqu’en 1710.

Pour aller plus loin dans la découverte…
EXPOSITIONS
> Les armes au temps 
des Camisards

En partenariat avec le musée de l’Armée 
des Invalides, présentation d’une sélec-
tion d’armes blanches et d’armes à feu 
du XVIIIe siècle.
Du 4 au 10 mars, de 14h à 18h, musée 
du Colombier. Entrée libre.
> Chronologie camisarde 
(1629-1702)

Un fonds inédit d’ouvrages du XIXe siècle 
sur l’histoire des protestants sera ex-
posé pour la première fois. L’exposition 
sera complétée par des documents du 
musée des Vallées cévenoles de Saint-
Jean-du-Gard et du musée du Désert de 
Mialet, ainsi que par une frise chronolo-
gique et des panneaux appartenant aux 
Archives départementales de Lozère. 
Du 4 mars au 26 avril, de 13h30 à 
17h15, Archives municipales

EXPO-CONTE-
DÉGUSTATION
Découverte de l’olive et de l’olivier à 
travers une exposition, un conte et une 
dégustation d’huile.
Mercredi 6 mars, de 14h à 16h et de 
16h à 18h, Pôle culturel de Rochebelle

FRESQUE ET MONNAIE
> Découvrez une fresque de 
cinq mètres réalisée par l’artiste 
peintre alésien Jean-Claude 
Sibilat sur le thème des Cami-
sards. Une exposition de pièces 
de monnaie et de médailles de 
l’époque de Louis XIV sera éga-
lement proposée par le club nu-
mismatique cévenol.
Du 4 au 10 mars, Espace André 
Chamson.

CONFÉRENCES
> Lecture d’archives

Par Marie-Lucy Dumas : “L’affi rmation 
de l’idée de tolérance au XVIIIe siècle : 
textes et anecdotes sur les hautes-Cé-
vennes”. 
Réservation obligatoire: 04 66 54 32 20.
Lundi 4 mars, 14h30, archives munici-
pales

> “Jean-Paul Rabaut Saint-
Etienne”

Portrait de ce pasteur nîmois qui a œu-
vré pour conférer aux protestants un 
statut légal, par Henry Mouysset.
Mercredi 6 mars, 17h30, salle Le Ca-
pitole
> “Pierre Bayle et la liberté de 
conscience”

Par Hubert Bost.
Jeudi 7 mars, 17h30, Espace André 
Chamson

PROJECTION 
> Projection du fi lm West side story, 
suivie d’une conférence et d’un débat 
avec le public.
Lundi 4 mars, 20h30, Cratère Théâtre
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1629-1715 : c’est une vision d’ensemble 
de cette période cévenole, si riche en histoire, 
qui sera proposée pour la 4e Semaine cévenole.

Inaugurez !
Le lancement offi ciel de la 4e Semaine 
cévenole se fera au Pôle culturel et scien-
tifi que de Rochebelle, le lundi 4 mars, à 
partir de 18h. Tous les habitants d’Alès 
Agglomération sont invités : venez nom-
breux lancer le compte à rebours !

Défi lez !
Moment incontournable de la manifesta-
tion, le traditionnel défi lé de la Semaine 
cévenole vous invite à revêtir l’un des 
400 costumes mis gratuitement à 
disposition du public (pièce d’identité 
et caution demandées).
La location se fait à l’Offi ce de tourisme 
d’Alès, du 5 au 8 mars, de 13h30 à 
17h30, puis les 9 et 10 mars, de 9h30 
à 18h30.

Inauguration du week-end 
historique
Campement militaire, marché artisanal et 
animations pour toute la famille. 
Samedi 9 mars, 11h, Fort Vauban.

Spectacle vidéo laser 
Scènes camisardes et illustrations pren-
dront vie sur les façades de l’hôtel de ville 
d’Alès dans un spectacle sons et lumières 
hors du commun. La projection sera suivie 
de la traditionnelle tartine géante.
Les 8 et 9 mars, 19h, place de la Mairie 
d’Alès. Gratuit.

• À vous de participer

• Les temps forts

Randonnez !

> Le Groupe Alésien de Recherches Ar-
chéologiques mènera un groupe de ran-
donneurs à la découverte d’un secteur 
d’Euzet, où des événements marquants 
de la guerre des Camisards se sont dé-
roulés. 
Inscription obligatoire : 04 66 52 32 15.  
Les 5, 7 et 8 mars, départ à 13h30, place 
de la Mairie d’Euzet
> À Mialet, une boucle est proposée, 
montant vers les Puechs et la Baumelle, 
retournant ensuite par la rive droite du 
Gardon en traversant le hameau typique 
de Paussan. Tout au long du trajet, la 
vie cévenole et les événements liés à la 
guerre des Camisards seront évoqués 
(villages, grottes, lieux d’assemblées, etc). 
Inscription obligatoire au 04 66 52 32 15.
Mercredi 6 mars, départ à 10h, parking 
de Mialet. 

Spectacle historique 

Un spectacle de reconstitution historique 
de la période des Camisards créé par 
Fabian Müllers, historien spécialiste de la 
restitution de l’Histoire par des moyens 
originaux. Comédiens, fi gurants, casca-
deurs, musiciens et chevaux animeront la 
place des Martyrs. 
Une représentation ludique et spectacu-
laire pour tout public.
Samedi 9 en nocturne dès 19h et 
dimanche 10 à partir de 16h. Gratuit.

MUSÉE DU DÉSERT
Visites à tarif réduit les 7 et 8 mars. Mas Soubeyran, Mialet

WEB TV 
Retrouvez tous les moments qui marqueront 
cette 4e Semaine cévenole sur www.alescevennes.tv

DEMANDEZ LE PROGRAMME
Le programme complet des animations sera disponible à partir de mi-février à l’ac-
cueil de la Mairie d’Alès, de Mairie Prim’, ainsi que dans les lieux publics.
Consultez-le également sur www.semaine-cevenole.fr

AU FORT VAUBAN, LES 9 ET 10 MARS : 
UN WEEK-END HISTORIQUE
Des animations pour 
toute la famille

• Défi lés historiques avec 
jongleurs, échassiers, cava-
liers, musiciens et comé-
diens.
• Ateliers et animations 
pour enfants, avec jeux à 
fabriquer.
• Animations musicales et 
déambulations.
• Numéros de dressage ani-
malier avec un ours.
• Démonstrations de lanceurs de drapeaux et de dressage équestre.
• Reconstitution d’un campement militaire
Samedi 9 et dimanche 10 mars, Fort Vauban et jardins du Bosquet

Un marché artisanal

Installé dans le jardin du Bosquet, le 
marché artisanal proposé par l’Of-
fi ce de tourisme vous offre la possi-
bilité de découvrir ou de redécouvrir 
un savoir-faire d’antan par des dé-
monstrations réalisées avec passion. 
Samedi 9 et dimanche 10 mars, 
à partir de 10h, Fort Vauban 

Des visites guidées

L’association “Renaissance 
du Fort Vauban” vous pro-
pose des visites guidées 
gratuites de l’intérieur 
du monument historique. 
Inscriptions obligatoires 
à l’Offi ce de tourisme qui 
vous remettra un coupon 
précisant l’heure de la 
visite. Nombre de places 
limité. 
Les samedi 9 et dimanche 
10 mars
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Le “bœuf” a toute sa place 
aux Sultans du Swing
Les samedis et dimanches après-midi, la scène du café alésien 
est ouverte aux musiciens et chanteurs de tous poils.

Dans le café du centre-ville d’Alès, 
ce sont tous les murs qui réson-
nent comme un tube de Dire Straits. 

Disques vinyles suspendus, pochettes 
d’albums et posters géants affi chés, tubes 
néon scintillants : bienvenue aux Sultans 
du Swing. Un lieu qui vibre pour la mu-
sique, à l’image de son propriétaire, Zino. 
Coupe de cheveu de “guitar hero” et pa-
noplie de bagues de rockeurs aux doigts, 

Olivier Sturm est l’un des cinq facteurs 
d’orgues de Barbarie de France
Fabricant et restaurateur, cet habitant de Saint-Jean-du-Pin 
est l’un des rares spécialistes français des instruments 
de musique mécanique.

À Tornac
PALME D’OR POUR 
LILA SOLSKI
Vous l’avez peut-être déjà aperçue 
à la Foire à la châtaigne de Saint-
Paul-la-Coste ou en gare du Train 
à Vapeur des Cévennes. Lila Solski 
est une chanteuse de Tornac, tou-
jours accompagnée par son orgue 
de Barbarie rouge.
Elle vient de remporter la palme 
d’or du concours national des 
chanteurs de rue qui se déroulait à 
Quintin (Bretagne). Avec une cen-
taine de chansons à son répertoire, 
cette artiste est une spécialiste du 
bal musette et de la guinguette.

  tél. 04 66 60 64 36
06 65 47 29 71
www.animation-orgue-barbarie.com

il passe du zinc à la “zik” sans complexe. 
Le guitariste professionnel qui sommeille 
en lui n’a qu’un mot : « Joue ! »

Place à l’improvisation 
et à l’échange
En 2003, lorsqu’il décide d’ouvrir son bar, 
Les Sultans du Swing, son rêve est de 
créer un lieu unique. Pas un cabaret, ni 
même un bar d’ambiance karaoké, encore 
moins une salle de concert, mais plutôt le 
“home sweet home” des musiciens. Une 
décennie plus tard, Zino Beddar remet 
au goût du jour le “bœuf musical”, ou plu-
tôt le “jam session” « qui, littéralement, 
désigne une séance musicale improvi-
sée ». En somme, des rencontres aussi 
artistiques que conviviales, des moments 
d’échanges. « Les plus grands ont pra-
tiqué l’improvisation, de Jimi Hendrix à 
Django Reinhardt, en passant par Sacha 
Distel ou Henri Salvador. » N’importe quel 
artiste peut venir aux Sultans du Swing 
pour tenter l’expérience. « Le blues mène 
au rock autant qu’au jazz et vice-versa… 
C’est ça qui est génial avec la musique : 
elle s’accorde à l’infi ni. »

Il est un peu ébéniste et un peu menui-
sier aussi. Il soude autant qu’il taille, il 
travaille la peau de bête comme il usine 

des tuyaux. Olivier Sturm est un facteur 
d’orgues de Barbarie. Autrement dit, il les 
fabrique. C’est un métier d’art, mais c’est 
surtout un métier rare : cinq spécialistes, 
pas plus, exercent en France.
De son atelier de Saint-Jean-du-Pin ne 
sortent que quatre à cinq orgues chaque 
année. Il faut dire que ce travail d’orfèvre 
est des plus complexes : « Au départ, sur 
mon établi, j’ai des morceaux de bois, 
des plaques de métal et des cuirs de 
peaux. » Deux mois de travail, c’est un mi-
nimum pour transformer la matière brute 
en “boîte à musique”.

Jusqu’à sept essences de bois
« C’est un travail manuel de précision : 
l’orgue de Barbarie est un instrument 
de musique mécanique » décrit Olivier 
Sturm. En actionnant une manivelle, la 
musique inscrite sur des cartons perforés 
est lue en même temps que des souffl ets 
en cuir se gonfl ent. L’air sous pression est 
alors acheminé via un ensemble de tuyaux 
jusqu’à des soupapes qui le libèrent et 

le répartissent au gré des notes dans 
les 27 fl ûtes. « Chaque fl ûte est compo-
sée d’une dizaine de pièces en bois. Il 
peut m’arriver de fabriquer des orgues à 
105 fl ûtes. » 
Penché au-dessus de son orgue de Bar-
barie comme un mécanicien au-dessus 
d’un moteur, Olivier Sturm attire l’atten-
tion sur la taille précise que doit mesurer 
la pièce de cuir formant le souffl et, sur le 
mécanisme assurant la mobilité des sou-
papes ou sur les sept essences de bois 
qui le composent.

Un spécialiste de la restauration
Sa passion pour l’orgue de Barbarie n’a 
pour limite que le temps dont il dispose. 
Entre les commandes de ses clients, le 
Pininque pratique également la restaura-
tion de tous les instruments de musique 
mécanique. Ils arrivent en caisse depuis 
la région parisienne, la Bretagne ou la 
Suisse : « Ce sont les gagne-pain de pro-
fessionnels ou des souvenirs de famille ». 
Les “bêtes” affi chent facilement 100 ou 
150 ans au compteur…
« Enfant, déjà, j’étais fasciné par les or-
gues de Barbarie que je voyais aux ma-

nèges ». À 18 ans, il s’égare vers des 
études de psychologie. À 30 ans, il passe 
un CAP “facteur d’orgue”. À 42 ans, Oli-
vier Sturm est un professionnel reconnu 
et demandé.

  Atelier Olivier Sturm
711, chemin du Lionnais, 30140 Saint-Jean-du-Pin
tél. 04 66 30 15 39 - 06 30 843 841
www.atelieroliviersturm.fr

Après avoir travaillé dans des ateliers 
de Paris, d’Allemagne et de Suisse, Olivier 
Sturm s’est mis à son compte en 2011.

Zino Beddar ouvre sa scène à 
tous les musiciens les samedis 
et dimanches après-midi.

Un making of musical 
pour le public
« Pas mal ton accord, refais-le moi ? », 
« Attends, j’y suis pas, on repart à la deu-
xième mesure… », « Un clavier, un cla-
vier ! quelqu’un peut faire l’accompagne-
ment au clavier ? » : les coulisses sont 
savoureuses et tiennent pour une fois le 
haut de l’affi che, les musiciens tâtonnent 
et c’est bon… « Le public assiste à un 
genre de “making of”, explique Zino. Il 
est témoin de toutes les étapes de créa-
tion d’une musique, parfois même d’un 
groupe ».
Petite particularité des lieux : la scène est 
pré-équipée d’un matériel mis à disposi-
tion des musiciens. Amplis, guitares élec-
triques et sèches, sono, clavier : « C’est 
comme les blouses à l’école, ça permet 
de mettre tous les musiciens à égalité ! »
Ça swingue sur la petite scène au fond du 
café autant qu’au comptoir et autour des 
tables. Aux Sultans du Swing, le “bœuf” 
se déguste sauce “convivialité”.

  Les Sultans du Swing
Bœufs les samedis et dimanches, 
de 13h à 19h.
2, quai Boissier de Sauvages, Alès
tél. 06 89 81 09 13
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sport

Le Grand prix de France 
 de danses se dispute à Alès

Le 23 février, rock, boogie-woogie et lindy-hop seront au programme
de cette compétition qualifi cative pour les championnats de France.

N’en déplaise à Eddy Mitchell, il y aura bien du boogie-woogie 
ce soir-là… Et même du rock’n’roll et du lindy-hop. Pour la 
première fois sera organisée en Cévennes une compétition 

qualifi cative pour les championnats de France. 200 couples de 
danseurs en quête d’une sélection ouvrant les portes de l’équipe 
nationale et des compétitions internationales sont donc attendus 
samedi 23 février à la halle des sports de Clavières, à Alès.

Une dizaine de fi nales spectaculaires
C’est le club de Saint-Christol-lez-Alès “Destination Rock’n 
Danses” qui a su convaincre la Fédération Française de Danses 
de lui confi er l’une des six manches sélectives. Une responsabilité 
autant qu’un challenge de taille pour la petite association présidée 

par Raynald Chanton : « Nous tenons à faire en sorte que ce sport 
puisse également être perçu par le public comme un spectacle à part 

entière. Nous recevons pour cela le soutien de l’Agglo et des communes 
d’Alès et de Saint-Christol. »

27 catégories de rock’n’roll, boogie-woogie et lindy-hop seront en lice durant 
la journée et une dizaine de fi nales spectaculaires sera proposée au public le 

soir. Petit conseil : scrutez bien les performances des Saint-Christolens Camille 
& Issiaka (cadets) et Stacy & Ludovic (master class). Ces derniers ont décroché une 

8e place aux derniers championnats du monde.

   20h, halle des sports de Clavières, Alès
Entrée : 12 € (8 € pour les moins de 13 ans et les licenciés FFD). 
Billetterie au Cristal Bar (centre-ville d’Alès) et à Zénith Luminaires (rocade sud d’Alès)
tél. 04 66 60 58 31 - www.rockndanses.fr

Sébastien Lepert glisse du Drift 
à la monoplace
À 29 ans, l’Alésien est champion d’Espagne de Drift et gagne ses galons pour faire 
ses premiers pas en championnat de Formule Ford.

Foot DH
L’OAC EN TÊTE
Tonitruant, le début de saison des 
footballeurs alésiens en Division 
d’Honneur (DH) est de loin le 
meilleur depuis leur relégation en 
2003.
Fin janvier, l’équipe fanion affi chait 
12 matchs disputés avec 9 victoires 
et 3 nuls : 27 buts marqués et 
8 encaissés.
Au classement par points de la DH, 
l’OAC était 1er (42 points), avec 
deux points d’avance sur le 2e, 
Paulhan-Pézenas, qui avait un 
match de retard.
Un duel serré s’annonce donc avec 
les Héraultais dans les prochains 
mois pour l’unique place délivrant 
une montée directe en CFA2 la 
saison prochaine.

Quand la majorité des automobilistes 
se servent de leur frein à main pour 
stationner, Sébastien Lepert l’utilise 

pour déraper. Drifter, glisser, dériver, … 
Sur un circuit automobile c’est un sa-
crilège, mais dans la discipline du pilote 
alésien, c’est tout un art. Justement, Sé-
bastien Lepert excelle dans ce style qui lui 
vaut en 2012 d’être couronné champion 
d’Espagne.

Un pilotage spectaculaire
À 16 ans, le jeune Alésien fait ses armes 
en karting. À 19 ans, il “tire des bords” 
de long en large sur le circuit vitesse du 
Pôle Mécanique, lors des journées de 
roulage : il « fait le couillon » à déraper et 
ça amuse bien le public. « Il fallait cana-
liser cette fougue » se souvient son père, 
Marc. Le Drift était fait pour lui : cette dis-
cipline consiste à passer les virages d’un 
circuit en dérapage, de la manière la plus 
spectaculaire possible. « Les victoires se 
jouent sur la vitesse, le côté artistique 
et la technique, pas sur le chrono » ex-
plique Sébastien Lepert. Ça ressemble-
rait presque à un balai, sauf que le frisson 
mécanique est là, à 150 km/h, les quatre 
roues en glisse.

En 2007 et 2008, il fait ses armes en 
championnat de France et se classe troi-
sième. En 2009, il casse sa tirelire pour 
se payer une voiture capable de rivaliser 
avec les meilleures : une Mazda RX7 dé-
veloppant 370 cv. Soutenu par la Ville 
d’Alès, Sébastien Lepert tente alors sa 
chance en 2010 à l’étranger, où se dé-
roulent les championnats professionnels 
(Italie, Japon et États-Unis). « Les dépla-
cements coûtent très cher et je n’arrivais 
pas à participer à l’ensemble de la sai-
son. » Finalement, en 2012, le pilote céve-
nol s’impose en championnat d’Espagne. 
Il y devient populaire et y donne même 
des cours de pilotage.

Repéré par une écurie nîmoise
L’an dernier, l’écurie Sirius Compétition 
basée à Nîmes lui prête un baquet en For-
mule Ford pour une course : « Un vieux 
bolide des années 1980. » Le châssis 
complètement dépassé et le moteur 
moins puissant n’ont pas empêché Sé-
bastien Lepert de littéralement surclasser 
ses adversaires, lui valant un volant pour 
toute la saison 2013 du championnat de 
France Formule Ford.
Pour celui qui cite volontiers le pilote 
Romain Dumas comme modèle, de nou-
velles portes s’ouvrent et lui laissent espé-
rer vivre un jour de sa passion automobile.

   www.sebastienlepert.com

Cette saison, 
Sébastien Lepert 
disputera simultané-
ment le championnat 
de France de Formule 
Ford et le champion-
nat d’Espagne 
de Drift.
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Sébast

PETIT DICTIONNAIRE
DES DANSES
• Rock’n’roll : c’est une danse carrée et 
répétitive qui se compose de passes plus 
ou moins complexes. Séparation, tra-
versée cavalière (les danseurs se croi-
sent), enroulé deux mains, reprise, … 
Les couples de danseurs travaillent des 
enchaînements qu’ils peuvent ajuster sur 
n’importe quelle musique.
• Boogie-woogie : plus en rondeur, 
moins saccadée, cette danse nécessite 
une bonne écoute musicale pour adapter 
son interprétation et créer des variations 
de rythme : les danseurs ne connaissent 
pas la musique avant de monter sur 
scène. Le boogie-woogie fait la part belle 
à l’improvisation, à l’originalité, voire à 
l’humour.
• Lindy-hop : c’est un véritable show ! 
Les couples de danseurs amènent leur 
propre musique et proposent une cho-
régraphie travaillée à l’avance. Le lindy-
hop se danse sur des musiques swing et 
des rythmes parfois très élevés.
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La création du Pôle métropolitain a été offi cialisée le 31 décembre à la mairie 
de Saint-Hilaire-de-Brethmas, siège social de la nouvelle structure.

dossier

C’est l’aboutissement logique et au-
dacieux d’un processus initié dès 
2007 par les deux Agglos d’Alès 

et de Nîmes sous une forme associative. 
En 2010, le rapprochement s’est maté-
rialisé un peu plus par la création d’une 
“Entente”, au sens juridique du terme. 
Le 31 décembre 2012, les présidents 
des Communautés d’agglomérations de 
Nîmes (27 communes, 250000 habi-
tants) et d’Alès (50 communes, 100 090 
habitants) ont enfi n signé la création d’un 
Pôle métropolitain : le troisième sur le 
plan national (après Nancy et Mulhouse) 
et le premier du Languedoc-Roussillon. 
Un pas supplémentaire dans le proces-
sus de coopération qui a été approuvé 
par la Région et le Département, et qui 
a été récemment ouvert aux agglomé-
rations françaises formant un ensemble 
d’au moins 300 000 habitants.

Passer à la phase opérationnelle
En toute logique, le Nîmois Jean-Paul 
Fournier, à la tête de la plus grande Com-
munauté d’agglomération, se présentait 
à la présidence. L’unique poste de vice-
président étant brigué par Max Roustan. 
Une hiérarchie votée à l’unanimité des 
vingt-deux délégués communautaires 
alésiens et nîmois présents. 
« C’est ensemble que nous présiderons 
aux destinées du Pôle métropolitain et 
cela à titre bénévole » précisaient d’une 
seule voix les deux hommes qui ne veu-
lent pas que ce Pôle apparaisse dans 
l’opinion publique comme « un mille-
feuille » administratif de plus. « Le Pôle 
métropolitain est l’outil qui nous permet 
de passer à la phase opérationnelle et de 
mettre en œuvre les projets et réfl exions 
communes menées depuis six ans. »

500 à 600 M€ 
d’investissements prévus
Les enjeux du futur, ce sont le dévelop-
pement économique, l’aménagement du 
territoire, les transports et la gestion des 
ressources en eau. Ainsi, les projets du 
contournement Ouest de Nîmes, de la 
poursuite de la 2x2 voies, de la capta-
tion de l’eau du Rhône ou encore de la 
modernisation de l’axe ferroviaire Alès-
Nîmes sont la colonne vertébrale du dé-
veloppement de ce vaste territoire, qui 
concerne près de 50 % de la population 
gardoise (lire ci-contre). 
500 à 600 M€ d’investissements pour-
raient être générés par ces chantiers 
prioritaires dans les six années à venir.

Les prochaines assises du Pôle métro-
politain Alès-Nîmes se dérouleront le 
5 avril à Nîmes pour faire le point sur 
l’avancée de chaque dossier.

ALÈS-NÎMES EN BREF
•  350 000 habitants, soit 50 % de la po-

pulation gardoise
• 126 000 emplois
•  1300 ha de zones d’activités et de zones 

franches
•  5 M€ d’aides déjà versés par l’Union 

européenne

• 9 000 étudiants
• Accessibilité par l’A9, l’A54 et l’A75
•  1 aéroport (Nîmes-Garons) et 1 aéro-

drome (Deaux)
• 1 gare TGV (Nîmes)
•  130000 à 200000 habitants de plus 

attendus d’ici 2030

PÔLE MÉTRO-QUOI ?
C’est la nouvelle réforme des collectivi-
tés territoriales qui permet aujourd’hui 
de donner une dimension plus concrète 
à l’ancienne “Association Alès-Nîmes”. 
Le Pôle métropolitain est un établisse-
ment public qui est constitué par accord 
entre des Communautés d’aggloméra-
tion à fi scalité propre. Il doit proposer 
des actions “d’intérêt métropolitain” 
pour améliorer la compétitivité, l’attrac-
tivité et l’aménagement de son territoire.
Les présidents des deux Agglos conser-
vent bien évidemment toutes leurs pré-
rogatives d’élus locaux de proximité.

SIÈGE
Entre Nîmes et Alès, au cœur d’un projet 
de développement majeur (lire page 7), 
la mairie de Saint-Hilaire-de-Brethmas a 
été choisie pour abriter le siège du Pôle 
métropolitain Alès-Nîmes.

UNE PORTE OUVERTE 
À D’AUTRES 
COOPÉRATIONS
Parallèlement, “l’Association Alès-
Nîmes” est maintenue afi n de permettre 
de futures coopérations avec les Agglos 
de Montpellier, Sète, Arles ou Avignon. 
Jean-Pierre Moure, président de Mont-
pellier Agglomération a déjà manifesté 
son intérêt pour la démarche.

Le Pôle 
métropolitain 

Alès-Nîmes est créé
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Améliorer la liaison ferroviaire
Favoriser le transport ferroviaire assure 
un développement durable du territoire, 
un désengorgement des axes routiers 
et une sécurisation des usagers. Ins-
crite dans le “contrat d’axe” de Nîmes et 
d’Alès, l’amélioration de la liaison ferro-
viaire a pour but de limiter les retards et 
les départs irréguliers.
La construction du viaduc de Courbes-
sac (lire p. 10) est LA pièce maîtresse 
du dispositif qui permettra, dès sa mise 
en fonction le 25 mars, de réduire les 
voyages de 7 à 8 minutes et surtout de 
proposer 18 allers-retours quotidiens au 
lieu de 16 actuellement.
Par ailleurs, l’automatisation de la ligne 
fi abilise les trajets et la création de nou-
veaux arrêts étendra l’offre sur le territoire.
Reste à assurer la connexion avec la fu-
ture gare TGV de Manduel desservant la 
ligne à grande vitesse Nîmes-Montpellier, 
en cours de construction.

Amener l’eau du Rhône 
sur le bassin alésien
Le projet prévoit de remonter de l’eau 
brute du Rhône vers Alès Agglomération, 
puis de la retraiter et de la redistribuer 
principalement sur son territoire. 
Plus qu’un confort, c’est une nécessité 
dictée par l’accroissement prévu de la 
population, ainsi que par les contraintes 
écologiques et la mise en place des di-
rectives européennes qui limiteront bien-
tôt drastiquement le captage des nappes 
phréatiques. Une connexion au réseau 
de la compagnie Bas-Rhône-Languedoc 
(BRL) garantirait ainsi le besoin en eau 
des habitants, des agriculteurs et des vi-
ticulteurs.
L’étude de faisabilité commandée par les 
Agglos d’Alès et de Nîmes sera rendue 
en avril.

Terminer la 2x2 voies 
et la relier à l’autoroute
L’achèvement de la mise en 2X2 voies de 
la RN106, entre La Calmette et Nîmes, 
est une priorité majeure. Bien mobili-
sées sur ce dossier, les Agglos d’Alès et 
Nîmes n’ont pas lâché la pression depuis 
le début de leur coopération il y a six ans : 
lors des prochaines Assises du Pôle mé-
tropolitain (5 avril), les services de l’État 
devraient remettre leur étude qui sera en-
suite soumise à enquête publique.
Au-delà du prolongement de la 2×2 voies, 
se pose le projet de création de deux 
bretelles de raccordement à l’autoroute 
A9 : les contournements Ouest et Nord 
de Nîmes. Max Roustan et Jean-Paul 
Fournier ont mis en demeure l’État de re-
prendre les études et un comité de pilo-
tage a été mis en place pour étudier les 
différentes variantes des tracés devant 
rejoindre l’A9 de part et d’autre de Nîmes, 
à hauteur de Milhaud au Nord et à hau-
teur de Marguerittes à l’Ouest.

Irriguer le territoire 
avec le Très Haut Débit
Consolider la couverture numérique du 
territoire représente un confort appré-
ciable pour les habitants et aussi un cri-
tère capital d’installation ou de pérenni-
sation pour de nombreuses entreprises. 
Dans le cadre de sa coopération avec 
Alès, Nîmes Métropole, qui détient de-
puis 2003 un réseau Très Haut Débit 
(THD) raccordé aux réseaux nationaux, a 
décidé de prolonger ses tuyaux jusqu’à 
La Calmette en août 2012. 
Alès Agglomération annonce l’arrivée de 
la fi bre au mois de mars au niveau de la 
zone d’activité du Mas d’Hours. Elle de-
vra ensuite créer sa “boucle locale” pour 
arroser ses zones d’activité et ses lieux 
publics.

>  Jean-Paul Fournier, président du Pôle métropolitain
• « Ce Pôle métropolitain n’est pas une strate de plus : il consiste à mettre nos 
moyens en commun pour faire avancer les dossiers les plus importants et donner 
une lisibilité de notre territoire à l’échelle nationale et européenne. C’est le seul 
moyen de faire aujourd’hui le poids face aux mégalopoles que sont Barcelone, Turin, 
Marseille ou même Toulouse. »

• « Si on s’en réfère aux études, 130 000 à 200 000 habitants supplémentaires de-
vraient nous rejoindre d’ici 2030. Pour préparer les enjeux du futur, il est indispen-
sable de mutualiser nos réfl exions sur l’aménagement à long terme de nos territoires 
et la programmation de certaines actions structurantes. »

>  Max Roustan, vice-président du Pôle métropolitain
• « L’union de nos Agglos au sein de ce Pôle métropolitain nous permet d’établir 
un nouveau rapport de force puisque nous représentons la moitié de la population 
gardoise. Cela nous donne toute la légitimité nécessaire pour drainer des fi nance-
ments supplémentaires vers nos projets les plus importants, tout en réalisant des 
économies d’échelle non négligeables. »

• « Jean-Paul ne viendra pas s’occuper des nids-de-poule d’Alès, ni moi de ceux 
de Nîmes. Le maire reste le maire et garde ses prérogatives. Nous sommes unis ici 
pour des projets structurants. »

ILS ONT DIT…

4 projets structurants menés de front

Élus le 31 décembre 2012 à la tête de la nouvelle structure, 
les pères fondateurs Max Roustan et Jean-Paul Fournier 
évoquent déjà une coopération décuplée.
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ALÈS / www.alescevennes.fr
La Ville convie 3 000 seniors au repas 
des aînés le 10 février
Le thème de la journée s’organise autour du Carnaval, avec la présence 
inédite de la Bande à Basile.

CALENDRIER 
Les prochaines réunions de quartier 
auront lieu :
• Lundi 4 février : Tamaris, à 18h, à la 
Maison du Peuple.
• Lundi 25 février : Clavières, 
Bruèges, Croupillac, Chantilly, à 18h, à 
l’amphithéâtre de l’École des Mines.
• Lundi 25 mars : Conilhères, Montée 
de Silhol, Pierre Plantée, Déroussine, 
à 18h, au Myriapôle.

Au parc des expositions de Méjannes-
les-Alès, ils seront, comme chaque 
année, quelque 3000 seniors de 

plus de 70 ans à répondre à l’invitation 
de Max Roustan, du Conseil municipal 
et du CCAS. 3000 seniors alésiens heu-
reux de se retrouver autour d’une table et 
de passer un moment agréable. « Pour 
rompre avec le quotidien, pour effacer la 

solitude, pour renouer des liens d’amitié, 
nous nous devons d’offrir à nos seniors 
cette journée conviviale et festive » as-
sure le maire d’Alès.
Les premiers convives seront accueillis à 
partir de 10h30. Après un bref discours 
de bienvenue et un apéritif musical servi 
à 12h, les invités passeront à table pour 
un repas festif : saumon fumé et foie gras, 

dos de loup de mer, moelleux de poulet 
farci au foie gras, vacherin, etc. « Cette 
année, place au Carnaval, précise Da-
nielle Albert-Moye, conseillère municipale 
déléguée au repas des personnes âgées. 
Nous allons surfer sur l’ambiance de fo-
lie que mettra la Bande à Basile ».

La chenille va redémarrer !
Car, nouveauté 2013, c’est ce groupe 
incontournable des années 80 qui est 
convié à venir animer le début d’après-
midi. Chacun se rappelle des énormes 
tubes “La chenille”, “La danse des ca-
nards”, “Chantez français, dansez fran-
çais”, etc. 
À 13h30, pendant le repas et juste avant 
le bal, ces chansons mettront à coup sûr 
le feu au parc des expos.
En coulisses, chaque année, c’est un réel 
défi  qui est lancé au service Animation 
Seniors d’Alès, organisateur du repas, 
ainsi qu’au traiteur choisi. Il faut en effet 

assurer l’accueil, le service et l’animation 
pour près de 3000 convives. « Nous de-
vons carrément monter sur place une 
cuisine autonome, indique Lionel Garcia, 
responsable de la partie traiteur. 70 à 80 
personnes sont mobilisées pour confec-
tionner les repas, installer près d’un ki-
lomètre de nappes, 15000 assiettes, 
10 000 couverts et 12 000 verres… »

  Un service de bus assurera des navettes entre Alès et 
le parc des expositions. 
Les horaires et les points d’arrêt sont à retirer au 
service Animation Seniors, Espace Chamson, boulevard 
Louis Blanc, Alès. 
tél. 04 66 52 98 96

La Bande à Basile va mettre le feu 
au parc des expositions.

Le 10 février, le parc des expositions sera 
transformé en une immense salle de bal 
et de spectacle pour plus de 3 000 seniors.

Prés-Saint-Jean : 
la rénovation urbaine 
en ligne de mire
Les riverains du quartier des Prés-Saint-Jean ont eu 
l’occasion de s’exprimer le 17 décembre lors de la dernière 
réunion de quartier de 2012.

C’est dans le gymnase Jean Macé 
fraîchement réhabilité qu’une cin-
quantaine d’habitants des Prés-

Saint-Jean se sont déplacés à la ren-
contre du maire d’Alès et de ses équipes 
municipales. Même si un ou deux ralentis-
seurs, ici et là, ont été réclamés pour cas-
ser la vitesse, même si le déplacement de 
bancs ou encore la taille de haies ont fait 
l’objet de quelques interventions, l’essen-
tiel des questions des riverains a porté 
sur l’avenir de leur quartier. 

Impatience et incompréhension
« J’aime mon quartier, s’exprimait un ri-
verain. Mais j’ai honte de présenter mon 
immeuble à des gens de l’extérieur ». Le 
ton était donné : faire renaître le quartier, 
donner envie aux gens de s’y installer et 

avant tout de « voir les choses bouger ». 
D’où ce paradoxe : la réhabilitation du 
gymnase, les démolitions des 9 et 11, 
rue Edmond Rostand et des 17 et 19, rue 
Molière, ainsi que tous les réaménage-
ments de bâtiments (cages d’escaliers, 
façades, ascenseurs, lire aussi p. 8 et 9) 
se trouvent au cœur même de la rénova-
tion du quartier et, pourtant, les riverains 
se sentent « oubliés ». 
« On fait les choses dans l’ordre, pour 
être cohérent, répondait l’Offi ce Public 
de l’Habitat, Logis Cévenols. Nous allons 
bientôt passer à la rénovation des appar-
tements : chaque chose en son temps ». 
Le plan national de rénovation urbaine de 
l’ANRU suit donc son cours sur les quar-
tiers des Cévennes et des Prés-Saint-
Jean. 

La rénovation urbaine en cours dans 
le quartier ne va pas assez vite au goût 
des habitants.

LES RÉALISATIONS 
RÉCENTES DANS 
LE QUARTIER
• Ouverture d’un centre médical. Trois 
médecins n’attendent plus que l’auto-
risation de l’Ordre des médecins pour 
s’installer.
• Rénovation intérieure de la crèche Les 
Lutins (en cours).
• Rénovation de l’ancien Foyer des 
Jeunes Travailleurs (en cours).
• Rénovation complète du gymnase Jean 
Macé (inauguré en novembre 2012).
• Résidentialisation des rues Maupas-
sant et Molière (photo).
• Démolitions de bâtiments dans les rues 
Molière et Edmond Rostand (pour le dé-
senclavement).
• Création d’espaces verts au quai du 
8-Mai-1945.

Avertissement : dans le cadre du lancement d’un nouveau journal à 50 communes, 
certaines communes n’ont pas encore eu le temps de s’organiser pour remplir la place 
qui leur est réservée dans ces pages “Infos des communes”. 

C’est pourquoi vous ne trouverez pas, dans les pages suivantes, des informations en 
provenance de toutes les communes de l’Agglo. Au fur et à mesure des numéros, le panel 
devrait s’enrichir puis devenir complet. Lecteurs, merci pour votre compréhension.

©
 D

R
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ALÈS / www.alescevennes.fr
La Ville aménage la Montée de Silhol
Les travaux permettront de désenclaver le quartier de Conilhères et de favoriser l’accès 
aux ex-ateliers de Richard-Ducros qui ont repris de l’activité.

L es immenses ateliers de 18000 m2 
de la Montée de Silhol ont retrouvé 
vie grâce à l’arrivée de trois entre-

prises formant un pôle industriel (lire p. 5). 
Sur le site de l’ex-entreprise Richard-
Ducros, sont désormais fabriquées des 
unités métalliques pour l’industrie pétro-
lière, chimique ou industrielle : des équi-
pements pouvant atteindre 30 mètres de 
long, 7 mètres de large ou 10 mètres de 
haut, pesant souvent plus de 100 tonnes. 
Cela laisse imaginer la taille des camions 
qui doivent acheminer la production aux 
clients…
Afi n d’encourager et de faciliter l’implan-
tation des entreprises, la Ville d’Alès s’est 
engagée à réaliser des travaux d’aména-
gement des accès.

Donner de l’espace 
de manœuvre
Le bas de la Montée de Silhol est un 
goulet d’étranglement qui pose déjà pro-
blème aux bus arrivant du cimetière et 
s’engageant sous le pont SNCF. Pour 
donner un peu d’espace de manœuvre 
aux camions sortant du site industriel, 
d’anciens bureaux annexes à l’entreprise 
Richard-Ducros, situés en bordure de 
voie, ont été démolis. 
La nouvelle confi guration du bas de la 
Montée de Silhol sécurisera la circulation 
de tous les automobilistes et comportera 
un grand îlot central pouvant être tra-
versé par les poids lourds afi n de tourner 

confortablement pour remonter vers la 
rocade.

Désenclaver Conilhères
Le chemin de Conilhères va également 
faire l’objet d’un aménagement dans les 
prochaines semaines : exigü et peu sécu-
risant de nuit, cet axe relie le quartier de 
Conilhères au bas de la Montée de Silhol, 
au niveau de l’entrée de Richard Ducros. 
Pour ce faire, le pont supportant une voie 
ferrée reliant jadis le site industriel à la 
ligne Alès-Nîmes va être détruit, n’ayant 
plus d’utilité. La voirie sera ensuite dou-
blée afi n de permettre une circulation en 
double sens. Un deuxième accès au site 
Richard-Ducros sera créé. 

D’anciens bureaux ont été démolis pour gagner de la place en bas de la Montée 
de Silhol.

La nouvelle confi guration permettra aux camions d’entrer et de sortir confortable-
ment du site industriel.

Vacances d’hiver : des animations 
pour les 3/17 ans d’Alès Agglomération
Le centre de loisirs du Mas Sanier est ouvert durant les deux semaines des vacances 
et deux semaines à thème sont également proposées.

128enfants âgés de 3 à 11 ans 
seront accueillis au Mas Sa-
nier du lundi 25 février au 

vendredi 8 mars. Sont prévues des ac-
tivités multiples sur le thème “Les quatre 
éléments” ainsi que des sorties à la pis-

cine, à la patinoire, au cinéma, à la média-
thèque et à Royal Kids. 
Toujours en piste au Mas Sanier, les deux 
hippopotames et leurs deux nouveaux 
amis « qui accueillent et font danser les 
enfants, comme à Disney » indique Va-

lérie Meunier, conseillère 
municipale déléguée aux 
Animations jeunesse. 
Tarifs : entre 6 et 9 € par 
jour pour les enfants rési-
dant sur Alès Aggloméra-
tion. 

2 semaines à thème 
pour les 12/17 ans
Ouvertes à une quaran-
taine d’adolescents de 12 
à 17 ans de l’Agglo, les 

À savoir
DU NEUF 
SUR LES COURTS
Le service des Sports de la Ville d’Alès 
a entrepris la rénovation de 4 courts de 
tennis extérieurs du complexe sportif de 
la Prairie en transformant leur surface 
en terre artifi cielle. 
Ces travaux apportent une nette amé-
lioration du confort des joueurs et de la 
qualité des parties.

LES MUSÉES 
FERMENT EN FÉVRIER
Le temps de changer les expositions et 
d’apporter quelques améliorations dans 
les circuits de visite, les deux musées 
alésiens font une trêve hivernale : 
• Musée du Colombier : fermeture du 
18 février au 3 mars.
• Musée PAB : fermeture du 4 au 17 fé-
vrier.

Ce projet d’aménagement est d’autant 
plus nécessaire que le quartier verra 
bientôt la construction de villas.

semaines à thème leur permettent de 
pratiquer de nombreuses activités durant 
cinq jours. Durant les vacances d’hiver, 
deux semaines à thème sont prévues sur 
le thème “Enjoy”. Au programme : sorties 
neige, lasergame, bowling, patinoire, ci-
néma, visites culturelles, …
Tarifs : de 17 € à 22 € la semaine. 
Rappelons enfi n que l’Espace Jeunes 
des Cévennes est ouvert durant ces va-
cances et propose des activités variées 
aux 12/17 ans. 
Inscription à Mairie Prim’ ou directement 
dans le centre, auprès du directeur.

  Les inscriptions pour le Mas Sanier et les semaines à 
thème se prennent à Mairie Prim’, rue Michelet, Alès, 
jusqu’au jeudi précédant la semaine à 10h.
tél. 04 66 56 11 20 et 04 66 56 43 10
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SAINT-CHRISTOL-LEZ-ALÈS / www.saintchristollezales.fr
Les vœux exhaustifs du maire
La salle des fêtes était comble pour cette cérémonie annuelle, durant laquelle l’équipe municipale 
avait mis en exergue le thème de l’eau.

 AGENDA
• 8 février : loto de l’ASCL, 20h30, 
à la Maison Pour Tous.
• 10 février : loto de l’association 
Saint-Christophe, 15h, à la Maison Pour 
Tous. 
• 16 février : repas des Aînés offert 
par la municipalité, 12h, Maison Pour 
Tous.
• 17 février : loto du Parti Commu-
niste, 15h, à la Maison Pour Tous. 
• 19 février : Conseil municipal, 20h30.
• 21 février : réunion publique sur le 
budget, 18h30, à la Maison Pour Tous.
• 23 février : spectacle proposé par 
l’association Bidi, à la Maison Pour 
Tous.
• 24 février : loto d’Amitié d’Automne, 
15h, à la Maison Pour Tous.
• 26 février : réunion publique de 
présentation du budget 2013, 18h30, 
à la Maison Pour Tous.
• 9 mars : spectacle de l’école de 
danse Nathalie De Marans, 20h30 à la 
Maison Pour Tous.
• 12 mars : Conseil municipal, budget, 
à 20h30.

Philippe Roux, maire de Saint-Christol, 
a fait part de ses craintes pour 2013 : 
une augmentation du chômage et 

une diminution du pouvoir d’achat mal-
heureusement peu évitable.
Pour les communes, le gel des dotations 
aux collectivités va aggraver la situation, 
retardant la réalisation des équipements 
structurants, mais « les services rendus 
aux Saint-Christolens seront au moins 
maintenus au niveau actuel par le main-
tien du service public de proximité ».
« Les espoirs que des millions de Fran-
çais ont mis en élisant un Président de 
gauche ne doivent pas être déçus, car 
la désillusion risquerait d’être à la hau-
teur de l’espérance de changement. » Il 
faut que le Président et sa majorité de 
gauche reviennent sur les décisions du 
précédent gouvernement en matière de 
fi nancement des collectivités territoriales.

Le point sur les engagements 
de la municipalité
Philippe Roux a fait un point des engage-
ments pris lors des élections municipales 
de 2008 :
• La citoyenneté prévoyait une gestion 
communale participative, humaine et ou-

verte : c’est ce qui a été fait en créant des 
Comités consultatifs sur la sécurité rou-
tière, l’environnement, les déplacements 
doux, les réunions de quartiers, l’accueil 
des nouveaux habitants et une réunion 
annuelle sur le budget (le 21 février).
• La politique sociale avec des actions 
favorisant l’accès au logement pour 
tous, la création de liens entre les géné-
rations (Semaine Bleue, repas, goûter, 
voyage avec la participation du CMJ), 
l’accès au sport et à la culture favorisé 
pour tous, l’élaboration d’un projet de 
société avec le CMJ, l’approche sociale 
dans la tarifi cation des repas à la cantine, 
d’où une fréquentation en forte hausse 
depuis 2008, l’implantation du centre de 
loisirs en lisière du parc du Rouret (per-
mis de construire déposé).
Un équilibre reste à trouver pour des fi -
nances bien gérées : les emprunts pour 
la construction du lycée ont en effet ame-
né l’équipe à « prendre des décisions dif-
fi ciles mais nécessaires qui ont remis la 
commune en situation normale ».
• L’éducation et la vie scolaire, avec la 
poursuite de l’engagement auprès des 
écoles publiques qui ont bénéfi cié d’une 
augmentation importante de la dota-
tion (+ 57 % depuis 2008) et la construc-

tion du plateau sportif, des cours, de la 
nouvelle cuisine et du restaurant scolaire 
(lire page 10).

MONS / 
Adieu M. le Professeur
L es Monsoises et les Monsois se sou-

viennent de Jean-Paul Chantagrel, 
cet instituteur arrivé à l’école de la 

Rouvierette dans les années 1980.
Érudit, aimant son métier, il a été celui qui 
a accompagné les CM1-CM2 pendant 
toute sa carrière. Bon vivant de nature, 
Jean-Paul Chantagrel avait toujours le 
bon mot, celui qui vous fait rire. 
Il aimait transmettre des valeurs et des sa-
voirs. Celui qui a été le directeur de notre 
école était aussi passionné d’automobile. 
Il fut également directeur de course. 
Ce Cévenol de souche a toujours mis un 

point d’honneur à communiquer sa joie 
de vivre et ses passions à son entourage.
Nous présentons nos plus vives condo-
léances à son épouse, à sa fi lle unique et 
à ses proches.

 AGENDA
• 10 février : loto de l’APE, à 13h30.
• 16 février : stage de gym, à 9h.
• 19 février : audition des élèves de 
l’école de musique.
Ces manifestations se déroulent au foyer.

BAGARD / www.ville-de-bagard.fr
ERDF enfouit 540 mètres 
de ligne à haute tension

Le quartier du Carriol va bénéfi cier 
très bientôt de ces travaux. Il s’agit 
de remplacer deux portées de lignes 

aériennes existantes entre le chemin du 
Transformateur et le chemin du Carriol 
par du réseau souterrain.
Ainsi 160 mètres de surplomb aérien du 
lotissement Les Clos seront éliminés.

50000 € investis
ERDF va investir 50 000 € pour dépo-
ser 381 mètres de ligne aérienne. Ceci 
permettra d’avoir deux sources d’alimen-
tation différente pour le poste Campre-
don et de sécuriser ainsi l’alimentation du 
secteur et de la maison de retraite.
Ce chantier s’intègre dans les 9 M€ in-
vestis sur le réseau haute tension par 
ERDF dans le Gard pour désensibiliser 
des départs HTA aux risques climatiques 
(vent, neige, chute d’arbres, etc) et amé-
liorer la qualité de fourniture en électricité.

 AGENDA
• 9 février : loto de L’Éternel Printemps, 14h30.
• 10 février : loto de l’APE, 14h30.
•  17 février : concours de belote organisé par L’Éternel Printemps, 15h. 

Bal de la FNACA, 15h, avec l’orchestre Abadias.
• 23 février : assemblée générale de L’Olivier Cévenol, 14h.
Toutes ces manifestations ont lieu au Foyer municipal.

Rencontre entre ERDF, initiateur 
du projet, et deux élus : R. Berenguel 
et G. Gache adjoints (à droite sur 
la photo).

Le maire a remercié le personnel muni-
cipal et a invité l’ensemble des présents 
à partager le verre de l’amitié.

M. Chantagrel, 
 aux côtés 
de ses élèves
(années 80).
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La peinture du passage protégé qui 
mène à l’abribus sera refaite.

SAINT-JEAN-DU-GARD / www.ville-saintjeandugard.fr
Les travaux de la maison de santé 
pluridisciplinaire débuteront en mai

 AGENDA
• 23 février : concert-bal de “Ça va 
faire bal !”, avec Flash Gardons, Ceven-
niks et Solomalé, à l’espace Paulhan. 
Entrée : 7 € (gratuit moins de 16 ans). 
Buvette et petite restauration sur place. 
tél. 06 25 57 01 20. 
• 23 et 24 février : course de côte du 
Pont des Abarines. 10e course régionale 
organisée par l’Asa d’Alès et l’Ecurie des 
Camisards.
• 8 mars : cinéma, “Amour”, de Michale 
Haneke, Palme d’or Cannes 2012. Tarif : 
5 € ou 3 €. 20h30, salle Stevenson.

En accord avec les membres du 
conseil municipal et les profession-
nels de santé, l’emplacement de la 

future maison de santé pluridisciplinaire a 
été décidé en septembre 2012 : elle sera 
implantée sur la place dite “parking des 
bus”, au cœur du village. Elle sera ainsi 
directement accessible aussi bien par les 
piétons que par les voitures. 17 places 
de parking sont prévues. 
L’architecte est Mme Isabelle Arnold qui 
s’est associée pour la circonstance à des 
bureaux d’études spécialisés en isola-
tion, acoustique et thermique, et dans les 
structures en bois. 

Une première esquisse a été validée et 
le projet défi nitif a été présenté mi-dé-
cembre, permettant de déposer le per-
mis de construire et de lancer les appels 
d’offre. 

Un coût de 1,1 M€
Les travaux commenceront en mai 2013 
et dureront neuf mois. La maison de san-
té devrait donc être ouverte au public au 
début de 2014.
Le coût total de cette réalisation repré-
sente un investissement de 1165 000 €, 
fi nancé pour 400 000 € par l’État, 

RIBAUTE-LES-TAVERNES / http://ribautelestavernes.fr
Des travaux d’aménagement 
et d’amélioration sont en cours

 AGENDA
• 10 février : loto de la paroisse 
protestante, à 15h, au Foyer 
• 23 février : récital fl amenco à 20h30, 
au Foyer. 
• 9 mars : pièce de théâtre “les deux 
pigeons”, à 21h, au Foyer. 
• 16 mars : soirée danse rock’n roll, 
à 20h30, au Foyer.

Le conseil municipal a décidé d’une 
série de travaux sur la commune. Ces 
chantiers, dont certains sont déjà réali-

sés, ont tous pour premier souci l’améliora-
tion de la circulation ou de l’utilisation des 
lieux, espaces et voies d’accès. Ils concer-
nent deux bâtiments différents : l’église et 
la mairie. Pour le reste, il s’agit de l’amélio-
ration de la voirie et des réseaux.
Est déjà réalisée, comme tout le monde 
peut le constater, la rampe de l’église 
permettant aux personnes à mobilité ré-
duite d’accéder aux cérémonies. La com-
mune a assuré la mise en conformité, le 
service technique de la mairie a œuvré 
pour sa réalisation 

Rénovation de la mairie 
L’aménagement de la mairie a été décidé. 
Les travaux concernent plusieurs locaux 
du bâtiment communal.
Il s’agit d’abord de l’aménagement de 
la salle du conseil au rez-de-chaussée, 
dans l’ancienne salle de musique. Puis, 
sous l’ancien préau, de l’aménagement 
du local à archives. De la réalisation de 
toilettes publiques dans la cour. 
Deux appartements seront, l’un aménagé 
et l’autre rénové, à l’étage. Le premier sera 
installé dans l’actuelle salle du conseil et 
le bureau des adjoints. Le second résul-
tera de la rénovation de celui qui, actuel-
lement, sert de local des archives.

Ces travaux seront réali-
sés par Olivier Rampon, 
architecte à Lédignan, qui 
a été retenu pour un taux 
honoraire de 7,5 % du 
montant des travaux. Ce 
choix s’est fait à la suite de 
la consultation de mise en 
concurrence pour la maî-

trise d’œuvre des travaux d’accessibilité 
handicapé et de rénovation de la Mairie. 
Quatre architectes y avaient répondu. 

Voies et réseaux
Enfi n des travaux de renforcement et de 
réfection ont été programmés sur les 
voies et réseaux.
Il s’agit du renforcement du réseau d’as-
sainissement sur la route des deux vil-
lages et sur le chemin des Grezes. 
Il s’agit aussi de la réfection du chemin 
Jean Cavalier jusqu’au point vert : la voirie 
sera re-goudronnée, avec une bicouche, 
et surtout les trous et autres nids de 
poules, extrêmement nombreux sur ce 
chemin, seront bouchés pour lui rendre 
un aspect plus carrossable. 
Les travaux de réfection concerneront 
aussi un tronçon du chemin des Crozes.

La rampe va faciliter l’accès 
à l’église des personnes 
à mobilité réduite.

MASSANES
L’accès à 
l’abribus va 
être sécurisé

 AGENDA
• 17 février : 2e loto du Comité des 
fêtes, à 15h, au Foyer.

À la suite du remplacement, il y a 
quelques mois, de l’abribus par le 
Syndicat mixte de transport du bas-

sin d’Alès et de l’aménagement de la 
zone de stationnement, il était nécessaire 
à présent d’en sécuriser l’accès. Et ce à 
la fois pour les enfants scolarisés et pour 
les villageois qui utilisent les transports 
en commun.

Des améliorations 
dans l’éclairage et la peinture
Le conseil municipal a donc décidé, dans 
un premier temps, d’améliorer l’éclairage 
public de cette zone en mettant en place 
un nouveau lampadaire. Il sera également 
procédé à la réfection de la peinture du 
passage protégé. Ce qui devrait être réa-
lisé d’ici quelques jours. 
La vitesse excessive de nombreux auto-
mobilistes dans ce secteur a contribué 
parallèlement à une demande de renfor-
cement des contrôles auprès de la gen-
darmerie ainsi qu’à une étude par les ser-
vices du Conseil général pour la mise en 
place de moyens de prévention. 
Tout ceci afi n d’obliger ceux des conduc-
teurs qui ne le font pas spontanément à 
respecter les vitesses autorisées…

100000 € par l’Europe au travers 
du Feder, 150000 € par la Région, 
80000 € par le Conseil général et 
105000 € par la municipalité de Saint-
Jean, qui fera un emprunt de 330 000 € 
à cette fi n.
La maison pluridisciplinaire proposera 
un choix très complet de professionnels. 
On pourra ainsi y trouver un centre d’ur-
gence, quatre cabinets de médecins, 
deux cabinets d’infi rmières, un dentiste, 
un kinésithérapeute et un podologue. 
Un secrétariat assurera l’accueil et 
l’orientation des patients vers les divers 
services.

La 1re esquisse de la maison de santé 
a été validée par le conseil municipal 
et les professionnels de santé.
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SAINT-HILAIRE-DE-BRETHMAS / www.ville-sthilairedebrethmas.com
L’Omnisports Saint-Hilaire/La Jasse déclaré meilleur 
club de jeunes du District Gard-Lozère
Les Saint-Hilairois sont récompensés parmi quelque 200 clubs…

C’est avec une grande fi erté que les 
Saint-Hilairois ont appris la nou-
velle. Leur club de football, l’Om-

nisports Saint-Hilaire/La Jasse vient de 
se voir remettre le trophée du meilleur 
club de jeunes du District Gard Lozère 
pour la saison 2011-2012. « Il faut savoir 
que le District chapeaute quelque 200 
clubs, explique Patrick Guy, le président 
du club. C’est dire l’importance de la 
distinction. C’est sans nul doute la plus 
belle récompense qui nous ait été attri-
buée. Cette reconnaissance de la Fé-
dération Française de Football valorise 

et encourage l’im-
plication de notre 
club auprès des 
jeunes. C’est une 
récompense collec-
tive ». Et c’est sur-
tout l’aboutissement 
d’un travail rigoureux 
depuis six ans : « Il 
faut en effet se sou-

venir que, en 2006, les deux clubs de la 
commune (celui de Saint-Hilaire et celui 
de La Jasse) ont fusionné avec, pour ob-
jectif principal, d’améliorer la formation 
des jeunes. On peut dire qu’aujourd’hui 
la cible est atteinte. Tout doit être entre-
pris pour conserver, voire améliorer, ce 
niveau d’excellence. »
Si l’Omnisport Saint-Hilaire/La Jasse est 
né en 2006, la pratique du foot sur la 
commune est beaucoup plus ancienne. 
« Il y a cinq ans, nous avons fêté les 
75 ans du club de Saint-Hilaire. C’est 
dire que le ballon rond est dans les 

gènes des Saint-Hilairois depuis des dé-
cennies. » À ce jour, le club ne possède 
pas moins de 300 licenciés, dont 200 
jeunes, une soixantaine de seniors et cin-
quante vétérans.

300 licenciés, 14 équipes et 
plusieurs titres de champion
Pour encadrer les 14 équipes du club, 
son directeur sportif, Nicolas Auvergne, 
est entouré d’une vingtaine d’éducateurs 
diplômés. Depuis deux ans, le club orga-
nise des séjours de formation en Corse 
et, aux prochaines vacances de février, 
à Méjannes-le-Clap. Bref, la machine est 
bien rodée et les résultats sont là. 
Le club a décroché plusieurs titres de 
champion et deux Coupes Gard Lozère, 
couronnés aujourd’hui par ce trophée de 
meilleur club de jeunes... « Sans la FFF 
et des collectivités locales qui nous sou-
tiennent fi nancièrement, parmi lesquelles 
la commune qui assure aussi l’entretien 
des installations, nous n’aurions proba-
blement pas atteint ce niveau. Chaque 
année, nous comptons beaucoup sur la 
feria d’Alès pour boucler le budget ! »

 AGENDA
• 9 février : bal trad avec le groupe 
Cévenniks, 21h, salle Louis Benoit, 
complexe Maurice Saussine. Tarif : 8 € 
(gratuit moins de 12 ans).
• 17 février : loto de l’APE de l’école 
maternelle du Mas Bruguier, à partir 
de 14h, salle polyvalente, complexe 
Maurice Saussine. Entrée libre.
• 24 février : loto de l’association 
Orlita compétition, à 15h, salle poly-
valente, complexe Maurice Saussine. 
Entrée libre.
• 3 mars : D’Agrippa à la Saint-Hilai-
roise, randos VTT, cyclo et pédestre. 
3 randonnées au choix. Tarif : de 5 à 
8 €. Tél. 06 26 94 39 53. Départ du 
complexe Maurice Saussine à partir de 
7h. Lire page 35.
• 10 mars : repas des aînés, ouvert aux 
personnes de 70 ans et plus, salle po-
lyvalente, complexe Maurice Saussine. 
Entrée libre.

SAINT-CÉSAIRE-DE-GAUZIGNAN / 
Hommage à Guy Rousset

C’est le vendredi 4 janvier qu’a eu 
lieu la traditionnelle cérémonie des 
vœux à la population. Tout le village 

était là, ou presque. Après le bilan de l’an-
née écoulée, ce sont les divers projets et 
travaux prévus en 2013 qui ont été expli-
qués à l’auditoire particulièrement atten-
tif.
Les travaux de l’école sont terminés et 
ont permis d’installer la garderie dans 
les locaux ainsi que le centre de loisirs le 
mercredi (renseignements auprès de Gé-
raldine Pralong, 06 13 52 17 66).
La création depuis le 1er janvier de la 
nouvelle Communauté d’agglomération à 
50 communes a également été évoquée 
avec le vœu que cette nouvelle structure 
soit une chance pour l’aménagement 
de nos territoires, la mutualisation des 
moyens ainsi que le développement éco-
nomique des communes. 

Le club est fort 
de 300 licenciés, 
dont 200 jeunes.

La pièce de théâtre “Sale Attente” a précédé la cérémonie des vœux.

VABRES / 
Belle ambiance pour les vœux

Les habitants de la commune étaient 
réunis, samedi 12 janvier, dans la salle 
polyvalente du village pour les vœux 

du maire et de son conseil municipal. 
Traditionnellement ce premier temps fort 
de l’année débute par un spectacle : 
cette fois, c’est la pièce de théâtre “Sale 
attente” qui a été interprétée par la troupe 
“Les coulisses d’Anduze”. 
Sourires et applaudissements des petits 
et grands ont ponctué les tribulations des 
patients très agités d’une salle d’attente 
de cabinet dentaire.
Puis est venu le temps des discours : 
Rémi Menviel, conseiller général du can-
ton de Lasalle, a évoqué un début d’an-
née bouleversé par la mise en place des 
nouvelles intercommunalités et une situa-
tion de plus en plus diffi cile pour les sec-
teurs ruraux.

Nouveaux habitants
Si Jean-Pierre Maurin, maire de la com-
mune, a lui aussi évoqué les diffi cultés 
budgétaires, il a très positivement listé les 
différents chantiers conduits en 2012 : 
enfouissement des lignes, ravalement 
des façades de la Mairie, création d’un 
parking en cœur de village.
En 2013, dernière année pleine pour 
l’équipe municipale en place, et sous 
les couleurs d’Alès Agglomération, c’est 
l’aboutissement de la carte communale 
qui est clairement la priorité. Il s’agit 
pour Vabres de pouvoir enfi n accueillir 
quelques nouveaux habitants.
Pour fi nir, c’est en musique, avec la fi dèle 
chorale des aînées du club amitié “Gly-
cines” de Lasalle et le groupe “Ceven-
niks” que les Vabrois et leurs amis ont 
partagé le buffet de l’amitié.

Ensuite, le public a assisté au dévoilement 
de la plaque en hommage à Guy Rous-
set, maire honoraire de Saint-Césaire-de-
Gauzignan, décédé en avril 2012.
Le Conseil municipal a en effet souhaité 
honorer la mémoire de celui qui fut l’ins-
tigateur de ce projet et qui a été maire 
durant 36 ans, de 1965 à 2001. Les 
nombreux souvenirs qu’il a laissés dans la 
commune ont été rappelés avec émotion, 
ainsi que son engagement désintéressé 
tout au long de sa vie au service de son 
village et de ses administrés.
Ainsi, la salle polyvalente, que chacun 
connaît bien et qui est utilisée par les as-
sociations et louée aux habitants, portera 
dorénavant le nom de Guy Rousset.
La soirée s’est terminée dans une am-
biance conviviale autour d’un cocktail dî-
natoire offert aux participants.

Une plaque à la mémoire 
de Guy Rousset a été dévoilée 
à l’issue de la cérémonie des vœux.
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VÉZÉNOBRES / www.vezenobres.fr
7e “Corrida de la Figue Givrée” : 
du jamais vu !

L a 7e édition de la “Corrida de la Fi-
gue Givrée”, le 22 décembre dernier, 
a connu un véritable succès de par-

ticipation : 500 dossards inscrits et des 
dizaines de coureurs déguisés qui ont 
couru pour le plaisir, sans dossard ! Du 
jamais vu depuis la création de la Corrida. 
Ils méritent bien leur nom : ils sont tous 
givrés !
Malgré la pluie et sous les commen-
taires de l’animateur Jean-Pierre Buix, les 
courses ont pris le devant de la scène : 
35 enfants, de l’école d’athlétisme aux 
minimes, ont vaillamment disputé le po-
dium. 452 coureurs ont franchi la ligne 
d’arrivée, emmenés par Vincent Boucena 
pour les hommes et Marion Barlaguet 
pour les femmes. 
 Au-delà de la performance s portive, et 
pour la première fois depuis sept ans, les 

déguisements ont été le point d’orgue 
de la manifestation : une escadrille d’avi-
ons arrivée en camion a pris son envol 
dans les rues de la cité, croisant un tank 
de l’armée, des soldats visiblement en 
manœuvre ; au détour d’une “endroune”, 
une échappée d’un monastère – moines 
et religieuses – coursait visiblement le 
Saint Père, suivie de Ramsès II, des Rois 
Mages s’orientant à un charmant Clair 
de Lune, pour fi nir en Chine, avec la che-
nille fêtant le Nouvel An ! Tout cela aux 
accents des groupes musicaux, rock et 
batoucada !

Le travail des bénévoles
Quelle récompense pour les 60 béné-
voles qui, tout au long de l’année, ont 
travaillé sur l’organisation ! 33 signaleurs 
balisaient et sécurisaient le parcours, un 
chronométrage de pointe veillait à l’équi-
té, une vingtaine de personnes aux ins-
criptions géraient le fl ot des participants 
et remettaient le cadeau surprise.
A l’arrivée, l’équipe restauration était 
au complet pour accueillir les coureurs. 
Salle Pagès les meilleurs ont été récom-
pensés par de superbes trophées en fer-
ronnerie réalisés par un artisan local (S. 
Drogue) et les devenues célèbres feuilles 
de fi guier, en verre, découpées au jet 
d’eau par l’entreprise Syrène.

La Corrida, c’est aussi le refl et d’un par-
tenariat fi dèle entre l’Amicale des An-
ciens de l’ESV et de nombreux acteurs : 
l’équipe de bénévoles, les ambulances 
Supar, le Dr Rauzier du CHU de Nîmes, 
les sponsors, les commerçants, les entre-
prises, la Mairie et son équipe technique, 
le Conseil général et la Région, l’asso-
ciation France Cœur et le Club de VTT 
de Salindres. Les habitants du village ne 
sont pas en reste pour aider à la déco-
ration et aux illuminations. Quelle belle 
aventure ! 
La 8e Corrida de la Figue Givrée est pré-
vue le 21 décembre 2013 : alors, « À l’an 
que ven ! »

 AGENDA
• Jusqu’au 15 février : exposition 
d’une collection de santons réalisés par 
Murielle Jermer. 45 statuettes habillées 
évoquent les différents métiers du vil-
lage. Tous les jours, de 10h à 17h, dans 
l’église. tél. 04 66 83 50 22
• 9 mars : stage d’Ikebana, organisé 
par Evy Blanc, rue du Portail de Viterne. 
tél. 04 66 24 35 74
• 10 mars : stage de Sumi-E (peinture 
traditionnelle japonaise), organisé par 
Evy Blanc, rue du Portail de Viterne. 
tél. 04 66 24 35 74

MÉJANNES-LES-ALÈS / 
Les aménagements à venir 
évoqués au cours des vœux 

C’est devant une nombreuse as-
sistance que le maire, Christian 
Teissier, a présenté ses vœux et 

ceux de l’équipe municipale à la popu-
lation méjannaise et aux élus voisins qui 
s’étaient déplacés nombreux.
Au cours de son allocution, il a fait une 
rapide analyse de la situation écono-
mique et sociale qui ne va pas sans im-
pacter la vie communale. La croissance 
démographique est le fait, à 70 %, des 

 AGENDA
• 16 février : concert avec Aron’c, 
à 20h30, salle polyvalente. Entrée 
gratuite.

Une assistance nombreuse pour écouter le discours du maire

Pour Myriam Masson, Saint-Bonnet 
regarde désormais vers l’avenir avec 
son intégration à Alès Agglomération.

petites communes, dont les charges et 
les contraintes s’accroissent dans une 
période où les fi nancements se font de 
plus en plus diffi ciles. « Malgré l’alter-
nance au plus haut niveau de l’Etat, les 
changements réalisés sont bien en deçà 
des attentes » a-t-il conclu. 
L’année écoulée fut celle du  50e anniver-
saire de la fi n de la guerre d’Algérie et, à 
cette occasion, fut inaugurée  la rue du 
19-Mars-1962. 

SAINT-BONNET-
DE-SALENDRINQUE / 
www.cevennes-garrigue.fr
2013, 
1re année 
dans Alès 
Agglomération

Voici des extraits du discours de Ma-
dame le maire lors de ses vœux à 
la population : « Depuis 2008, la 

pression fi scale n’a pas été augmen-
tée à Saint-Bonnet et le mot rigueur a 
un sens. En 2013, nous intégrons Alès 
Agglo avec une situation fi nancière saine 
et stable. Certains déploreront le peu 
d’investissements ? Qu’ils sachent que 
chaque projet, chaque dépense, chaque 
décision se heurtent invariablement au 
refus d’une moitié du Conseil municipal 
qui pratique la politique du “non” systé-
matique quand cela n’est pas celle de la 
chaise vide.
Je le regrette profondément, mais cela 
n’entame pas ma détermination.
En 2013, vous ne verrez pas de grands 
bouleversements dans votre vie quoti-
dienne : les poubelles seront ramassées 
de la même façon et les services divers 
fonctionneront également. J’assume to-
talement le mariage de Saint-Bonnet 
avec Alès Agglo au moment où l’Etat se 
désengage de ses aides fi nancières aux 
communes. S’associer avec plus riche 
que soi relève ici, de la raison.
Mais soyons lucides : les véritables 
changements n’interviendront qu’en 
2014 après les élections municipales. 
Toutefois, cette année transitoire va nous 
permettre de nous intégrer en douceur. 
Le bilan des années dans l’intercommu-
nalité Cévennes-Garrigue laisse un goût 
amer de temps et d’argent perdus. Je 
n’ai cessé de le dénoncer en vain. Les 
chiffres à ce jour me donnent hélas rai-
son. Et pour quel résultat pour notre com-
mune ? Rien, si ce ne sont des hausses 
inconsidérées de taxes et d’impôts.
Aujourd’hui, Saint-Bonnet regarde vers 
l’avenir, mais nous devons regarder tous 
ensemble dans le même sens, pour le 
bien du village, pour le bien de tous. »

Une année importante
Mais cette année 2012 a été une année 
d’importance pour la commune. Elle a en 
effet acquis presque un hectare et demi 
de terrain, face à la mairie, ce qui permet-
tra de futurs développements d’infras-
tructures en lien avec l’accroissement de 
population attendu dans les prochaines 
années. Cette année a été aussi celle 
de la création d’un nouveau parking de 
15 places aux abords du temple, qui per-
mettra de désengorger le centre du vil-
lage.
Pour 2013, côté travaux, l’aménagement 
autour du temple sera achevé, une pre-
mière installation sportive de base sera 
mise en place sur le nouveau terrain qui 
vient d’être acquis, le monument aux 
Morts sera déplacé. 
Sur le plan scolaire, la mise en place de 
la réforme des nouveaux rythmes sera as-
surée à l’école élémentaire. 
Enfi n, pour la communication et l’infor-
mation de tous, un site Internet sera créé 
pour la commune.
La réunion s’est terminée par le verre de 
l’amitié qui permit aux divers participants 
de fructueux échanges qui s’achevèrent 
fort avant dans la soirée.
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SAINT-PRIVAT-DES-VIEUX / www.ville.st-privat-des-vieux.com
Un mois de février riche
Face aux frimas de l’hiver, la municipalité offre de nombreuses occasions de se réchauffer à travers 
la musique, le rire ou la peinture.

> Après la galette, l’audition 
des Rois
• Vendredi 8 février, l’Espace Georges 
Brun, récemment rénové, accueillera les 
élèves de l’école de musique de Saint-
Privat à partir de 20h30. Ce sera l’oc-

casion pour eux de partager avec leurs 
familles, leurs amis, mais aussi des mélo-
manes leur passion de la musique.

> Deux concerts classiques
• Samedi 16 février : concert de la cho-
rale Jean-Sébastien Bach d’Alès sous la 
direction de Lucette Labat. À l’accompa-
gnement piano et orgue : Jean-Philippe 
Delrieu - Soprano solo : Claire Delrieu - 
Alto solo: Laure Gareil.
Seront chantées des œuvres de Mozart, 
Brahms, Schubert et Fauré.
Rendez-vous à 20h30. Entrée gratuite.
• Vendredi 22 février : concert donné 
par l’Orchestral Harmonie de Salindres-
Rousson sous la direction de Jean-Fran-
çois Belz.
Pas moins de 55 musiciens interpréte-
ront des œuvres classiques, de jazz et de 
variété.
À partir de 20h30. Entrée 5 €.

> Entre deux notes, des éclats 
de rire
• Vendredi 15 février : soirée Théâtre sur 
la nouvelle scène de l’Espace G. Brun : 
la troupe Les Coulisses d’Anduze pré-

sentera, à partir de 20h30, “Sale attente”, 
une comédie hilarante en deux actes. Un 
dentiste coureur de jupons, des patients 
incontrôlables, une comédie à voir d’ur-
gence !
Entrée : 5 €
• Samedi 23 février : Le théâtre de la Ré-
plique proposera “Moi, mon chien et mon 
placard”, une pièce de Gérard Levoyer 
avec Bernadette Price. Mise en scène de 
Jean-Noël Schwingrouber.
Entrée : 5 €

> Et enfi n, le plaisir des yeux
• Du 1er au 8 mars, la salle des exposi-
tions de l’Espace G. Brun accueillera une 
exposition du peintre Michael Wong Loi 
Sing. Cet artiste peintre et plasticien, ori-
ginaire du Surinam, propose diverses ap-
proches de la peinture : onirique, fi gura-
tive ou abstraite. Il posera ses chevalets à 
Saint-Privat après les avoir promenés aux 
Etats-Unis, au Danemark et au Pays Bas.
Cette galerie éphémère sera ouverte en 
semaine de 15h à 18h. Entrée libre.
Vernissage vendredi 1er mars à partir de 
18h30.

 AGENDA
• 10 février : loto du Comité paroissial, 
à 14h à l’Espace G. Brun.
• 17 février : loto du COS, à 14h30 à 
l’Espace G. Brun.
• 2 mars : soirée cabaret organisée par 
l’association Scène Ouverte, à partir de 
20h30 à l’Espace G. Brun.
• 9 mars : “La bande à Cat”, spectacle 
en chansons organisé par la commis-
sion Culture et Fête, à 21h à l’Espace 
G. Brun.
• 10 mars : loto de l’Arch, à 14h30 à 
l’Espace G. Brun.
• 10 mars : Vétathlon de St-Privat 
organisé par le Vélo Club Salindres/
Saint-Privat, de 10h à 14h, au complexe 
sportif des Vaupiannes.

  Retrouvez tout le détail des manifestations 
sur le nouveau site de la commune :
www.ville-st-privat-des-vieux.com

TORNAC / www.tornac.fr MASSILLARGUES-ATUECH / 
massillargues-atuech.c.la Bilan des réalisations de 2012
Artistes et artisans ont 
orné la mairie de Marianne

L a cérémonie des vœux qui s’est dé-
roulée le 28 décembre a été l’occa-
sion de présenter les travaux réalisés 

au cours de l’année 2012 sur la commune.
De nombreuses réalisations ont été ef-
fectuées dans différents domaines : voi-
rie, réseaux, équipement. Voici un rappel 
de l’essentiel.
Pour la voirie, les chemins du Mazet, de la 
Resclausasse, le chemin de Taupessar-
gues, le chemin de la Guiraudié et la rue 
de l’ancienne Mairie ont été goudronnés. 
La voie communale menant au Temple a 
été élargie afi n de faciliter le stationne-
ment des riverains du hameau de la Mo-
lière et des fi dèles du Temple. 
Le cheminement de la sortie des écoles 
jusqu’à la place de la Mairie a été mis en 
place pour préserver la sécurité de nos 
enfants. La place de Sabatier a été amé-
nagée en parking pour les riverains. 
En ce qui concerne les traversées de la 
commune, les revêtements ont été refaits 
dans tout le tronçon de la Madeleine et 

Marianne, le symbole républicain, a 
ouvert 2013 à la mairie, sous des 
formes différentes. 

Depuis la rénovation du bâtiment com-
munal, les locaux étaient restés nus, sans 
décoration. 
Volonté du Conseil municipal, les artistes 
et artisans d’art du village ont été solli-
cités pour donner une âme à la “maison 
du peuple”. Après quelques mois de réu-
nions, le résultat a été présenté à la popu-
lation le 15 décembre. 
Depuis, donc, la signalisation à distance 
est bien visible, avec notamment la de-
vise de la République sur le fronton de 
la mairie (panneaux de Thierry Malaval et 
Arnaud Morgant sur une idée graphique 
de Vincent Robert).
Le hall est des plus accueillants en ar-
borant le lustre “Antipodes” d’Éric Hengl 
au-dessus du monumental vase d’Anduze 
(ferronnerie d’Edouard Hron). Le secré-
tariat n’est pas en reste avec le tableau 

De nouveaux jeux ont été 
installés dans la cour de l’école.

Lors de l’inauguration, 
dans la salle du conseil 
ornée des différentes 
Marianne.

en entrée de Bouzène par l’Unité territo-
riale d’Alès du Conseil général.
Pour embellir la commune, la mise en 
discrétion des conteneurs à ordures mé-
nagères a été réalisée aux Costes et au 
Mas neuf.
L’aire de jeux de la cour de l’école a été re-
faite et de nouveaux jeux ont été installés. 

Station d’épuration
En février 2012, la nouvelle station d’épu-
ration intercommunale de 1700 EH, si-
tuée à Massillargues Atuech, a été mise 
en service et assurera le traitement d’une 
partie des eaux usées en bénéfi ciant de 
la sécurité d’équipements performants, 
aux résultats satisfaisants et avec une 
intégration environnementale accueillie 
positivement.
Enfi n, l’installation, en octobre dernier, 
d’un défi brillateur à côté du foyer commu-
nal a mis à la disposition des administrés 
un équipement de secours d’urgence. 

de Claude Bertrand, “Lever de soleil sur 
Massillargues”. 

Symbole républicain
Mais c’est la salle du conseil municipal 
qui a le plus impressionné les visiteurs. 
Rebaptisée “salle des Marianne”, le sym-
bole républicain y est décliné de plusieurs 
façons : Marianne résistante (Dominique 
Roche), noire ou blanche, ouverte au 
monde (Martine Balmefrezol), rêveuse 
(Sonia Foulc), droite, intègre et neutre 
(Valérie Siksik et Maurice Bouchard), dé-
fenseur des valeurs républicaines (Nicole 
Le Fur), Africaine (Éric Hengl), et “les 
petites Mariannes”, photos d’enfants par 
Régis Balmefrezol, situées en parallèle 
de celles des anciens Présidents de la 
République. 
Cette exposition permanente sera donc 
le garant des valeurs républicaines dès 
2013.
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SAINT-JEAN-DU-PIN / www.saint-jean-du-pin.fr MIALET / www.mialet.net

Vœux 2013 : le maire annonce 
des projets importants

Les travaux 
faits et ceux 
qui vont se 
faireC’est une foule qui a répondu à l’in-

vitation de l’équipe municipale 
menée par le maire, Éric Mauber-

nard, pour la traditionnelle cérémonie des 
vœux 2013. Une cérémonie qui a permis 
de mettre en avant toutes les personnes 
qui œuvrent pour valoriser la vie du village 
en dynamisant le lien social, notamment 
tous ceux qui s’investissent dans le tis-
su associatif mais aussi l’ensemble des 
forces vives (personnels territoriaux, en-
seignants, membres du CCAS, …). 
Cette cérémonie a également été l’occa-
sion de faire un bilan de l’année écoulée 
avant d’envisager les perspectives.
Le bilan a été tracé par le maire, qui a 
débuté par la situation internationale et 
les faits marquants au niveau national, 
notamment avec la crise économique qui 

C’est entouré du Conseil municipal 
et en présence de M. Lucien Affor-
tit, conseiller général du Gard, que 

le maire, Gilbert Rouanet, a présenté ses 
vœux de bonheur, santé, et prospérité 
pour 2013.
Dans une brève allocution, il a retracé les 
principales réalisations faites sur la com-
mune durant l’année écoulée :
• D’abord, la mise en sécurité de la traver-
sée du village et, dernièrement, la pose 
de grilles sur le parapet en face à l’arrêt 
des cars.
• Puis le réaménagement du bureau de 
l’Agence postale qui a été remis à neuf. 
La réfection des courts de tennis. La re-
mise des dossiers de Déclaration d’utilité 
publique des captages de l’Estanier et 
du Pont des Camisards. Enfi n, les travaux 
effectués sur les chemins communaux 
suites aux intempéries de 2008.

De la bibliothèque au réseau 
d’eau potable
Le maire a poursuivi par l’évocation des 
principaux travaux envisagés pour 2013, 
qui se feront dans six secteurs princi-
paux : l’informatisation de la bibliothèque 
ainsi que l’aménagement d’une salle de 
lecture ; la mise en service du nouveau ci-
metière ; les façades de la Poste commu-
nale et du bâtiment foyer rural/logement 
communal ; la création d’un parking de 
40 places en face du foyer Monplaisir ; 
l’extension du réseau d’assainissement 
à Paussan ; le réseau d’adduction d’eau 
potable des Puechs.
Après quoi Lucien Affortit a présenté à 
son tour ses vœux et la nombreuse assis-
tance a partagé le verre de l’amitié.

ne cesse d’avoir des conséquences né-
fastes sur les populations. 

Bilans et perspectives
Pour le bilan local, il a rappelé les prin-
cipales réalisations sur la commune. 
Ont été évoqués : la réalisation de la 
place de la Paix, lieu de commémora-
tion mais aussi lieu de vie du village ; 
les fi nancements accordés par la com-
mune aux domaines scolaire et périsco-
laire ; celui de la réfection de la fresque 
de la cour de l’école ; le développement 
de la bibliothèque, reliée en réseau à la 
médiathèque d’Alès.
Enfi n, voirie, réseaux, bâtiments commu-
naux, commande du Plan Communal de 
Sauvegarde, aides aux vacances, bons 

 AGENDA
• 15 février : dîner-fébat “Choisir sa 
fi n de vie”, avec Mme Dentan-Verseils 
(aumônière des hôpitaux) et Olivier 
Bredeau (médecin au CHU de Nîmes). 
De 19h à 22h, au foyer Montplaisir. 
S’inscrire de préférence au 04 66 85 22 98. 
Libre participation aux frais.

alimentaires, achats de matériels divers 
tenant autant au secrétariat, à la sécurité 
des biens et des personnes, qu’à l’équipe 
d’entretien ont été cités.
Toutes ces réalisations se sont faites à des 
taux d’imposition locaux constants depuis 
de nombreuses années et qui resteront in-
changés en 2013, sans recours à l’emprunt 
grâce à une gestion maîtrisée, tout en dimi-
nuant la dette et en réalisant de l’épargne.

Le foyer sera agrandi
Pour ce qui concerne les perspectives, 
2013 verra l’agrandissement du foyer 
communal : une salle à la capacité d’ac-
cueil augmentée (325 m² au lieu de 200), 
des lieux de rangement plus importants 
et plus accessibles, une deuxième salle 
d’environ 100 m². Afi n de pénaliser le 
moins possible les associations et per-
sonnes utilisatrices, les travaux, et donc 
la fermeture du foyer, sont prévus de sep-
tembre 2013 à juillet 2014.
Dans le domaine de l’énergie, la centrale 
photovoltaïque de Plos a été validée et 
verra donc le jour sous peu.
Quant aux logements sociaux, des villas 
situées au centre du village vont sortir de 
terre prochainement.
Enfi n, les travaux de remise aux normes 
des pistes DFCI et les travaux de proxi-
mité seront poursuivis.
Cette cérémonie, riche en informations, 
s’est clôturée par le verre de l’amitié et 
a permis à chacun de se souhaiter une 
bonne année 2013.

BOUCOIRAN-ET-NOZIÈRES / 
Une aire de jeux pour les enfants 
de six mois à douze ans

Il y a un an, après 170 ans passés à 
l’aplomb du tunnel ferroviaire, la mairie 
déménageait en bordure de voie ferrée 

au 1, rue des Orangers, dans une an-

cienne propriété agricole. Ce qui a donné 
la possibilité d’aménager, dans le prolon-
gement du parking, une aire de jeux pour 
les enfants de 6 mois à 12 ans. 

Des équipements variés
Cet espace est équipé de plusieurs 
jeux, permettant aux jeunes utilisateurs 
de trouver des supports variés et par-
faitement adaptés pour imaginer et vivre 
toutes les situations possibles : un châ-
teau fort multi-jeux, un toboggan et deux 
jeux à bascule. L’ensemble est installé et 
scellé sur du gravier roulé pour amortir 
les chutes. 
On a aussi pensé aux parents : deux 
bancs les attendent et une poubelle 
pourra, entre autres, recevoir les embal-
lages des goûters.
Enfi n, côté pratique, la création d’une ou-
verture directe sur la rue des Orangers 
complète l’aménagement. L’inauguration 
a eu lieu le 26 janvier lors de la cérémonie 
de présentation des vœux de la munici-
palité à la population boucoirannaise.
Des animations sont prévues sur le site 
du 4 février au 10 mars.

Au centre de l’aire de jeu, un château 
fort propice à libérer l’imagination 
des enfants.

Les élus rassemblés derrière 
le maire pendant le discours.
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SOUSTELLE / SAINT-PAUL-LA-COSTE / www.saint-paul-la-coste.fr
Vœux : le maire ouvre 
sur l’année 2013

Animations variées aux 
Terrasses de Saint-Paul

L’aménagement du territoire au coeur des réalisations de l’année passée.

L e 5 janvier, le maire, André Capdur, et 
son Conseil municipal ont présenté 
leurs vœux aux habitants de la com-

mune ainsi qu’au conseiller général Jean-
Michel Suau et au maire de Saint-Paul-la-
Coste, Claude Chapon.
Souhaitant la bienvenue aux deux nou-
velles familles, le maire a également évo-
qué la bonne nouvelle de trois naissances 
sur la commune en 2012 alors qu’aucun 
décès n’a été à déplorer.
En matière d’urbanisme, deux certifi cats 
ont été déposés en mairie ; aucune nou-
velle construction pour l’instant.
Concernant les travaux, le nouvel espace 
de stockage est terminé et déjà bien uti-
lisé. Les seuils du Rieusset ont été réali-
sés pour un coût global de 230 000 €, 
la participation de la commune s’élevant 
à 18 000 €. Ce chantier s’est déroulé 
sous le contrôle permanent de l’Agence 
de l’Eau.
La station d’épuration du hameau d’Ar-
bousse a été totalement refaite. Les tra-

L’ année 2013 a débuté avec les tra-
ditionnels vœux du maire qui en a 
profi té pour faire une rétrospective 

des travaux effectués en 2012. Il est no-
tamment revenu sur le projet phare de 
l’année 2012 : la création du point mul-
tiservices.
Le restaurant “Les Terrasses de Saint-
Paul” a démarré sur les chapeaux de 
roues cet été et a même été victime de son 
succès, ne permettant pas à Mme Guérin, 
la gérante, de mettre en place aussi tôt 
que prévu la partie épicerie, multiservices 
et animations.
Avec l’hiver Mme Guérin a pu enfi n 
prendre un peu de recul, installer l’épi-
cerie et s’équiper afi n de mieux répondre 
aux besoins de sa clientèle. Nous vous in-
vitons à venir découvrir le multiservices et 
le restaurant lors d’une des nombreuses 
animations proposées cet hiver : repas 
chinois ou menus de la Saint-Valentin 
(voir l’agenda).

  tél. 09 88 66 30 87 - 06 68 18 56 93
lesterrassesdesaintpaul@gmail.com
Facebook : Les terrasses de Saint-Paul

vaux effectués par l’entreprise Lacombe 
pour un coût de 162 000 € ont été entiè-
rement fi nancés par l’ex-Communauté du 
Grand Alès.
Entre 2011 et 2012 le coût des travaux 
s’est élevé à 452 000 €, dont 38 000 € 
à la charge de la commune, le reste ayant 
été fi nancé par le Grand Alès, le Départe-
ment et la Région.

Les projets 2013
Quelques projets ont été présentés, tels 
que la pose d’une table d’orientation de-
vant la Mairie, la réfection de la façade du 
bâtiment avec modifi cation de l’auvent et 
la construction d’une 3e maison dans le 
cadre des locations à loyer modéré.
Enfi n les décisions en matière d’électri-
cité et de renforcement des lignes sont 
désormais prises par le syndicat départe-
mental qui en assurera la main d’œuvre et 
la maîtrise d’ouvrage.

 AGENDA
• Du 8 au 10 février : menus d’ins-
piration asiatique pour le Nouvel an 
Chinois, restaurant “Les Terrasses de 
Saint-Paul”.
• 10 février : loto des Amis de l’Église 
de Saint-Paul, à 14h30, salle marie 
Durand.
• 14 février : repas de la Saint-Va-
lentin, restaurant “Les Terrasses de 
Saint-Paul”.
• 16 février : soirée sur la Mythologie 
(La toison d’or) avec Francis Oustric, à 
18h, restaurant “Les Terrasses de Saint-
Paul”. Assiettes de tapas à 12 €. 
Réservation 09 88 66 30 87.

SAINT-MARTIN-DE-VALGALGUES / www.saintmartindevalgalgues.fr
Les Bazarettes débarquent à l’espace La Fare-Alais
  Ce spectacle, qui a rencontré un grand succès à Avignon et à Paris, 

arrive dans notre commune. À ne pas manquer.

Drôles, amusantes, désopilantes, 
on ne s’ennuie pas avec les Bazarettes !

Après quatre ans de succès au Festival 
d’Avignon et trois mois de triomphe à 
Paris, Les Bazarettes débarquent à 

Saint-Martin-de-Valgalgues. La cure d’amai-
grissement se transforme en cure de rire.
Au Festival d’Avignon, c’est dans la salle 
du Petit Louvre et au Palace qu’a débuté 
le succès. Succès consacré par trois 
mois au théâtre “Le Triomphe” à Paris, 
au quartier Latin. Après l’accueil des pla-
teaux de France-Télévision, de Direct 8, 
d’Europe 1 et de bien d’autres, les Ba-
zarettes seront à l’Espace La Fare Allais 
de Saint-Martin-de-Valgalgues, à 15h30 
le dimanche 10 février.

“Les quatre saisons des Bazarettes” est 
un spectacle écrit, mis en scène et joué 
par Huguette Valery avec Nathalie Comtat.
C’est avec un humour à l’accent pro-
noncé que les Bazarettes emmènent le 
public au fi l des quatre saisons.
« C’est pas pour dire, Georgette et Mau-
ricette n’aiment pas critiquer… Mais 
quand même… Qué tchatche ces deux 
Méridionales, de vraies commères ! »
Au printemps, les Bazarettes font leur 
première cure thermale d’amaigrisse-
ment. Elles découvrent les bienfaits de 
nombreux soins.
Voilà l’été, les Bazarettes bronzent sur la 

 

plage. Rien de mieux que de “baraquer”, 
confortablement installées au soleil.
En automne, les Bazarettes vont pique-
niquer en forêt. Rien n’a été oublié. Les 
paniers sont bien garnis !
En hiver, les Bazarettes sont à la mon-
tagne alors qu’elles détestent la neige, ne 
savent pas skier et sont frileuses comme 
c’est pas possible…

  Entrée : 12 € (moins de 12 ans : 6 €) 
Contact : François Comtat, 
04 90 66 18 18 / 06 18 04 05 44 
fcomtat@lesbazarettes.com

Exposition

À noter pour février l’exposition fl ash 
de Liz Azria (Lyzart7@gmail.com), ar-
tiste peintre et calligraphe, installée 
depuis peu dans la commune. Elle 
aura lieu le 10 février uniquement, aux 
“Terrasses de Saint-Paul “.

©
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BROUZET-LES-ALÈS / www.brouzetlesales.frSEYNES / http://seynes.free.fr
Après-midi magique 
pour le spectacle de Noël

Escalade : il faut que 
des règles existent

L a veille des vacances scolaires, les 
enfants du village ont assisté au 
spectacle de Noël offert par la com-

mune. Le magicien qui animait la soirée 
a eu bien du mal à retenir l’attention d’un 
cinquantaine de minots particulièrement 
excités après une journée d’école et im-
patients, comme nous l’étions tous, à 
l’approche du 25 décembre.
Les enfants ont également eu droit à un 
goûter et les plus téméraires se sont fait 

L a Mairie est prête à prendre des arrê-
tés d’interdiction pour mettre fi n à la 
pratique anarchique de l’escalade sur 

les falaises. Ce sport impose en effet des 
règles très strictes en matière de sécurité. 
Mais ceux qui le pratiquent ne semblent 
pas savoir que les règles de sécurité ne 
sont pas les seules à respecter quand on 
est sur le domaine public. C’est souvent 
sans autorisation et dans le plus grand 
mépris des réglementations que les fa-
laises de Seynes sont prises d’assaut…
En 1985, la commune avait donné son 
accord pour l’organisation d’une com-
pétition d’escalade. Depuis, les falaises 
sont devenues une “zone de non-droit”. 
Les falaises sont municipales : or, elles 
ont été équipées sans jamais deman-
der une autorisation. Au total, plus de 
300 voies !

photographier sur les genoux du père Noël.
La journée s’est terminée autour du pot 
de l’amitié en présence des parents 
et grands-parents. Ce jour-là, la fi n du 
monde annoncée n’a pas eu lieu, et nous 
avons passé un moment fort agréable, 
dans le plaisir de réunir plusieurs géné-
rations.
Merci à notre conseillère municipale, 
Christel Ranchoux qui s’est occupée de 
l’organisation.

 AGENDA
•  9 février : journée festive de l’association Les Cades au foyer socio-culturel. 

16h : concours de belote. 20h : séance vidéo rallyes.
• 10 février : loto, à 15h30 au foyer socio-culturel.
• 17 février : Foulées de l’Alauzène, par l’association Vivre à Brouzet. Départ à 10h.
•  24 février : Championnat de 2ème division : SCB 2 / Boissières SO 2 à 12h45. 

Championnat de PHB : SCB / Mende Avenir Foot Lozère 2 à 15h

Certains grimpeurs ne respectent pas les 
réglementations : accès aux sites interdit 
sauf aux riverains (pour les véhicules), 
camping interdit et surtout foyers allumés 
près de la végétation en bas des falaises.

Des études d’impact à venir
Le Conseil général voudrait que le site du 
Mont Bouquet devienne un site pilote. Le 
maire a expressément demandé que l’on 
mette le projet à plat et que l’on en dis-
cute. Des études d’impact sur la faune et 
la fl ore doivent être réalisées en concer-
tation avec la commune. Il ne faut équiper 
que certaines voies : il y en a beaucoup 
trop, à l’heure actuelle, pour que le site 
soit respecté.
Enfi n, il faut mettre en place des usages 
et des règles autorisant une véritable 
gestion du lieu.
« Si aucune solution n’est trouvée, la 
commune prendra un arrêté interdisant 
ou restreignant l’accès au site... » an-
nonce le maire.
La municipalité n’est, bien évidemment, 
pas contre les activités de pleine nature, 
mais elle est responsable moralement 
et juridiquement de son territoire : il est 
donc impératif qu’un minimum de règles 
soit admis par tous les pratiquants.

SALINDRES / www.ville-salindres.fr
Des vœux offensifs
Le maire a réglé ses comptes puis il a énuméré les nombreux projets 2013.

Daniel Verdelhan n’y est pas allé avec 
le dos de la cuillère : certains ont été 
en plein dans le collimateur du maire 

à l’occasion de la traditionnelle cérémo-
nie des vœux. 
À commencer par le Président de la Ré-
publique, auquel il a été reproché « des 
promesses non tenues dans de nom-
breux domaines. En espérant toutefois 
que François Hollande et le député lo-
cal Patrice Verdier sauront rectifi er le tir 
en inversant la courbe du chômage. Car 
s’ils échouent, je crains le pire ».
Ensuite le premier magistrat s’en est pris 

« à ce foutu reportage du journal télévisé 
du 13 avril 2010, au cours duquel Sa-
lindres était dénoncé comme la ville étant 
la plus polluée de France, qui a porté à 
la commune un tort qui fut et demeure 
considérable. Deux ans plus tard, les 
résultats de l’enquête diligentée par les 
industriels du site ont prouvé le contraire 
et l’air de Salindres est aussi pur que ce-
lui de Saint-Christol et de Barjac ; l’eau 
des puits est propre à l’arrosage ; quant 
au sol, la présence de métaux, arsenic, 
cadmium, etc, s’y trouve en quantité né-
gligeable et inoffensive ». 

Le dernier sujet offensif de la soirée 
portait sur « la requête pour annulation 
du permis de construire d’un centre de 
traitement des ordures ménagères qui a 
été rejetée par le tribunal administratif. 
Une très bonne nouvelle de fi n d’année 
2012, qui permettra au SMIRITOM un 
gain de 1500000 euros et qui verra la 
commune encaisser 150000 euros par 
an en redevance et foncier ».

Panneaux photovoltaïques
Après ces mises au point, Daniel Verdel-
han a évoqué la mise en place du futur 
PPRT (plan de prévention des risques 
technologiques) qui remplacera le PIG 
(projet d’intérêt général).
Puis, la future révision du POS, afi n d’ou-
vrir des perspectives au développement 
de Salindres, et la nouvelle agglomération 
qui est passée de 16 à 50 communes. 
Enfi n les projets locaux pour 2013 
étaient également présentés à la nom-
breuse assistance. Et plus particuliè-
rement les réalisations à venir comme 
l’aménagement de la place de la Mairie, 
l’extension du réseau d’assainissement 
du Malpas, la création d’un lotissement 
avec douze logements sociaux au che-
min de Transhumance, la couverture de 
plusieurs bâtiments communaux de pan-

neaux photovoltaïques (gymnase, église, 
école primaire, etc.) ainsi que la construc-
tion d’ombrières, qui assurent en même 
temps la protection contre les intempé-
ries et le soleil et la production d’énergie, 
dans plusieurs quartiers. 
Sans oublier la bataille que les élus en-
tendent mener pour l’ouverture d’une cin-
quième classe à l’école maternelle.

 AGENDA
• Jusqu’au 8 février : expo photos sur 
le thème de la misère, par le collège de 
Salindres, à la médiathèque.
• 10 février : loto du Club Taurin, 15h, 
à Becmil.
• 17 février : loto de l’AISR, 15h, à 
Becmil.
• 24 février : loto du foot, 15h30, à 
Becmil.
• Du 1er au 4 mars : 25e anniversaire 
du Salon des Arts
- 1er mars 18h : vernissage.
- 2 et 3 mars : ouverture de 8h à 20h. 
Samedi à 18h : concert orchestral de 
l’harmonie Salindres/Rousson. Di-
manche à 14h : groupe folklorique des 
Joyeux Mineurs de la Grand-Combe.
- 4 mars : décrochage à 17h.Le maire a présenté un programme ambitieux qui doit permettre à Salindres, 

malgré la crise, de poursuivre sa marche en avant.
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Une foule nombreuse 
et attentive pour écouter 
le discours du Premier 
magistrat.

BOISSET-ET-GAUJAC / www.boissetetgaujac.fr

LÉZAN / www.lezan.fr

SAINT-JEAN-
DE-SERRES / 
www.saintjeandeserres.fr 

Entre travaux de 2012 et projets de 2013

3 hirondelles 
et 1 fl eur

Le parc du château : un écrin de verdure 
désormais accessible

L e 4 janvier, les Boissetains ont été 
très nombreux à assister à la tradi-
tionnelle cérémonie des vœux, ré-

pondant ainsi à l’invitation du maire et du 
conseil municipal. Après avoir remercié 
les personnes présentes de s’être dépla-
cées, le maire a présenté ses vœux pour 
2013, année qu’il souhaite la plus heu-
reuse possible pour tous.
Ensuite, il a fait un rappel exhaustif des 
travaux réalisés en 2012 dans des do-
maines très divers : réaménagement des 
espaces publics, occultation des pou-
belles derrière des panneaux décoratifs, 
tout ceci dans le cadre de l’embellisse-
ment de la commune. Il a souligné que 
d’importants travaux d’entretien ont été 

L e bâtiment est une reconstruction, 
datant du XIXe, sur les ruines du châ-
teau incendié en 1792. Un échange 

de propriétaire a favorisé la conservation 
du pont reliant le château à son jardin. 
Sur conseil de l’ingénieur du départe-
ment pour l’arrondissement d’Alais, l’ac-
quéreur devait le démolir. 
Nous voici au XIXe siècle : la Mairie décide 

L a politique de développement du-
rable de la commune commence à 
être connue et reconnue. Ainsi, Saint-

Jean s’est vu confi rmé comme village 
fl euri et son Agenda 21 a été reconduit.
Trois hirondelles et une fl eur ornent dé-
sormais ses panneaux d’entrée.
C’est à Paris, le 22 janvier, que le maire 
a reçu des mains du médiateur de l’En-
vironnement le diplôme confi rmant le re-
nouvellement pour trois ans. Celui-ci a 
été attribué en octobre par le jury national 
du label “Notre village terre d’avenir”.
Ce label met en valeur les efforts consen-
tis en faveur du développement durable 
dans les domaines de la protection de 
l’environnement, du patrimoine architec-
tural et paysager, de l’amélioration de la 
qualité de la vie. Cette distinction sou-
ligne également le fait que la commune 
a maintenu son développement écono-
mique.
De plus, le jury a attribué à Saint-Jean-
de-Serres deux hirondelles supplémen-
taires qui sont venues se poser sur les 
panneaux d’entrée, à côté de celle qui y 
nichait déjà.

Village fl euri
C’est en décembre que la commune avait 
reçu son panneau “Village fl euri”, orné 
d’une fl eur, dans l’auditorium du Conseil 
général. 
Le prix a été remis à la délégation saint-
jeannaise par Yvan Verdier, président de 
la commission départementale “Fleuris-
sement et cadre de vie”, en présence de 
Bernard Pical, vice-président national du 
Conseil national “Villes et villages fl eu-
ris”. Ils étaient accompagnés de Céline 
Ostermann, responsable du Comité dé-
partemental du tourisme en charge du 
concours.
À cette occasion, la commune a été fé-
licitée pour avoir été précurseur en ma-
tière de développement durable et avoir 
intégré l’action “Village fl euri” dans son 
Agenda 21.
Preuve supplémentaire, s’il en était be-
soin, que toutes les actions en ce sens 
sont solidaires les unes des autres.

effectués dans les écoles 
(peintures refaites, instal-
lation d’une aire de jeux 
sécurisée à l’école mater-
nelle, etc). La voirie com-
munale n’a pas été négli-
gée puisque les chemins 
du Haut-des-Pins, des 
Mûriers et du Haut-de-la-
Micalerie ont été refaits. 

Dans le domaine de l’électrifi cation rurale, 
le poste de transformation qui alimente 
Le Brussière et Gaujac a été renforcé, 
comme le réseau aérien, tandis qu’une 
partie du réseau de ce même quartier a 
été mise en souterrain.

Plus de sécurité 
pour les écoliers
Désormais on peut aller à pied des écoles 
jusqu’à la mairie en toute sécurité grâce 
au trottoir tout récemment terminé.
Jack Brousse a présenté les projets en 
cours pour 2013 : travaux de voirie dans 
le chemin de Carsalade, Les Bouzigues, 

d’en faire l’acquisition en 2009. 
Le bâtiment reste tel quel jusqu’au 
renouvellement de la municipalité, 
qui projette de réhabiliter le parc.

Une année de travaux
Le souhait de ramener à la vie et 
aux citoyens ce patrimoine a dû 
passer par un choix stratégique : 
celui de réhabiliter le parc, avec 
des travaux subventionnés par le 
Département et la Région, afi n 
de créer un jardin public en plein 
cœur de la cité.
Aujourd’hui ouvert et véritable 
poumon vert, ce parc était en effet 
devenu jungle, inaccessible. En un 
an, les travaux ont permis d’abais-
ser et restaurer les murs, de créer 
une large entrée, de dégager, soi-
gner et mettre en valeur les végé-
taux remarquables. La broussaille 
est devenue pelouse. Un portail en 

fer forgé a migré de quelques rues, don 
d’un habitant. 
Le parc a été inauguré et ouvert au public 
le 7 septembre 2012. Le château est au-
jourd’hui mis en valeur par cet espace de 
verdure. Un emplacement a été réservé 
sous le vieux marronnier pour accueillir 
des expositions, scène de théâtre et mu-
sique ou autres événements festifs ou 

 AGENDA
• 12 février : Cercle du livre, à 14h30, 
bibliothèque.
• 17 février : loto de l’APE, après-midi, 
salle polyvalente.

 AGENDA
• 15 février : concert de Baptiste 
Pizon, auteur-compositeur-interprète lé-
zanais. Vainqueur du concours de chant 
Alestar (lire page 15), il vient présenter 
la sortie de son nouvel EP Live. 
Tarif : 10 €, réduit 6 €. Réservation au 
04 66 24 65 09. 20h30 au Léz’Art 
Théâtre, 161 chemin du Trinquier.
http://www.baptiste-pizon.com

Haut-des-Pins, renforcement du poste 
électrique du Castellot, suite de la pose 
de panneaux pour la mise en discrétion 
des poubelles.
Le maire a ensuite remercié toutes les 
personnes qui contribuent à l’épanouis-
sement du village : bénévoles des nom-
breuses associations, personnel com-
munal, acteurs de la vie économique, 
enseignants, … 

L’homme le plus fort de France 
honoré
Enfi n les nouveaux arrivés dans le village 
ont été invités à se présenter, puis la 
médaille du village a été remise à Cyril, 
l’homme le plus fort de France, qui ha-
bite Boisset. Une médaille identique a 
été décernée à M. Pelisson, gagnant du 
concours des maisons illuminées.
La soirée s’est terminée autour d’un co-
pieux buffet auquel toute l’assistance a 
fait honneur.

culturels en plein air. Ce parc fait main-
tenant partie des lieux incontournables 
de Lézan et du territoire. À chacun de se 
l’approprier, pour y développer des activi-
tés propices à ce cadre unique.

À quand le tour du château ?
Le château, entretenu par les services 
techniques, attend son heure. Des pro-
jets pouvant prétendre à subvention, 
pourront, nous le souhaitons, redonner 
ses lettres de noblesse à ce bâtiment 
historique. Toutes les propositions de 
développement culturel ou économique 
seront attentivement étudiées. 
Vivons Lézan ensemble !

Le château désormais embelli 
par un espace vert remis en valeur.
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CORBÈS / www.corbes.fr THOIRAS / 
Des vœux centrés 
sur l’Agglo

Le Noël des enfants de 
l’école de Thoiras-Corbès

Stéphane Schneider, maire de Corbès, 
a présenté les vœux du conseil muni-
cipal, le 9 janvier 2013 à la salle du 

Micocoulier. En voici quelques extraits : 

Sur la nouvelle Agglo
« En 2012 On nous avait prédit la fi n du 
monde pour le 21 décembre… Mauvaise 
prédiction. On nous avait prédit une ag-
glomération à 46 communes et nous 
voilà à 50 communes et 100 090 habi-
tants : ça c’est une réalité !
Cette nouvelle Agglo est un réel cha-
lenge pour nous. Comment poursuivre 
notre chemin dans une telle structure ? 
Cela me semble simple : il nous faudra 
travailler encore plus et apporter nos com-
pétences et nos idées pour permettre à 
Corbès d’exister dans cette grande as-
semblée. Ce n’est pas utopique car, dans 
le Grand Alès, j’avais en charge la gestion 
des 14 centres de loisirs, et j’apportais 
à chaque commune un peu de compé-
tence, un peu de Corbès ! L’union fait la 
force et je pense sincèrement que ce rap-
prochement provoquera plus de tolérance 

Le 18 décembre 2012, 
les enfants de l’école 
primaire et maternelle 

de Thoiras-Corbès étaient 
en effervescence à l’idée de 
vivre leur journée de Noël. 
Tout a commencé vers 
11h30, avec le traditionnel 
repas de Noël, préparé et 
servi au restaurant scolaire 
par Françoise, Sindy et Da-
nielle. Au menu : pâté en 
croûte, saumon, fi let mignon 
de porc et sa sauce champi-
gnons, pommes duchesse, 
entremets croustillant aux 
trois chocolats et son tar-
tare de fruits. Ce fut une 
belle réussite, les enfants étaient ravis de 
ce repas, spécial pour eux.

Un très beau spectacle de Noël
Vers 13h30, les trois classes, accompa-
gnées des institutrices et des parents 
d’élèves, se sont rendus, par les petits 
chemins de Thoiras, vers la salle Pelle-
grine, pour assister au spectacle de Noël. 
Un conteur vraiment pas comme les 
autres pour une histoire extraordinaire, 
qui n’arrive que tous les mille ans : une 
jeune femme insouciante se retrouve mal-
gré elle dans un monde imaginaire, à la 
rencontre des 4 éléments, pour devenir à 
son tour Gaïa, reine de l’équilibre et de la 
nature. L’histoire a été rythmée par la mu-
sique et les jeux de lumière de Jonathan 
Boutillot, et les comédiens de la Compa-
gnie Lutine, Ludivine Lalot et Guillaume 
Groulard. Leurs chorégraphies, leurs 
chansons et leurs jeux tout en humour et 

et de compréhension. Nous, les élus de 
cette nouvelle Agglo, nous l’avons déjà 
ressenti, même en si peu de temps. »

Sur Corbès
« Concernant Corbès, 2012 a connu 
sa période de travaux : réfection des 
routes, crépis du Can Lep, menuiserie 
de la mairie, entretien des bâtiments 
dédié au réseau d’eau potable. Au total 
un investissement, de 90000 €, fi nancé 
par le Conseil général, l’agglomération 
du Grand Alès, l’État et la commune. Et 
ce, avec un budget 2012 équilibré, sans 
prêt en cours. »

 AGENDA
• 9 février : pièce de théâtre, “Sale 
attente” de Franck Didier, jouée par la 
troupe “Les coulisses d’Anduze”. 
Soirée organisée par l’association 
Approche. Tarif : 5 € pour les adultes, 
gratuit moins de 10 ans.
20h30, salle du Micocoulier.

 AGENDA
• 15 février : repas des aînés, offert 
par la municipalité. À partir de 12h, 
salle Pellegrine, site de la Châtaigne-
raie.
• Cours de Taï chi et de Qi gong, par 
l’association “Le fi l de soie” les 11 et 
18 février et le 11 mars à partir de 18h, 
salle Pellegrine, site de La Châtaigne-
raie. 
tél. 04 66 63 12 80 - www.lefi ldesoie.fr

ANDUZE / anduze.libresite.fr
Le Cratère présente L’Attentat au Gymnase
Les 13 et 14 février, la scène nationale d’Alès délocalise un de ses spectacles à Anduze.

Collaborant depuis plusieurs années 
avec la commission culturelle de la 
municipalité d’Anduze, le Cratère, 

scène nationale d’Alès, a choisi la Porte 
des Cévennes pour présenter la nouvelle 
pièce de la compagnie Humani Théâtre, 
L’Attentat, de Yasmina Khadra.  
Pour cet événement exceptionnel deux 
représentations sont prévues au gym-
nase, les 13 et 14 février 2013.

Adapté d’un roman policier
Tirée d’un roman policier, cette adap-
tation traite d’une quête identitaire, sur 
fond du confl it israélo-palestinien. Voici la 
trame de l’histoire :
« Dans un restaurant de Tel Aviv, une 
jeune femme se fait exploser au milieu 
des clients. À l’hôpital, le docteur Amine 
Jaafari, chirurgien israélien d’origine arabe, 
opère à la chaîne les survivants de l’atten-
tat. Dans la nuit qui suit le carnage, on le 
rappelle d’urgence pour examiner le corps 

déchiqueté du kamikase. Il découvre alors 
qu’il s’agit de sa propre femme. »
Entre amour perdu et recherche de la 
vérité, l’histoire d’Amine se vit autant 
comme un polar qu’une quête spirituelle, 
comme un chemin qui le mène plus loin 
que ses convictions, histoire universelle 
fi nalement.

  Renseignement et réservations : 
Le Cratère, 04 66 52 52 64 - www.lecratere.fr

 AGENDA
• Tous les jeudis matins : marché 
traditionnel au centre-ville.
• Tous les dimanches matins : 
marché aux puces sur le parking de
Super U, de 7h à 13h.
• 16 février : concert violoncelle et 
basson du Duo Ristretto. Promenade 
musicale, de Bach à Syracuse. Entrée : 
10 €. À 18h, Val de l’Hort, Chemin Bas.

grâce ont enchanté le public pendant une 
heure ! 
Le Père Noël est ensuite arrivé, chargé 
de cadeaux. Cette belle journée s’est ter-
minée par un copieux goûter préparé par 
les parents d’élèves.

Les comédiens de la Compagnie Lutine 
ont enchanté les enfants.

Deux représentations d’une histoire qui se vit comme un polar et une quête spirituelle.

Une histoire extraordinaire comme 
spectacle de Noël.
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BRIGNON / www.brignon30.fr SAINT-SÉBASTIEN-
D’AIGREFEUILLE / 
stsebastien-aigrefeuille.
reseaudescommunes.fr

Le challenge Raphaël Pujazon 
fait étape au parc du collège
  Réservé aux enfants de 6 à 17 ans, le cross 

de la Gardonnenque se court le 17 février. Un Ciné club 
ouvert à tous

Le cross de la Gardonnenque, 5e étape 
du challenge Raphaël Pujazon, se dé-
roulera dans le parc du collège de Bri-

gnon, le dimanche 17 février. Il est organisé 
par l’Association omnisports de la Gardon-
nenque (AOG), où Thierry Pantel assure 
des fonctions d’éducateur territorial.
L’ancien international d’athlétisme, parmi 
les meilleurs spécialistes mondiaux du 
cross et du 10 000 mètres (on le sur-
nommait le “Kenyan blanc”), est très heu-
reux du retour à Brignon d’une épreuve 
dont il fut, aux côtés de son instigateur, 
Jean-Luc Aigoin, maire de Saint-Jean-de-
Serres, l’un des premiers organisateurs 
et animateurs.

La “Salle du Temple”, nouvelle salle 
culturelle municipale, a été inaugurée 
le 14 septembre 2012. En 2004, la 

Mairie décide le rachat du bâtiment dé-
labré du temple à l’association cultuelle 
pour l’euro symbolique. Aujourd’hui, un 
nouvel espace culturel est à la disposition 
de manifestations diverses : spectacles, 
théâtre, expositions, cours de chant et 
musique, et, éventuellement, cultes et cé-
rémonies religieuses. 
Le noir et le blanc jouent avec la lumi-
nosité du lieu et donnent vie à cette 
imposante structure. Paradoxalement, 
l’espace à dimension humaine facilite la 
proximité entre les artistes et le public.
Tout naturellement, le projet de Ciné 
club a fait l’unanimité auprès des élus. 
La municipalité a soutenu fi nancièrement 
la création de l’association “La toile du 
Temple” en achetant le matériel de pro-
jection, la sonorisation et en permettant 
l’occupation du lieu à titre gratuit. 

Favoriser les liens
Ce Ciné club participe à la culture pour 
tous, en favorisant les liens entre les 
spectateurs. C’est une démarche volon-
taire d’un village rural qui veut sentir la vie 
le traverser en diversifi ant ses manifesta-
tions culturelles à partir des qualités et 
des compétences de ses habitants.
Une fois par mois, l’équipe de “La Toile du 
Temple” organisera la projection d’un fi lm 
et animera un débat spontané comme 
dans les Cinés clubs d’antan. Bien évi-
demment, les échanges seront ouverts à 
tous, sur les ressentis, les critiques… 
Chaque adhérent achète en début de 
saison sa carte annuelle assortie d’un 
certain nombre de places de cinéma. 
La programmation est la suivante :
• 22 février : Chat noir, chat blanc, de 
Emir Kusturica.
• 29 mars : La horde sauvage, de Sam 
Peckinpah.
• 26 avril : Affreux, sales et méchants, de 
Ettore Scola.
• 31 mai : Apocalypse now, de Francis 
Ford Coppola.
• 28 juin : Los olvidados, de Luis Bunuel.

  Réservations : 04 66 61 75 06
grainesdimages@nordnet.fr

« C’est un cross qui est réservé aux 
enfants, licenciés ou non, précise-t-il. 
Il s’adresse à de jeunes athlètes, fi lles 
et garçons de 6 à 17 ans sur des dis-
tances adaptées à leur catégorie : 3 940 
mètres pour les Cadets et 1 070 mètres 
pour les “Eveil”. Nous avons cette année 
deux courses de division “sport adapté” 
et nous intégrons aussi les enfants non 
licenciés, pour ouvrir l’épreuve à des 
élèves qui travaillent sur l’endurance 
dans leurs établissements respectifs ».
L’organisation de cette manifestation est 
portée par toutes les communes qui sont 
associées en Gardonnenque. Elle est le 
fruit de la participation de volontaires et 
des membres de l’association.

CRUVIERS-LASCOURS / www.cruviers-lascours.com
Bienvenue dans le Vill@ge numérique !

En 2012, Cruviers-Lascours a décro-
ché son premier arobase en tant que 
“Village Internet”, l’équivalent du label 

“Villes et villages fl euris” dans le domaine 
des nouvelles technologies. Cette pre-
mière reconnaissance est la suite logique 
d’un travail de modernisation entrepris 
depuis plusieurs années.
Grâce au dispositif spécifi que “Ecole nu-
mérique rurale”, le projet conjoint mairie-
école a reçu l’aide de l’Etat. C’est ainsi 
que les enfants de Brignon et Cruviers-
Lascours, scolarisés à l’école primaire 
“La Planète”, ont été les tout premiers 
à bénéfi cier de ce que les enseignants 
qualifi ent eux-mêmes de « révolution pé-
dagogique ». Les tableaux noirs, ou plutôt 
verts, auront bientôt cédé totalement leur 
place aux tableaux numériques.
Aujourd’hui, l’école-pilote dispose d’une 
avance technologique que bien des en-
fants des villes pourraient lui envier.

Ruralité et modernité
Ruralité et modernité se conjuguent aussi 
au niveau de l’administration communale. 
En plus du site web, en ligne depuis 
2008, la Mairie dispose d’une plate-forme 
collaborative qui centralise et optimise la 
gestion de l’information communale. 
Grâce à cet outil unique, la secrétaire de 

mairie Mireille Coloigner, l’employée de 
l’Agence postale Frédérique Luitaud, le 
maire et son premier adjoint peuvent tra-
vailler ensemble où qu’ils se trouvent. C’est 
aussi une façon effi cace de réduire les dé-
penses de fonctionnement de la commune.
Membre de la Commission nationale aux 

Les tableaux numériques ont remplacé les tableaux noirs à l’école primaire 
“La Planète”.

Nouvelles Technologies, le maire Em-
manuel Schor souhaiterait développer 
davantage le concept de “Mairie numé-
rique”, par exemple en proposant des 
réunions citoyennes en ligne ou certains 
services municipaux à domicile (per-
sonnes âgées, handicapés, malades, ...).

INSCRIPTIONS
• sur http://comité-gard.athle.com (site 
du comité 30 d’athlétisme pour les clubs) 
• sur place, à partir de 9h, pour les non 
licenciés en athlétisme. Ils doivent être 
munis d’un certifi cat médical indiquant 
la mention “apte à la pratique de l’athlé-
tisme en compétition”.
Départs des courses de 10h à 11h50.
Remise des prix à 12h30. Les trois 
premiers de chaque épreuve seront ré-
compensés. Une médaille et un goûter 
seront offerts à chaque participant.
Buvette et buffet sur place.

  Thierry Pantel, 06 82 99 93 64, 
ou sur sport.gardo@orange.fr

ERRATUM
Contrairement à ce qui a été écrit dans 
l’article de présentation de Brignon dans 
Alès Agglo n°1, la municipalité tient à si-
gnaler que les locaux de la Mairie se trou-
vent toujours dans la maison de Frédéric 
Desmons.

 AGENDA
• 10 février : loto des écoles, organisé 
par l’APE des écoles de Brignon et 
Cruviers-Lascours. 2 € le carton, 10 € 
les 6, 20 € les 13. À 14h, au foyer.
• 16 février : théâtre “On n’a rien 
inventé”, par la Cie des Dix manches. 
19h, au foyer. Participation libre.
• 17 février : Mascarade. Animation 
de la place du Griff (fabrication de 
masques, farandole, tombola) et fête des 
remparts (à partir de 16h). Lire p. 37.

©
 H

er
vé

 V
al

ez ©
 M

ad
an

d
p

at



35

agenda

À PIED, EN VTT OU EN CYCLO : 
TOUS À LA “SAINT-HILAIROISE” LE 3 MARS

L e 3 mars, pas moins de 1 000 partici-
pants sont attendus pour cette 8e édition 
organisée par le club Cyclo Évasion de 

Saint-Hilaire-de-Brethmas. En famille, entre 
amis ou seul, tout le monde est le bienvenu à 
cette manifestation sportive qui a déjà séduit 
de nombreux sportifs grâce à sa convivialité 
et à son large choix d’activités :
> Randonnée VTT : 4 parcours feront dé-
couvrir l’arrière-pays alésien aux amateurs 
de chemins caillouteux, de monotraces et de 
sentiers campagnards. Circuits 20 km (fa-
cile), 35 km et 45 km (intermédiaire), 55 km 
(pour cyclistes entraînés).
> Randonnée cyclo : 5 parcours routiers 
seront balisés. 47 km, 57 km et 85 km (facile), 
102 km (pour les plus endurants) et 108 km 
(diffi cile, avec le passage du Mont Bouquet).
> Randonnée pédestre : 3 boucles buco-
liques pour découvrir les alentours de Saint-
Hilaire. 6 km, 8 km et 13 km.

    DIMANCHE 3 MARS, AU COMPLEXE MAURICE 
SAUSSINE, SAINT-HILAIRE-DE-BRETHMAS.
DÉPARTS DE 7H30 À 9H POUR LES VTT ET LES CYCLOS. 
À 9H POUR LES RANDONNEURS À PIED.
TARIFS : 6 € POUR LES LICENCIÉS FFCT, 8 € POUR LES 
AUTRES LICENCIÉS ET LES NON-LICENCIÉS, 
5 € POUR LES RANDONNEURS PÉDESTRES.
CAFÉ, THÉ, CROISSANTS OFFERTS AU DÉPART. 
REPAS CHAUD : 6 €.
TÉL. 06 26 26 14 21 - 06 26 94 39 53
www.cycloevasion.com

février

Tous les 
dimanches

 Brocante et marché 
aux puces
De 6h à 12h, parking de Super U, Anduze

Mardi 5
 Danse indienne : 

Chandralekha

18h, médiathèque Daudet, Alès

Du 5 au 7
 Cirque : Cuerdo

Un one man show à base de cordes et 
de fi ls.
tél. 04 66 52 52 64 - www.lecratere.fr
Le 5 à 19h, le 6 à 15h et 19h, le 7 à 19h, Le Cratère, Alès

Mercredi 6
 Jeune public : 

L’heure du conte
Avec l’association Graine de lire.
15h, médiathèque Daudet, Alès

Jeudi 7
 Cirque : Circulaire

Avec Thomas Guérineau (jongleur et 
percussionniste) et Mathias Pontevia 
(percussionniste).
18h, Verrerie d’Alès

 La programmation 
neurolinguistique
Conférence présentée par Françoise 
Chaulet, psychologue.
20h30, Espace André Chamson, Alès

Vendredi 8
 Rencontre avec René David

Animée par Jean-Gilles Quénum et 
Sylvie Fournier.

18h, médiathèque Daudet, Alès

 Loto : ASCL
20h30, Maison pour Tous, Saint-Christol-lez-Alès

 Conférence : 
L’élevage des toros bravos

Par le ganadero Olivier Riboulet.
Entrée libre
20h, auditorium, Pôle culturel et scientifi que de Rochebelle, 
Alès

 Théâtre : La Contrebasse
De Patrick 
Süskind. Avec 
Clovis 
Cornillac 
dans ce “seul 
en scène”, 
monologue 
tragique et 
drôle d’un 
contrebas-
siste qui 

sombre petit à petit dans la solitude et la 
folie.
tél. 04 66 52 52 64 - www.lecratere.fr
20h30, Le Cratère, Alès

L’ÉVÉNEMENT 
DU 
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 Audition des rois

Concert des élèves de l’école de mu-
sique de Saint-Privat.
20h30, Espace Georges Brun, Saint-Privat-des-Vieux

Les 8 et 9
 Théâtre : Un boulet peut 

en cacher un autre
Pélousse Paradise - tél. 04 66 55 68 22 
pelousse.paradise.ales@orange.fr
Le 8 à 21h et le 9 à 19h, 3, rue Josué Louche, Alès

 Théâtre : Un blaireau dans 
ma salle de bain

Pélousse Paradise - tél. 04 66 55 68 22 
pelousse.paradise.ales@orange.fr
Le 8 à 19h et le 9 à 21h, 3, rue Josué Louche, Alès

Samedi 9
 Loto de l’Eternel Printemps

14h30, foyer communal, Bagard

 Loto
Organisé par “L’Entraide Nersoise”. 
tél. 04 66 83 51 47
14h30, salle polyvalente, Ners

 Concert : 
J’irai chanter chez vous

Corentin Coko, chanteur à texte et ac-
cordéoniste. Entrée libre.
15h, médiathèque Daudet, Alès

 Théâtre : Sale Attente
Pièce jouée par “Les coulisses d’An-
duze”. Tarif : 5 € pour les adultes, gratuit 
pour les moins de 10 ans.
20h30, salle du Micoucoulier, Corbès

 Bal trad
Organisé par l’association “Activer”, avec 
le groupe Cévenniks.
Tarif : 8 € (gratuit pour les moins de 
12 ans).
21h, salle Louis Benoît, Saint-Hilaire-de-Brethmas

 Concours de belote
Organisé par l’association Les Cades.
16h, foyer, Brouzet-les-Alès

Dimanche 10
 Roulage auto

Session sur circuit organisé par le Pôle 
Mécanique Club Auto pour les voitures 
de tourisme.
De 9h à 12h et de 14h à 18h, Pôle Mécanique d’Alès

 Loto du Comité paroissial

14h, espace Georges Brun, Saint-Privat-des-Vieux

 Loto des écoles
Organisé par l’Association des Parents 
d’Elèves des écoles de Brignon et Cru-
viers-Lascours.
14h, foyer, Brignon

 Lotos
Organisés par l’APE “Les 3 villages”. 
tél. 06 32 82 61 76
14h et 15h, foyer T. Roustan, Saint-Maurice-de-Cazevieille

 Loto de l’APE
14h30, foyer communal, Bagard

 Loto de l’alliance 
Burkin’Alès
Au profi t des enfants du Burkina Faso, 
baptême de l’air, paniers garnis à gagner.
14h30, espace Alès Cazot

 Rugby : 
RCA / RC Saint-Gillois
15h, stade de la Montée de Silhol, Alès

 OAC / La Grande Motte

15h, stade Pibarot, Alès

 Loto de la Paroisse 
protestante
15h, foyer, Ribaute-les-Tavernes

 Loto de l’association 
Saint-Christophe
15h, Maison pour Tous, Saint-Christol-lez-Alès

 Loto de la Gym cantonaise
15h, salle polyvalente, Saint-Hippolyte-de-Caton

 Loto de l’association 
les Cades
15h30, foyer, Brouzet-les-Alès

Lundi 11
 Histoires de Jazz

En partenariat avec l’UPGA. 
Entrée libre, consommations à charge.
De 18h à 20h, brasserie La Rotonde, Alès

Du 11 au 16
 Vide-greniers

Organisé par le Lions Club Alès Femina.
De14h à 18h, espace André Chamson, Alès

Mardi 12
 Cercle du livre

14h30, bibliothèque municipale, Boisset-Gaujac

Musique Ensemble : une semaine de concerts ouverts à tous

ÀÀ deux, à trois, à dix, … C’est un moment privilégié qui voit, durant 
une semaine, les élèves se rencontrer sur des répertoires éclectiques 
et les classes instrumentales et de chant s’ouvrir pour offrir le fruit de 

leur travail au public.

> Vendredi 15 février, 20h, 
“Concert de la Chandeleur”
L’ensemble des élèves de l’unité Clara d’An-
duze met en scène divers ensembles, de la 
harpe celtique aux musiques actuelles.
Foyer socio-éducatif, Ribaute-les-Tavernes

> Lundi 18 février, 18h, 
“Concert promenade”
Tentez l’expérience originale d’une visite 
des salles d’un musée avec des haltes 
musicales.
Musée PAB, Alès
“Variety’Concert”
Au programme : guitares, percussions, etc.
Foyer socio-culturel, Saint-Christol-lez-Alès

> Mardi 19 février, 18h30, 
“Jazz Session”
Du duo à l’octet, en compagnie de musi-
ciens avertis.
Auditorium du Pôle culturel de Rochebelle, Alès

> Mercredi 20 février, 15h, 
“Tous en scène !”
L’unité d’Alès propose des duos, des trios 
et même des quatuors.
Auditorium de l’École de musique d’Alès

> Jeudi 21 février, 18h, 
“A tout chœur”
Avec la maîtrise, le chœur enfants et la 
classe de chant de Bruno Ranc.
Temple, Vézénobres

> Vendredi 22 février, 18h30, 
“Les Zik’s”
Guitares électriques et compagnie… ça va 
déménager !
Auditorium de l’École de musique d’Ales
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 Jazz : Palatino Quartet

Concert suivi d’une dégustation de vin 
de la région.
tél. 04 66 52 52 64 – www.lecratere.fr
20h30, Le Cratère, Alès

Mercredi 13
 Rencontres 

de l’Environnement
Le carnaval du jeu coopératif, organisé 
par la MNE-30.
De 14h à 17h, Pôle culturel et scientifi que de Rochebelle, 
Alès

 Conférence : 
Les îles Seychelles

Organisée par Images du Monde, fi lm de 
Jean-Philippe Vantighem.
tél. 04 66 56 42 59
14h30, Le Capitole, Alès

Les 13 et 14
 Théâtre : L’attentat

De Yasmina Khadra, mise en scène par 
Fabien Bergès. Dans un restaurant de 
Tel-Aviv, une jeune femme se fait explo-
ser au milieu des clients.
tél. 04 66 52 52 64 – www.lecratere.fr
Le 13 à 20h30 et le 14 à 19h, Le gymnase, Anduze

Jeudi 14
 Mini-brocante du Secours 

Catholique
De 9h à 12h, stade Saint-Paul, Tamaris, Alès

 Portes ouvertes 
à l’université
Une journée d’accueil et d’information à 
destination des futurs étudiants
Pour découvrir l’université, rencontrer 
des enseignants et des étudiants, assis-
ter à la présentation des formations. 
tél. 0 825 314 116 - www.unimes.fr
De 9h à 16h, université, rue du docteur Georges Salan, 
Nîmes

 Élection de Miss Alès

Thême : Le cabaret. 
Réservations complètes.
Parc des expositions, Méjannes-les-Alès

 Volley : 
CAC VB / Martigues
20h, halle des sports de Clavières, Alès

 Danse : Swan Lake

Douze danseurs et danseuses africains 
s’approprient Le Lac des Cygnes, 
avec ses thèmes et la musique de 
Tchaïkovsky.
tél. 04 66 52 52 64 – www.lecratere.fr
20h30, Le Cratère, Alès

Du 14 au 16
 Théâtre : Mars et Vénus

Pélousse Paradise - tél. 04 66 55 68 22 
Les 14 et 16 à 19h, le 15 à 21h, 3, rue Josué Louche, 
Alès 

 Théâtre : 
La guerre des sexes
Pélousse Paradise - tél. 04 66 55 68 22 
Les 14 et 16 à 21h, le 15 à 19h, 3, rue 
Josué Louche, Alès

Vendredi 15
 Dîner-débat : 

Choisir sa fi n de vie !
Organisé à l’initiative des Eglises 
protestantes locales avec le soutien de 
l’association A.Mazel.
Inscription recommandée au 04 66 85 
22 98 – monteil2@wanadoo.fr
De 19h à 22h, foyer Montplaisir, Mialet

 Concert de Baptiste Pizon

Le vainqueur du concours de chant Ales-
tar sur scène (lire page 14).
Res. 04 66 24 65 09. Tarif : 10 € et 6 €
www.baptiste-pizon.com
20h30, Léz’Art théâtre, Lézan

Samedi 16
 Théâtre : On n’a rien inventé

Dans un bar de Marseille, quatre femmes 
tapent la belote... Tarif : participation 
libre (au chapeau).
19h, foyer, Brignon

 Concert : Aron’C

Entrée libre
20h30, salle polyvalente, Méjannes-les-Alès

Les 16 et 17
 2e concours de chiens 

rapprocheurs
Sous la conduite de leur maître, les 
chiens doivent débusquer les sangliers 
(pas de tir). Ouvert à tous les amateurs, 
chasseurs, curieux de la chasse. 
Inscription au 06 11 16 65 08. 
Restauration possible (04 66 61 62 59).
8h, foyer des Druilles, Saint-Sébastien-d’Aigrefeuille

Dimanche 17
 Mascarade de Brignon

Une fête des masques sur les remparts. 
Lire encadré ci-dessus.

 Foulées de l’Alauzène
Organisées par l’association Vivre à 
Brouzet.
vivreabrouzet@laposte.net
tél. 04 66 83 73 98
Départ 10h, Brouzet-les-Alès

 Loto de l’APE
14h30, salle polyvalente, Boisset-et-Gaujac

 Loto de l’APE
Par l’école maternelle du mas Bruguier.
14h, complexe Saussine, Saint-Hilaire-de-Brethmas

 2e loto du Comité des fêtes
15h, foyer, Massanes

 Musique baroque

Concert avec le quatuor “Notes en 
Stock” et Marie Prost au chant.
En solidarité avec les sans-papiers, orga-
nisé par RESF/CIMADE/LDH/Cercle de 
silence Alès.
Tarif : 10 € et réduit à 5 €, verre de 
l’amitié à l’issue du concert.
16h, temple d’Alès

La Mascarade de Brignon 
le 17 février

C’est la première édition de ce carnaval 
qui s’annonce haut en couleurs. Orga-
nisée par les associations “Fêtes des 

Remparts” et “L’Atelier” avec le soutien de la 
municipalité, cette après-midi récréative pour 
petits et grands promet des rires, des chants 
et une bonne ambiance.
Durant l’après-midi, vous pourrez créer 
votre propre masque (ou en apporter un), 
puis prendre part à la farandole autour de 
saltimbanques ; vous pourrez aussi dégus-
ter de délicieuses crêpes et du vin chaud 
(payant). Pour clore l’événement, une tombola 
sera organisée avec pour prix un masque, bien 
sûr, une création de Jacques Massé.

   DIMANCHE 17 FÉVRIER
À PARTIR DE 14H30, FABRICATION DE MASQUES ENFANTS ET 
ADULTES (GRATUIT). À 16H, DÉBUT DE LA FARANDOLE. À 17H, TOMBOLA (TICKET 1 €)
TOUTES LES ANIMATIONS SE DÉROULENT PLACE DU GRIFF, À BRIGNON. EN CAS DE MAUVAIS TEMPS, 
LA MASCARADE AURA LIEU AU FOYER - RENS. 04 66 83 21 72
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agenda

Lundi 18
 Café littéraire

Soirée poésie autour du thème 
de l’amour.
De 18h à 20h, brasserie La Rotonde, Alès

 Concert-promenade
En partenariat avec l’école de musique 
Maurice André.
tél. 04 66 86 98 69. Gratuit
18h, musée Pierre André Benoit, Alès

Mardi 19
 Projection-débat

Organisée par le CADREF, présentée 
par C. Richard.
Projection suivie d’une analyse d’extrait.
De 8h45 à 12h, Le Capitole, Alès

 Film / poésie

Ròcha et planhòu : un voyage d’Alais 
à Nîmes au XIXe siècle, à partir du texte 
poétique en vers et en langue occitane, 
écrit par le marquis de La Fare Alais.
18h, médiathèque Daudet, Alès

Mercredi 20
 Vins : 

Les Claux des Tourettes

Visite de la cave et dégustation.
Gratuit. tél. 04 66 83 21 64. 
lesclauxdestourettes@cegetel.net
De 10h à 12h, à la cave, Cruviers-Lascours

Du 20 au 23
 Théâtre : El Cid !

D’après Pierre Corneille, mise en 
scène par Philippe Car, avec sa troupe 
L’Agence de voyages imaginaires.
tél. 04 66 52 52 64 - www.lecratere.fr
Les 20, 22 et 23 à 20h30, le 21 à 19h, Le Cratère, Alès

Vendredi 22
 Conte : Drôles d’oiseaux

Avec Serge Valentin, conteur, et Murielle 
Holtz, musicienne.
Oiseau magicien, petit coq épris de 
liberté, héron danseur. En partenariat 
avec le CMLO.
Tarif : 6 € - rés. 04 66 56 67 69
20h45, médiathèque Daudet, Alès

Samedi 23
 Grand prix de France 

de danses

Au programme : rock’n’roll, lindy-hop et 
boogie-woogie. Manifestation organisée 
par l’association Destination Rock’n 
Danses, comptant pour les sélections au 
championnat de France. Lire page 19.
20h, halle des sports de Clavières, Alès

 Récital Flamenco
20h30, foyer, Ribaute-les-Tavernes

 Théâtre : Moi, mon chien 
et mon placard

Sylvie, quadra en attente de son prince 
charmant, nous parle de sa vie...
Une comédie douce amère. Tarif : 5 €
20h30, espace Georges Brun, Saint-Privat-des-Vieux

 Festibal 2013
Consacré aux danseurs et amateurs de 
musique trad. 3 groupes au programme.
Buvette et restauration sur place. 
Entrée : 7 € - ca.va.faire.bal@gmail.com
21h, espace Paulhan, Saint-Jean-du-Gard

Les 23 et 24
 Course de Côte des Abarines

10e course régionale organisée par 
l’ASA d’Alès et l’Ecurie des Camisards. 
3 montées de course.
tél. 04 66 55 65 66
asa.ales30@yahoo.fr

Dimanche 24
 Loto du Secours Catholique

Au profi t des différentes activités du SC.
15h, espace Alès Cazot, Alès

 OAC / Bagnols-Pont
15h, stade Pibarot, Alès

 Loto d’Orlita Competition
15h, complexe M. Saussine, Saint-Hilaire-de-Brethmas

 Loto d’Amitié d’Automne
15h, Maison pour Tous, Saint-Christol-lez-Alès

mars

Vendredi 1er

 Fête des grands-mères 
Les seniors de l’Espace Abbaye vous in-
vitent à venir découvrir leurs réalisations 
sous forme de ravissants objets décorés 
à offrir.
tél. 06 87 76 68 00
De 10h30 à 17h, Espace Abbaye, place de l'Abbaye, Alès

Du 1er au 4
 25e anniversaire du salon 

des Arts

Ouvert samedi et dimanche de 8h à 20h, 
décrochage le lundi à 17h.
• Concert samedi 2 à 18h : Harmonie 
Salindres/Rousson. Entrée gratuite.
• Concert dimanche 3 à 14h : groupe 
folklorique des Joyeux Mineurs de La 
Grand Combe. Entrée gratuite.
Gymnase le Frigouloux, Salindres

Samedi 2
 Volley : CAC VB / Nancy

20h, halle des sports de Clavières, Alès

Réservez vos agendas ! Le 31e festival Itinérances déroule ses bobines dans 
les derniers jours de mars, avec des hommages et cartes blanches, des avant-
premières, la compétition de courts métrages, des rencontres, des concerts, 

des nuits du cinéma… 
Au total, plus de 200 fi lms dans 6 salles !
Un hommage sera notamment rendu au réalisateur brésilien Walter Sales (Central 
Do Brasil, Une famille brésilienne, Sur la route…) et à Marc-Henri Wajnberg (avec 
l’avant-première de Kinshasa Kids). 
La rétrospective thématique déclinera le thème “En avant la musique” avec des 
fi lms de Federico Fellini, Claude Miller, Clint Eastwood, Bertrand Tavernier, John 
Cassavetes, Georges Méliès, Aki Kaurismäki, Milos Forman, … Un concert excep-
tionnel de musiques de fi lms sera donné par l’Orchestre Symphonique Diverti-
mento dirigé par Zahia Ziouani.

   RENSEIGNEMENTS : WWW.ITINERANCES.ORG - RÉSERVATION DU PASS À 60 € (TOUTES SÉANCES) 
DÉJÀ POSSIBLE SUR CE SITE. LES PORTEURS DE PASS PEUVENT EN OUTRE RÉSERVER DES PLACES 
À 10 € POUR LE CONCERT EXCEPTIONNEL SUR LES MUSIQUES DE FILMS. 
TÉL. 04 66 30 24 26 - FESTIVAL@ITINERANCES.ORG

31e Festival Cinéma d’Alès, 
du 22 mars au 1er avril
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 Conférence : 
La genèse des idées 
de l’espace en mathématique
Par Dominique Lepetz. Entrée libre. 
15h, pôle culturel et scientifi que de Rochebelle, Alès

Dimanche 3
 10e bourse philatélique

Organisée par l’Association philatélique 
vézénobrienne. tél. 04 66 83 76 26
De 9h à 18h, salle Charles Pages (près du Stade), 
Vézénobres

 Rugby : 
RCA/Apt-Vallée du Calavon
15h, stade de la Montée de Silhol, Alès

Du 4 au 10
 4e Semaine cévenole

Lire pages 16 et 17.
Centre-ville et jardin du Bosquet, Alès

Du 6 au 8
 Théâtre : Le Lorenzaccio 

de George Sand

Lorenzo de Médicis est un jeune noble 
fl orentin…
tél. 04 66 52 52 64 - www.lecratere.fr
Les 6 et 8 à 20h30, le 7 à 19h, Le Cratère, Alès

Samedi 9
 Danse

Spectacle de l’école de danse Nathalie 
De Marans.
20h30, Maison pour Tous, Saint-Christol-lez-Alès

 Théâtre : Les 2 pigeons
21h, foyer, Ribaute-les-Tavernes

Dimanche 10
 Vétathlon de Saint-Privat

Organisé par le Vélo Club Salindres 
Saint-Privat.
De 10h à 14h, complexe sportif des Vaupiannes, Saint-
Privat-des-Vieux

  Chronologie camisarde
Dans le cadre de la Semaine cévenole, 
ouvert du mardi au vendredi de 13h30 
à 17h15 et le lundi 4 mars de 13h30 à 
17h15.
Du 4 mars au 26 avril - Archives municipales, Alès

  Arts plastiques : Quand 
des choristes prennent l’air 
Présentée par l’association “Chorale 
Terra Memoria”, l’expo fait découvrir 
les travaux de Patricia Faucon, Theary 
Plong, Michèle Polge et Denise Re-
bondy.
Vernissage le mardi 19 février à 18h30.
Du 18 février au 1er mars - Espace André Chamson, Alès

  Lannoy

Peintre et graveur, exposition ouverte 
uniquement l’après-midi de 14h à 
17h30.
Vernissage le vendredi 1er février à 18h.
Jusqu’au 21 février - Pôle culturel et scientifi que de 
Rochebelle

  La poésie des Formes
Œuvres de Susana Gorado et Domi-
nique Lepetz.
Vernissage le vendredi 1er mars à 
18h30.
Du 25 février au 8 mars - Pôle culturel et scientifi que de 
Rochebelle

 

 Photographie : 
Un regard sur l’Inde
Photos de Océane Duclau, 16 ans et 
passionnée de voyages et d’audiovisuel.
Jusqu’au 23 février - Médiathèque Daudet, Alès

  Collection de santons

Réalisée par Murielle Jermer, 45 sta-
tuettes habillées (hautes de 30 cm) 
évoquent les différents métiers du village. 
Entrée : 1€.
Rens. 04 66 83 50 22 
Jusqu’au 15 février - Église, Vézénobres

  Laure Marion
Artiste plasticienne et animatrice des 
ateliers de création du mercredi, présen-
tée par l’association “Les pinceaux de 
Léon’Art”.
Vernissage le mardi 5 février à 18h30.
Du 4 au 9 février - Espace André Chamson, Alès

  Les armes du temps 
des Camisards
En partenariat avec le musée de l’Armée 
des Invalides de Paris.
Du 4 mars au 2 juin - Musée du Colombier, Alès
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1.  Pour la 44e édition d’Alespo (du 25 au 
28 janvier), 350 exposants et 35000 
visiteurs se sont donné rendez-vous 
au parc des expositions de Méjannes-
les-Alès. 

2.  Les deux représentations du concert de 
l’Épiphanie offertes par la Ville d’Alès se 
jouaient à guichets fermés le 6 janvier 
au Cratère. L’orchestre symphonique 
de Lyon Villeurbanne a mis Dvorak et 
Wagner en vedettes.

3.  Une initiative originale : à Saint-Jean-
de-Serres, 340 brebis désherbent les 
10 hectares de vignes de Sébastien 
Plagne. Bien aidées, il faut le préciser, 
par quelques chèvres et Margot, 
l’ânesse, au deuxième plan. Une 
pratique concrète de l’agriculture biolo-
gique qui devrait faire des émules.

4.  Le cross du lac d’Atuech a attiré 
400 coureurs le 20 janvier, malgré une 
météo pluvieuse. Une épreuve dominée 
par les coureurs du club organisateur, 
l’ACN Anduze, mais également plébisci-
tée par les enfants. Ici, le départ de 
la catégorie “éveil athlétique”.

5.  Les Journées du Mariage se déroulaient 
les 19 et 20 janvier à Saint-Privat-
des-Vieux. Près de trente exposants ont 
proposé aux futurs mariés et aux visi-
teurs toute l’artillerie nécessaire à 
la préparation d’une cérémonie réussie.

6.  Du 14 au 18 janvier, le Festival des 
Mômes de Saint-Christol-lez-Alès pro-
grammait six spectacles pour les bouts 
de choux de 3 ans et plus. 
Cette 16e édition a permis d’aborder 
les thèmes du manque et de l’absence.
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